
PAGES

MANQUANTES



a a or

INjTRIt

Fondé en 18?7 MONTREAL, VENI)REI)I. .E .; )ECEM13RE :9>3 Vol. XI-VI-No 49

L'article qui procu-
re les plus fortes
ventes.

En vente partout.

J. M. DOUGLAS & CO., MONTREAL.
Agents Canadiens.

MAISON FOENDÉ EN 1857.

(INDEX DES ANNONCEURS, PAGE 31)
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TENEZ LES hILLEURES ESSENCES.
C'est le7seul moyen d'attirer et de retenir la clientèle des ménagères

soigneuses.' Lorsque l'une d'elles vient à votre magasin et vous demande
une essence culinaire, elle entend naturellement la meilleure, car de la
qualité de l'essence dépend la qualité du mets.

Par conséquent, donnez-lui les

et vous vous assurerez son constant patronage ainsi que celui de ses amies
et connaissances. Soyez assuré qu'il n'y a pas de meilleurs agents de
publicité que les femmes. Si vous voulez qu'elles soient en votre faveur,
donnez-leur toujours ce qu'il y a de mieux. Tout ce qu'on peut mettre de
qualité dans une bouteille d'essence se trouve dans les

ESSENCES CULINAIRES DE JONAS.

Heriri JcIIais & Cie.,
Frabrticmantis.

Maison Fondée en 1870.

389 et_ 391 Rue St-Pa'ul, - - Montréal.
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Le. prix efeve de Va f L

4'iandetlebaspix des,.,TQU

1 '31

Les prix élevés de 1a'viànde etje coût.élev6 de la: vi en géné-

rmi forcent les gens à fsiie dei sehats judiçieux.l Nombre 'd'entre

eux,,rompIacent, la viande par les. Fêves' Cuites "'Simco."-

Chaque botte contient. autant de.. nourriture qu'une livre de

steak de boeuf.

Etapt soigneusement préparées suivant jies procédés. tee plus

scientifiques, les Fèveï; Cuites Smoe ntune saveur riche

de noisette, qui est insurpaas4e môme par les meilleures fèves

cuites à la ujaisn.

Ememagasinez-les au naturel, aux Sauces Chili et aux Tomates.

Il vous faut pouvoir répondre à la demande de vos .clients.

Ayez un -bon stock de. la- Marque $-SimcQ.e" en mains.*

Dominion Canners, Limited

HAMILTN, Ont
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LE SIROP
de blé d'Inde

marque CROWW
d'Edwardsburg

est le sirop de famille !
Vos parents et vos grands-parents aiment la " MARQUE

CROWN" parce

Qu'elle A Bon Goût!

Les épiciers de bonne réputation sont heureux de vendre la
"MARQUE CROWN" parce qu'

Elle Est Bonne,!

Le e urun ARQU CR0WN".

Recommandez le Sirop de blé d'Inde "MARQUE CR0WN" à
chacun de vos clients et vos Ventes de Sirop se feront d'elles-mêmes.

THE CANADA STARCH CO., Limited
Manufacturiers des Marques Edwardsburg

AL TORONTO. CARDINAL BRANTFORD. CALOARY. VAI
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Dans la liste qui suit, sont comprises uniquement les marques spéciales de marchandises dont les maisons, Indiquées en caractère
,poirs, ont l'agence ou la représentation directe au Canada, on que ces maisons manufacturent elles-nièmes. Les prix indiquée le sont
c'après les derniers renseignements fournis par les agents, représentants ou mansufacturiers eux-mêmes.

WALTER BAKER & CO.,-LT».
La lb.

Chocolat, Prime No
i, bte 12 Ibm., pahma

de ls. etls. .0.34
Chocolat à la Vanille,
bte de 6 Ibm. 0.44
German'a Sweet, i
a. et ibte de 6 bs. o. 26
Breakfast Cocoa, bte
de 1/5, 1, 1. 1 S., 12
Ibm. to box et 5 Ibm.
tins. 0.39
Chocolat sucré, cin-

i quième bte 6 Ibo.
pains de 1/5 IL 0.21

Chocolat sucré, Ca-
racas, bte de 6 ibm. 0 .32

p~g.s~rei Faleon -Cocoa (Soda
TradMark chaud ou froid), btes-de la Ibo., i Ilb. tins. 0.34

Caracas Tablets, cartons de sc,
4o cartons par boite 1.25

Chocolat sucré, Auto, bte de 6 ibm. 0.32
Ces prix sont F.O.B. Montréal.
BRODIE & HARVIE, LIMITE».
Farines préparées de Brodie La dos.

Red XXX pqts de 6 Ibm. 3.10
Red XXX pqts de 3 Ibo. z.6o
Crescent pqts de 6 lbs. 2.9o
Creseent pqts de 3 Ibm. i.S0
Superb pqts de 6 Ibo. 2.7o

Superb pqts de 3 ibs. i.
Buckwhcat pqts de 3 Ibm. if 6
Buckwheat pqts de 6 Ibo. 3. i0
Griddle-Cake pqts de 6 Ibm. 3.10
Griddle-Cake pqs de 3 Ibm. i .6o

Cartons contenant f doz. paquets de 6
Ibo. ou i doz. paquets.3 Ibm., sans charge
extra.

L. CHAPUT, FILS & CIE,
à M.ontréaL

Thé Noir Ceylan "Owi' La lb.
No 5, 1 lbs. 30 Ibo. par cse 20C
No 5, 1 lbs. 30 Ibs. par ce 21C
No io, 1 lbs. 30 Ibm. par cse 26C
No îo, I lbs. 30 Ibo. par cse 27c
No is, i lb. 30 Ibm. par cse 32C
No 15, I lbs. 30 Ibs. par cse 33C
NO 30, 1 IL 30 lbs. par cse 40e
NO 30, 1 lb. 30 Ibm. par cse 41C

Thé Vert Ceylan "Owl» La lb.
No 5, 1li. 3o1b5.par cse 20C
No 5, 1I lb. 30 Ibm. par cse 21C
No io, i s. 30 lbs. par cse 26c
No io. J s. 30 lbs. par cme 27C

CHURCH & DWIOHT
Soda Cow Brand

Caisse, 6o paquets de I
lb., $3.oo.

sCaisse, i2o paquets de i

Caisses 30 te. i IL et
6o pqts. is lb., $3.00.

paquets, Ï3.00.

WILLIAM CLARK

.Conserves
Montréal

La do..

Viandes assorties
Compressed Corned Beef
Compressed Corned Beef
Lunch Ham
Lunch Ham
Ready Lunch Beef là$24
Geneva Sausage la 2.50
English Brown la 2.10
Boneless Pigs Feet la 2.10o
Sliced Smoked Beef is i.50
Roast Beef 13 2.40
Ready Lunch Loaves, Veau

Jambon; Boeuf, assortis
Ditto
Boeuf Bouilli
Boeuf Bouilli
Boeuf Bouilli

2.40
2.40
4.30
2.40
3.50
4.30
4.85

3.75
2.50
4.30

1.60

0.40
4.30

15.00

Il _____________ Il I Proffits et Livres "I

CHlEZ TOUS LES EPICI ERS.

fiUNN, LANQLOIS & CIE, Limitée
Agents. pour Montréal et la province de Qué bec.

Chaque fois que vous vendez quoi que
ce soit à votre comptoir. la justesse de vos
balances détermine votre profit ou votre
pert. Il vaut mieux pour vous ne pas
avoir de balance du tout que d'en avoir
une inexacte, car les erreuris qu'elle vous
fait commettre vous causeront bien des
ennuis. Si la pesée est trop légère, vos
clients mettront en doute votre honnê-
teté et vous perdrez
leur clientèle. Si la
pesée est trop lourde
vous perdrez de l'ar-
gent àpartir du jour
où Vou comecrez

Avous en servir.

FAIRBANKS
"Lo g l ao qil ont rendu fi po.18.

EIle& sont manufacturées depuis plus de 8o ans et ont une
réputation internationale pour la justesse et la durabilité. Le«
Balances Fairbanks ont été adoptées par lés gouvernements
des Itajal'nis, du Cana"a et étrangers, et sont universlle.
ment employées dans presque tous les cau où l'exactitude des
poids entre on ligne de compte pour réaliser des bénéfices. La
Bascule Transportable illustrée ici est notre type étalon pour la
pesée de tolu les genres de marchandises générales. Comm
pour toutes les Balances Flairbanks, toutes ses parties sont
fabriquées au moyen des meilleurs matériaux ; les supports et
pivots sont en acier finement trempé. On les livre avec on
sns roues. Diverses grandeurs, pesant de 400 à 2,500 liires.
Ecrivez pour avoir notre Catalogue et nos prix.

THE CANADIAN FAIRBANKS-MORSE 0., Li"ti
444, rue St.Jaoquoo., MONTREAL.

EN ECRIVANT AUX ANNONCEURS, CITEZ ULIE PRIX COURANT".

Vol. XLVI ý -No 49.
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PorR II Beans, sauce to'mates 2s
Pork and Beans, sauce tomates

boites plates 38
Pork and Beans, boites hautes

sauce tomates 38

0.95

1.15

".35

wPork and'Beans, Plain
Pork and Beans, Plain
Pork and Beans. Plain, boites

plates
Pork and Beans, boîtes hautes

Plain
Fork and Beans, sauce Chili
Pork and Beans, sauce Chili
Potk and Beans, sauce Chili
Ox tongue
Ox tongue
Or tongue
Jellied Veal
Jcllied Veal
Jellied Veal
Gelées de Bouillon
Gelées de Bouillon

Potted Meats.
Ham, Tongue, Beef and Veal,

1 0.50
Tngue, Ham* and'Veal, pâté
Pates de Fioe
Pâtés de Foie

Soupes
Chicken
Mulligataknay, Oxtail, Kidney 'T

mato, Vegetable, Mock Turt
Consommé, Pois PC

I. o.60
25 0.95

35 1.15

31 1.35
Io o.60
28 0.95
38 1.15
èls 9.00
28 10.00

2is 11.00
ès 1.50
1l 3.00
28 3.75
28 3.50
6s 11.00

ès 1.00
ès 1.20
ès 0.90
ès 1.35
La doz.

qts i.10o
o-
le,
Its 1.00

Mince Meat La doz.
(Tins fermées hermétiquement.)
18S $1.25, 2a 1.95, 3s 3.00, 45 4.00, Sa5 5.00

PIum-Pudding
Anglais ta 1.90

Plum-Pudding w
Anglais 2S 2.40

Boeuf fumé en tran
ches "lnglass" ès1.50

Boeuf fumé en tranches "In-
glass" ès 2.10

Boeuf fumé en tranches "In-
gls"J. M. DOUGLAS & Co.,là35

montrés!
Bleu à laver

La lb.
"Bleuol", boites
io- Ibs., 50 pqts
de 4 carrés, i Sc

"oSapphire"

btes de 14 lbs.
pqts de i lb.

"Union", boites
de 14 lbs., pqts
de i et i lb. ioc

WM. IL DUNN,
Montréal.

Edward's Soups
(Potages Granulés, Préparés en Irlande)

Variétés: Brun - Aux Tomates -

Blanc.
Paquets, Sc. Cartons i doz. par

carton 0.45
Paquets, Sc. Boites 3 doz. chaque

(assorties), par doz. 0.45

Canistres, îSc. Boites 3
grandeur, 4 oz.,_par doz.

Canistres, 25C. Bolites 2
deur, 8 oz., par doz..
BORDEN MILE CO.,

Montréal.
Liste de prix pour l'Est

inclus.

Lait Condensé (sucré Détaillant
Marque Reindeer (4 doz. par cse). $6.oo
Marque Mayflower (4 doz. par coe) 5.25
Marque Clover (4 doz. par cse) . 4.75

Lait évaporé (non sucré)
Marque Reindeer jersey, Boite de

Famille (4 doz. par caisse) 3.90
Marque Reindeer jersey. Boite.

moyenne (4 doz. par cai*sse),t. 4.50
Marque Reindeer jersey,Bot

d'hôtel (2 doz. par caisse) 4.25
Carque Reindeer jersey. Gallon 1

(% douzaine par caisse) 4.75
Café (avec Lait et Sucre)

Marque Reindeer (a dot. par ce
large) 5.0,0

Marque Reindeer (4 doz. par cse
petite) 6.00
Cacao (avec Lait et Sucre)

Marque Reindeer (a doz. par cseY 4.80
Limite de fret: Soc par cwt.

Conditions: Net 30 jours, sans escompte.

Lat et Crèmes Condensés.

st S.Charles "Family" 3.90
"12tCharles "Hotel" 4.25

Lat"Silver Cow 5.40
Purity" 5.25

Le Réservoir de Sureté et a mesure Automatique
de Bowser, pour l'Huile, Peut Etre Placé -dans
un endroit Commode du Magasin,

parce qu'il est propre et ne laisse pas éc)'apper d'huile pour tacher le plancher ni abimner les articles alimentaires. Le réservoir ancien
doit être tenu dans un hangar ou une caxe, ce qui vous fora,é à quitter le magasin pour aller chercher de l'huile. L'appareil BOWSER
est pourvu d'une Foupape automatique qui arrête l'écoulement de l'huile aussitôt qu'on cesse de pomper, de sorte qu'il n'y a jamais
d'épanchement ; l'appareil dispense de vilaines mesures huileuses et de l'entonnoir. Le calculateur vous dit ce qu'il faut charger, et
l'indicateur flottant montre la quantité d'huile qui re> te dans le réservoir. De fait, pour vendre de l'huile avec propreté, il vous faut
un appareil BOWSER. Demandez notre BROCHURE GR&TUITE sur la manière de tenir et vendre l'huile.

S. F.ý BOWSER & COMPANY, Inc.,
TORONTO, Ontario.

66-68 Avenue Frazer,

FabrquépardesOuvrersCandies etvenu pr ds Vedeus Cnadens

EN ECRIVANT AUX ANNONCEURS, CITEZ "LE PRIX COURANT-.

Vol. X LVI - NO 49.

doz.,

dos., 14
2.35

LIMITED.

Fort William
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Tous vs Intérêts reposent das la rente de l'autlentiqae
Nourriture INTERNATIONAL

pour le bétail
Les imitations et substituts de l' "INTERNATIONAL

E TOCK FOOD" sont comme de la fausse monnaie-ils pa-
raissent bien jusqu'à ce qu'on les emploie, alors leur non
valeur parait au grand jour.

La Nourrirure "INTERNATIONAL" pour le bétail est
devant le public depuis 26 ans. Elle est vendue dans le
uronde entier. Elle est employée par deux millions de fer-
miers. Et elle est donnée de préférence à plus -de chevaux
champion@ de l'univers [y compris Dan Pat ch, i.55-chan-
pion des champions] à plus de moutons et porcs de haute
qualité-à plus de taureaux et vaches de race-que toutes
autres prépasations d'aucune sorte qui existe. Elle est

Internationale de Nom
Internationale de réputation
Internationale de popularité

Demandez-vous ces questions M. le Marchand,
"Puis-je perdre mon temps à proposer des imitations

inférieures et à bon marché, 'orpque la "INTERNA-
TIONAL STOCK FOOD Co., LIMITED' dépense trois
cents mille piastres par an à annoncer les Remèdes Interna-
tionaux pour moi ?"

"Puis-je laisser ravoir à mes clients que je vends des
substituts inférieurs et à bon marché [qui feront probable-
ment du mal à leur bétail] au lieu.de vendre la vraie Nour-
riture "INTERNATIONAL" pour le bétail, le plus grand
tonique de l'univers pour chevaux, vaches, porcs et
moutons ?"

Votre propre bon jugement cou.mercial vous donnera
la réponse de ces questions.

International Stock Food Co., Limited
TORONTO

Neleur gâtez pas leur Gâteau
de Noël en leur vendant des
pelures dures et sèches
Que ce soient dts p. lures d'orange, de limon ou de
citron qu'ils désirent, vendez les meilleures à vos
clients, spécialement si c'est pour leur gâteau de
Noël.
Vous savez ce que signifie un pauvre gâteau, aussi
assurez-vous que vous ne vendez que les plus purs
et les meilleurs ingrédients. En vendant des
pelures de fruits, assurez-vous contre tout mécon-
tentement possible de la part de vos clients aussi
bien que de votre pas t en vendant seulement

les Pelures de "Taylor"{ Z
Elles représentent le summum le la qualité supé-
rieure. L'huile essentielle des pelures de fruits
importées y est entièrement retenue, leur assurant
une complète saveur et tendresse.

N'acceptez pas de substitut.

ARTHUR P. TIPPET & CO.
Agents

Montréal

EN ECRIVANT AUX ANNONCEURS, CITEZ "LE PRIX COURANT".

Saindoux Composé

JAING'

Reconnu comme le meilleur
sur le marché.

Il n'en existe pas qui ait un
goût plus fin.

Son Prix est raisonnable.

MATTliEWSnLAINi LIMITED
Rue Mill, - MONTREAL.

LE PRIX COURANT, Vendredi, 5 Décembre 1913.
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Lait condensé
La cas

Marque Eagle, 4
doz., chaque 6.oo

Marque GoId Seal,
doz., chaque 5.25

Marque Challenge,4
ou doz., chaque 4.75

18 Lait évaporé.
Marque Peerless "Hotel". 2 doz.,

chaque 4.25
Marque Peerleas "Botte Haute", 4

doz., chaque 4.50
Marque Peerles. "Pour Famille", 4

doz.. chaque 3.90
Marque Peerleas "Petite Boîte", 4

dos-, chaque 2.00

CANADIAN FAIRBANKS-MORSE
CO., LIMITED.

Montréal.

"Paos" ("Le savon qui
nettoie".)

Par douzaine de boi-
tes o.80

Boîte
Boite
Boite
Boite

Yankee Cleaner.
de z gallon
de , gallon
de i pinte
de i chopine

Dix pour cent d'escompte sur toute
commande de douze boites assorties.
THE CANADA STARCH CO., Ltd.,
Manufacturière de marques Edwards-

burg.

Empois de buanderie. La lb.
Canada Laundry Starch (caisse de

4o lbs.) o.o6
Canada White GIoss -(caisse de-o 40

lbs.) paquets de i lb. o .o6i
Empois No i Blanc ou Bleu (cais-

ses de 48 Is.), boîtes en carton
de 4 lbs. 0.07

Empois No i, Blanc ou Bleu (cais-
ses de 48 lbs.), boites en carton
de 3 lbs. 0.07

Kegs No i d'Empois Blanc No i
(caisse de zoo lbs.) o.061

Barils No i (2o0 lbs.) o.o6'i
Edwardsburg Silver Gloss, paquets

chromo de izlb. (30 lbs.) o.071
Empois Silver Gloss (48 Ibo.) en

canistres de 6 lbs. o.o8
Empois Silver Gloss en boites à

coulisse de 6 Ibm. o.o8
Kegs Silver Gloss, gros cristaux

(ioo lbs.) 0.07
Benson'. Satin (28 lbs.) boites en

carton de; Ilb., étiquette chromo o.071
Benson's Enarnel (eau froide)

(40 lbs.) la caisse 3 .00
Benson's Enamel (eau froide)

la caisse (2o lbs.) 1 .50
Casco Potato Flour (2o ibs.) o.10

Celluloïd.
Boite contenant 45 boites- en car-

ton, par caisse 3 .6o
Empois de cuisine.

W. T. Benson & Co.'s Celebrated
Prepared Corn (4o lbs.) 0 .071

Canada Pure Corn Starch
(4o lbs.) o.o6
(Boîte de 20 lbs., ic en plus.)

L W. GILLET? COMPANY LIMITEO
Toronto, Ont.

AVIS-t. 1,.. pris cotée dauscette
titsont rrmarchandmeaus:

ssdtoetrulondegroedans,
Outerlo t Qébte, excepte la où
= tmhaes mlule de prxpu

élvf otes vigueur et itle t
ujets à varier Sams h,ý6.

Levain en Tablettes
"Rwoyl."l

Botte 36 paquets à
6o . .. la botte $1.15

Lessive en Poudre
de Oilett.

La Oee
4 doz. à la caisse $3.50

5 cales oit plus 85

Poudreàâte "Magie"
tw Ne contient pas d'alun.

Lu des.

6 doz. de 5c. . . 80.50
4 doz. de 4 oz. . . 0.75
4 doz. de 0 oz .. . 1.00
4 domde 8 oz . . . 1.110
4 dmr de 12 oz. . . 1.80
2 doz. del12 oz. .. 1.85
4 doz. de 16 o... . 2.25
2 do. de 16 oz... 2.80
1doz. de 2>ilbe . . 6.80
e doz. de 6 Ibo .. 9.60
2doz. de 0 oz. à

1 doz. de 12 oz. lae
1 do:. de 16 oz. 1 $6.00

Vendue en canistre. : ulement.
Remise sp6ciale de 5% accordée sur les

commandes de 5 caisses et pluse de la
Poudre à PAt. *Magie",.

I M

Beaucoup de commis pensent que l'art
de la vente se compose de 99 pour cent
de paroles. Ce genre de vendeurs n'at-
tire pas le client de qualité ni même
beaucoup d'autres de qualité moindre.

Les TIIES DU JAPON sont par
excellence les Thé s Verts du
Continent Américain. tout en-
toe Absolument purs - le

I ýf»ftf~flU Drfl m*fl 5wu

fend l'emploi de tout adulté
rant dans leur préparation,

ILdé

F OUR RU RES
Manteaux en Mouton d.- Perse
faitesmur commande par un
dessinateur expert, ci-devant
employé d'une grande maison
locale.
Tous genres de fourrures re-
modelées.
Peaux et ouvrage garantis,

prix modérés.

A. J. LELIEVRE
MANOHONNIER

150, RUE ST.DElS, EONTIAL.
_____ Tel., Est_82 Mi, _

Manteaux de Mouton de-erse.
toasgenrea de Fourrures réparée,

tntes et nettoyées.

1 a

Vol. X I.,,V I - No 49.
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-Plusieur PêonalitOs
ont été payées par les marchands dans

tout le pays pour avoir vendu
des produits alimentaires

falsifiés.

Les marchands devraient donc se mettre en garde
des erreurs des autres et ne vendre que des produits
purs et authentiques. En vendant des con-
fitures et des gelées, le marchand devrait se sauve-
garder doublement eni vendant la marque E.'.D. S.
- garantie pure par les fabricants et étiquetée.
Authentique pau linspecteur du Gouvernement.
(Voir le Bulletin du Gouvernement No 244).

Les produits E. D. S. sont faits des plus beaux
fruits du pays -et de sucre pur. Ils sont excessive-
ment populaires à cause de leur pureté et ils allouent
une bonne marge de. bénéfice.

PUR

AU --
1 000/o

PUR

AU

1 000/

Fabriquées seulement fpàrui

E. D., SMITH & SON
LIMITED

WINONA, ONTARIO -

AGINTS 1- «MTON A.L, t.1,of 1 W. Hf.
DURN. Montréal 1 MAISON & H1IY, WIoeni-
M 1e af. 9. COLWELL. MaiWaa. W.K. 1 . OQIS

mommit.

---- --- -

POUR
PLUSIEURS
FINSç

LA Sr. VINCENT ARROWVROOT a une
grande variété d'emplois dans le ménage, ainsi
que dans les pâtisseries et manufactures de
biscuits, où l'on à trouvé que ce délicieux ali-
ment était un Ingrédient très avantageux pour
les biscuits et chocolats. Il est reconnu, que le
public favorisait les produite qui contenaient
cet aliment.

Il fait un déjeuner idéal et un aliment dé-
licieux pour enfants et adultes ainsi que pour
les invalides. Il fait aussi un joli dessert, sain
et nutritif.

Partout où il est mis sur la table il devient
immédiatement populaire et gagne des clients.
La demande a toujours excédé la production.-
Nous en offrons une plus grande production
afin de rencontrer la demande toujours gran-
dissante. Il y a de l'argent à faire pour les
marchands compétents.

~St.Vincent

Arrowroot

Exporters'
Assocuaton

ST. VINCENT, A.A.
Agents

WVallace Anderson,
49 Rue Wellington, Toronto.

L. H. Millen, Hamilton, Can.

UN ECRIVANT AUX ANNONCEURS, CITEZ "#LE PRIÉ COURANT"-

Vol. XLVI - No 49. -
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Soda "Magie" la Cae

* PGkaNo. 1 caisse 60 pqts de
~~1) ll. ..... 2.86

~~ 5 caisses. ... 2.75
'S D N ii o. 5 caisse

100 lOpqte de 10 oz 2.10

L W _ CRUE a n ca isses . . . . . 8 0

Bicarbonate de soude supérieur

* de "OGllitt"

Caques de' 100lbs.. par caque $ 2.75
Barils de 400 lh14., par bai' il . 7.0

Crème de Tartre de
siciltett",

La dot.

~ '~'1lî. pqts. (4 (1(11 dans
-lIci la caissBe) . . . $t-10

Slb. pqtes (4 doz. dans
la caistie) ... 2.20

Iff 0Wý1La Cii

4 doz. pqts., 1ý 11). . . Jaor $8 80
2 doz. pqLe. 54 11). . . tis. La doi.

)4 lb. eau istres rondes' avec cou-
vercles fermant à vis (4 doz. dans
la caisse). .. ....... 2.0

1 lb. canistes rondes, avec couver-
cies fermant à vis (8 doz. dans la
caisse............4 70

La lb.
6 lb). canistreo cari-des (,q doz. dans

la vaitie . . . . ......
10 lb. bnltes en bois .. , 0.-3
26 11). seaux en b)ois.. 0.8.à

100 lb. barils .. ...... 0.31
300 Ili. barils .. ...... 0.3034

N. K. FAIRBANK COMPANY
LIMITED

Montréal
Prix du Saindoux

Composé, Marque
BOAR'S HEAD. F.
0. B. Montréal.
Tinettes 6o IL. 0.1i
Tierces 0.1o1

Seaux cn bois, 20 lbs. 0.11i
Chaudières, 2o lbs. 0.1!
Caisses, 3 lbs., 20 à la caisse 0.iî.1
Chaudières. ý lbs., 12 à la caisse 0.119
Caisses. io ibs., 6 à la caisse o.1îl

GUNN. LANGLOIS & CIE, Limitée,
Montréal

Prix du Saindoux

Composé, Marque
EASIFIRST

-Tinettes 6o IL. i.1i
Tierces o.11

Seaux en bois, 2o ibs. 2.25
Chaudières, 20 lbs. 2.15
Caisses, 3 lbs. lb. 0.12
Caisses, 5 lbs. Ilb. 0.12
Caisses. îo lbs. lb. 0.12
Pains moulés d'une livre 0. 12J

IMPERIAL TOBACCO CO. 0F CA-
NADA. LIMITED.

Cigarettes Le î,ooo
Athiete $ 8.5o
Bouquet. boîte 350, par boite $2.08 5.95
Calabash 11.20
Columbia "tout tabac" i 1.50
Coronet 2 î8. ço

Dardanelles "Turques", bouts unis 12.50
Dardanelles "Turques", bouts liège

ou argent 12.75
Derby, boite de Goo, la boite,

$4.12; le 1000 6.85
Empire Navy Cut 8.20
Fatima 10.25
Guinea Goid 8.20
Gloria 5.95
Goid Crest 6.20
Hassan "Turques" 8.5o
Imperial A A 27.00
Imperial A A i3.0
Mecca "Egyptiennes".5
Mogul "Egyptiennes" bouts unis 12.25
MMogul "Egyptiennes" bouts en

liège 12.25
Murad "Turques", bouts unis 12.25
New Ligbt "tout tabac" 8.5o
Niobe Turques 8.oo
Old Cbum 8.20
Old Gold 6.50
Pal! MaIl "Format ordinaire" 19.00
Pal! Mail "Format Royal" 25.00
Players Navy Cut 8.4o
Richmond Straigbt Cut 11.20
Sweet Caporal 8.5o
Sweet Sixteen 5.95
Sub-Rosa "tout tabac" - 8.5o

Cigarettes importées
Capstan "douces et médium" 12.50
Capstan, boites de 10 avec porte-

cigarettes .12.50
Soussa, importées du Caire, Egyp-

te, extra fine, NO 25 20.00
Extra fine, NO 30 23.00
Kbedivial 30.00
Tbree Castles, boites de fer-blanc

5os et boites de cartons los 15.50
Three Castles, boites de- fantaisie 16i.co

Tabac à cigarettes La Lb.
B.C. No 1, 1/13$.0
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A TOUS

JOYEUX NOEL
-ET

BONNE ANNEE
NOS AMIS DE LA PROVINCE DE QUÉBEC

bien accueilli par le public et le Commerce.

Nous désirons vous remercier de votre accueil et nous espérons que vous continuerez à

nous donner votre clientèle dans l'avehir.

The " Nugget" Polish Company Limited.
9, I1, et 13 DAVENPORT RD. - TORONTO, Ont.

EN ECRIVANT AUX ANNONCEURS, CITEZ "LE PRIX COURAN' 1-.

LE PRIX COURANT, Vendredi, 5 Décembre 1913. 1 r
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Attilete. 1113 I .08
Swcet Caporal, 1/14 1.17

Tabacs coupés La Lb.
Old Chiui. Iin $0.9o
Lord Stanley, tins V/2 et 4 IL 1. 16
Mcerschauni, 1/11 0.87
Atlctc mlix. Tins V/2 et Y lb. 1.42
Old Gold, 1/12 I 1.03
Scal of North Carolmna, 1/12 0.98
Duke's Mix. "Cut Plug", i lb. 0.92
Old Virginia, pqts 1/2 et 1 IL 0.75
Dukc's Mixturc "grahulé"

i'i bags, 5 lbs. carton 0.94
Bll Durhami

1/10 hags, 5 lbs. carton, la lb. 1 .25
1/16 bags, 5 ll)s. carton, la lb. 1. 2

01l<i Virginia, pqts 1/16 0.70
Snap, pqts 1/7 et 1/14 o.58
(alabash Mixture, tins V2 et i lb. 1. 20
Calabash Mixture, tins Y4~ 1.25
Calal>ash Mixture, tins !4 1.40
Capstan Navy Cuit "importé", tins

'A. Medium et Fort 1.50
Capstan Mixture, "importé", tins

T,4 nieditni I.50
Pride of Virginia, "importé", tins

1/1o 1.50
Old Englisli Curve Cut "importé",

tins i/uo l1).13
Tuxedo "importé", tins î/îo 'lb. l 3
T.tcky Strike "impol)rté"', tins i/:o i .50
Rose Leaf "importé", à chiquer,

pqts 1 oz. 1.30

Tabacs à chiquer "importés" La Lb.
Piper Hiedsicck 1.22

Tabacs en poudre La Lb.
Copenhiagcn, en boites 1/12 lb. 0.90
Hiorseshioe o.9o
R~ose No i de Landry 0.32

Great West, sac, 8s
Regal, cube cut, en boites de 9s
Taxi, crimp cut, boites los

HENRI JONAS & CIE,
Montréal.

Pâtes Alimentaires.
Macaroni "Bertrand"
Vermicelle "Bertrand"
Spaghetti "Bertrand"
Alphiabets "Bertrand"
Nouilles "Bertrand"
Coquilles "Bertrand"

- Rose No i de Houde

EMPIRE BRANCH
Tabacs à chiquer

Club barres, 5 à la barre, 6 morc. à
la lb., boites 5 lbs.

Moose, 1ils 2x3 18 lbs. cads, 12 lbs.
3/2 cada.

Snow Shoe, barres, 6 !/, morc. a
la lb.

Stag, 5 113 morc. à la IL 2 butts
Black Watclî, 6s
Bobs, 5s et los
Currency, los
PàY Roll, 7V2s
Empire Navy Chcewing, barres, 14

oz.. boites 7 lhs.
Tabacs à fumer en palettes L

Rosebud, 3x3, 7s Y/2 cads, 8 lbs.
Pedro, barres, 16 oz., 5 morc. à la

lb.. boites de 6 lbs.
Empire, 6s et 12S
Rosebud, 6s
lvY, 7s
Shamrock, 6s

Tabacs hachés

0.34 Petites Pâtes, etc.
Extraits Culinaires. La

i oz. Plates. Triple concentré
2 OZ. Plates. Triple concentré

0 2 2 OZ. Carrées. Triple concentré
42 4 Oz. Carrées. Triple roncentré

8 oz. Carrées- Triple c ncentré
0.0 - 6oz Carrées. Triple concentré.

0.5 2 OZ. Rondes. Quintessences
0.39 ý Rondes. Quintessences
0.495 oz. Rondes. Quintessences
0.39 8 oz. Rondes. Quintessences
0.39 4 07. Carrées. Quintessences. Bou-0.39 chons émeri0.59 8 oz. Carrées. *Quintessences. Bou-

chons émeri
0.53 2 oz. Anchor.
iLb. 4 oz. Anchor.

0.0 8 oz. Anchor.
1oz. Anchor.

0.58 2 oz. Golden Star "Double Force"
0.4 4 Oz. Golden Star "Double Force"0.4 8oz. Golden Star "Double Force"~0 6o. odn tr"Dul5Fre

.5 à6 oz. Pltes. Soluble. l Foce
0.45 2o.Pae.Slbe

4 Oz. Plates. Soluble.
8 oz. Plates. Soluble.

0.59 1 6 oz. Plates. Soluble.
0.70 1 Gz. London.
0.78 2 oz. London.

Extraits à la livre de $1 .00 à
Extraits au gallon de $6. oo a
Mêmes prix pour extraits de tous f

La lb.
o.08
o .o8
o.08
o.o8
o.08
o.o8

Moutarde Française. La
Pony Mustard, 2 doz. à la cse
Small Mustard, 2 doz. à la cse
Medium Mustard, 2 doz: à la cse
Large Mustard, 2 doz. à la cse
Tumblers Mustard, 2 doz. à la cse
Muggs Mustard, 2 doz. à la cse

Le Soda à Pâte
"COW BRAND"'

est toujours fiable, pur, uniforme.
En raison de sa qualité fiable bien con-
nue, de sa pureté absolue et de sa force,
le Soda Cow Brand est le grand favori
de toutes les ménagères partout. Il se
vend constamment et vous rapporte un
bon profit.

Achetez-en de votre marchand en gros.

CHURCU e DWIGHT
Llmited

MANUFACTURIERS

MONTREAL.

UNE AUTRE RAISON
Pour laquelle vous devriez employer

Les Sacs Continental
pour Epicerie.

Non seulement nos Sacs sont antiseptiques et
ont les fonde les plus parfaits qu'on ait jamais ma-
nufacturés mais ils sont comptés au moyen du plus récent
mécanisme spécial, ce qui assure le total complet et le
nombre maximum de saos parfaits dans chaque paquet.

Si votre marchand en gros ne tient les SACS CON.
TINENTAL, n'en acceptez pas d'autres mais envo, ez vos
commandes aux

DISTRIBUTEURS:
ONTARIO-The Continental Bas and Paper Ltd, Ottawa et Toron.

to. Walter Woods and Co., Hamilton.
MAINITOBA. ALBERTA, SASKATCHEWAN- Walter- Woidî and

Co.. Winnipeg
MLLE ECOSSE, ILE DU PRINCE EDOUARD, ILE DU CAP

BRETON-Thomnas Fleanan. tjpper Water St. Halifax.
NOUVEAU BRUNSWICK- J. HunterWhite, Agent, Marché du

Nord, St-Jean.
COLOMBIE ANGLAISE-Smith. Daidson à Wright Ltd. Vancou-

ver*
PROVINCE DE QUEBEC-The Continental Bas & Paper Co. Ltd.

584 rue St-PauI, Montréal.

The Continental Bag & Paper Co., Ltd.
SEULS MANUFACTURIERS

doz
0.84
1.57
1.88

6.25
12.00

2.19
3.75
6.67

3.75

7.50
1 .01.
1.75
3.00

6.00

1.25
2.25

4.25
0.75
1.25
2.25

4.25
0.50
0.75
3.00
2400

ruit.

rrosse
8.40
7.80

10. 80
12.00
10.80
13.20
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- LES POUDRES NERVINES DE MATHIEU

une vente sapide et de boue profite. Quelle que sait la cause des maux de tete, il n'y a pas de remède qui atteigne le siège du mal
.à...i 7 rapiýdement et avec autant d'efficiicité que les Poudres Nervines de MLathieu.Im

POUDRES NEMINES
De ýWHEU

-p.. - - -tei»"

lsssYez vous-nltme les Poudres Nervines
de Mathieu à no, frais su moyen du coupon
ci-joint, ai vous ou quelqu'un de votre fmle
souffrez de maux de miux de te,.

LA CIE J. L. MATftIEU,
Propri6tair.

Sherbrooke, * * P. Q.
MM. L Chaput. Fils â: Ci*., Unit.

Dépoititre ..n iras A >ntr ai, P.Q

Veuillez m'envoyer une boîte régulière
de Pendre& Nwvinos de Mathieu à l'adresse
suivante s

NoD ............. . ................

D m e laý * Ï a is,on *i*de ý; c e m e e>. *

Rue ..............................

ville ou village................. ......

Le meilleur sucre au monde. Pur au 10 OOA'

EN ECRIVANT AUX ANNONCEURS, CITEZ «'LE PRIX COURANT".

Courroies Spéciales
Nos Courroies sont recouvertes de
notre Ciment IperméaUëe ét -peu-
vent &tre exposées au froid ou à la
chaleur sans. danger d'être gâtées.

D. K. McLaren,
Limited

351, rme &t-Jacques,
MONTRRAL.

TiL Main 4904.4;05 et 7824

CHAR-BON
Anthracite et Bitumineux.

Expédié par voie ferrée ou voie d'eau à tous
endroit s de la Province de Québec.

GEOIRGE HALL COAL, CO.,

0F CANADA, LIMITED.

126 imuE IST-pIERRB. MO:NT'RidjAL.
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Nugget Tumblers, 2 doz. à la cm l3. 2OLard clair, pesant, brI. 2o/35.
Athenian Tumblers, 2 doz. à la cese 13.20 Picked Rolls, brI.
Gold Band Tumblers, 2 d. à la cee 13.80 Lard à fèves, (petits morceaux,
No 64 ars Mustard, r doz. à la cse 18.0o mais gras), brl.No 65 ars Mustard, i doz. à la cee 21.00 Heavy, clear fat backs, 40/50No 66 Jars Mustard, r doz. à la cse 24.00 Heavy, clear fat backs, 60/70No 67 Jars Mustard, 2 doz. à la cse 13.20
No 68 Jars Mustard, i doz. à la cse 15.00 Saindoux Composé Raffiné, cho
No 69 Jars Mustard, i doz. à la cese 24.oo Marque- "Anchor".
Molasses Jugs Must., i d. à la cse 21.00
Jarres i gal. Mustard, i d. à la cse 36 Tierces, 375 lbs. lb.
Jarres I gal. Mustard, I d. à la cse 54.00 Botes 50 b. net (doublure par-

Vernis à chaussures. La doz. Tinette 5 Ibo. net (Tinette imi-r doz. à la caisse. tée)
Marques Froment. 0.75 Seaux de bois, 20 Ibs., net $2.15
Marque Jonas. 0.75 Seaux de fer-blanc, 20.lbs. $2.o5
Vernis Militaire à l'épreuve de l'eau.' 2.00 Caisses o Ibs. tins, 6o Ibs. en cais-

MATTHEWS-LAING, LIMITED.
Montréal, Canada. ,

Lard en Baril Marque "Anchor"
Lard pesant, Canada Short Cut,

Mess brl. 35/45 30.00
Lard pesant, Canada Short Cut,

Mess V brl. 15.50
Lard pesant, Canada Short Cut,

brl. 45/55 29.00
Lard pesant, Canada Short Cut,

V brl. 15.00
Lard pesant, Brown Brand, désos-

sé, tout gras, brl. 20/35 28.00

28.50

23.50
27.50
27.00

ix.

o.10

o. toi

0.101
0.iol

ses, bleu o.il
Caisses 5 Ibs. tins, 6o Ibs. en cais-

ses, bleu 0.i*
Caisses 3 lbs. tins, 6o lbs., en cais-

ses 0.111
Briques de saindoux, 6o Ibs, en

caisse 0.12
Saindoux Marque "Anchor" (garanti

pur).
Tierces, 75 lbs. o.151
Boites. 5o Ibs., net (doublure par-

chemin) 0.154
Tinettes, 50 Ibs., net (tinette imi-

tée) o.i
Seaux de bois, 20 Ibo., net (dou-

blure parchemin) $3-I5 o.151
Seaux en fer-blanc, 20 lbs.

brut . $3.05 0.151
Caisses, ro Ibo., tins, 6o lbs., en

caisses rouges o.i6
Caisses, 5 Ibo., tins, 6o Ibs., en

caisses rouges o.16l
Caisses, 3 ibs., tins, 6o Ibs., en

caisse o.161

Saindoux en carré d'une livre, 6o
lbs., en caisse

' Viandes fumées.
Jambons: Première qualité.

Extra gros, 28 à 40 lbs. o.16
Gros, 20 à 28 lbs. 0.17
Moyens, 15 à 'g lbs. o.î8l
Petits, 1o à 13 lbs. 0.19

Jambons désossés, roulés, gros
16 à 25 lbs. 0.19

Jambons désossés, roulés, petits 0.21
9 à 12 lbs.

Bacon, Spécial Rose Brand 0.22
Bacon Anchor Brand, à déjeuner,

sans os, choisi 0.19
Bacon Brown Brand, à déjeuner,

marque anglaise, sans os, choisi 0.17
Bacon Windsor, dos pelé 0.22
Bacon Windsor, sans os 0.24
Jambons de Laing, choisis, Pique-

que-Nique", 1o à 14 lbs. o.15
Petit bacon roulé, épicé, désossé,

8 à 12 lbs. o.16
Bacon choisi, Wiltshire, coté, 50

Ibs. 0.20
Cottage Rolls 0.19

Saucisses fumées.
Bologna (Bondon de Boeuf) o.og
Bologna (Enveloppe cirée) 0.081
Brunswick (Beef Middles) 0.08
Frankfurts -' o.11
Polish 0.09
Garlic 0.09
Empress (Poulet, jambon et lan-

gue) doz. i. ro
Saucisses fraîches.

Saucisses de porc (tripes de porc) o.og
Saucisses de porc (tripes de mou-

ton) 0.10
Petites saucisses de porc (pur

TRENTON, Ontario.

Mb 1

M. le Marchand - Faites rapidement vos
comptes ! Le système de comptabilité
"Barr" vous aidera.
Il donne un état a la minute au marchand aussi bien qu'au client
de la situation du compte - c'est le plus sûr moyen d'éliminer les,
mauvais comptes-empêche les comptes de tomber dans la "mau-
vaise classe"--épargne la tenue des livres et le pointage-épargne
du temps et du travail - le plus complet et le plus rapide à
manouvrer.
Le "Canadian Grocer", dans un numéro récent, publiait l'article
suivant sur la "Rapidité à faire la perception des comptes." Il est
juste à point. Et le meilleur système pour obtenir la rapidité est

StMie.erm du& Cabinet de Comptabilit. le Système de Comptabilité "Barr". Nous le prouverons avec plaisir

"Rapidité dans la Perception des Comptes"
"La Perception des comptes n'est pas toujours un plaisir, mais c'est une nécessité. Un commerce ne peut psospérer à moins

que l'argent dû ne rentre. Laisser les dettes continuer jusqu'à ce qu'elles tombent dans la "mauvaise classe", est la ruine de plu-
sieurs marchands. Un homme doit réclamer avec vigueur ce qui lui appartient. Il sait bien que lorsque ses propres billets devien-
nent dûs, il doit les payer promptement, et d'une façon judicieuse; il devrait le laisser entendre à ses clients. Lorsqu'un billet
ar ive à échéance et n'est pas payé tout de suite, il faut généralement plus d'une tentative pour se faire payer."

Ne cote pas plus que les autres qui sont plus anolenê et moins oommedes.

Ecrivez aujourd'hui p BG, Limitedplus de détails. BAR ici, <L ISILTLd te

Vol. X LVI - No 49.
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MACHINERIE de CORDONNERIE
P.u

P our tous Travaux depuis la Mise en Forme
jusqu'au Finissage.

MARK

Machines "Consolidated"
à monter
d'après la

Méthode Manuelle

Presses
à découper les

Modèle C.

Machines
Rapides

'Standard"
A visser les semelles

Machines Davey à
cheviller bois

avec
bigorne

Machines à Enfoncer les clous protège -talon --- Machines à Esamper, à Charger, à Poser, à
Fraiser, à Gouger, à Verrer et à Finir les Talons---Machines à clouer "Loose Nailer" et Machi-
nes à Bonbouter--Machines à Cimenter, à Poncer et à Parer--Machines à Entoiler les Premières,
"Série Gem"--- Machines à Poser les Oeillets --- Oeillets, CambrillonsBrosses, etc.

United Shoe Machinery Company of Canada
Montréal, Qué.

EN ECRIVANT AUX ANNONCEURS, CITEZ "LE PRIX COURANT".

Systèmes Goodyear
pour

Cousu -Trépointe et
Cousu-Chausson

tiges
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LES

BISCUITSI
Qui Edifient un Commerce.

Tout épicier actif et intelligent de-
vrait maintenant faire un effort

spécial pour pousser la ven-
te des biiscuitsa

Soda à la
Crème Perfection

de Mooney
Il a une occasion de le faire en cette
grande saison des réceptions et
deu "Thés". Il n'y a rien de plus
agréable au goût, de plus croustil-
lant et de plus délectable en fait de
biscuits. Tous les gourmets le savent

The Mooney Biscuit
An CADI CO., LIEITED

Menutmotures à
Montréal, Stratford, Winnipeg,

Vancouver.
Succursales à Hamilton, Ottawa, Sy d-

ney, C. B., Halifax, N. B., Fort Will-
iam, Calgary, Vancouver, C. B., St-
jean, T. N.

La farine Préparée de Brodie
Vous Conserve Vos Clients.

Toujours digne de confiance elle est pr6féi. à
toutes les autres inrinos

UN BON VENDEUR.
Voyez la coupon des 4piciers dons chaque

carton

Brodie & liarvie, Limited.
14 et 16 Rue Bleury,

Tél. Main 436.IOTAL

Ne demandez pas plus à votre publi-
cité qu'elle ne peut vous donner. Son
action est limitée de même que son ren-
dement.

porc) o.16
Saucisses Cambridge (paquets de

i lb. 0 * Io.
Saucisses de fermier o. îo
Chair à saucisses (seaux de 2o

Ibs.> o.o84
Boudin blanc 0.07
Boudin noir 0 08

AGENCES
LAPORTE, MARTIN. LIMITEE,

Montréal.
Légumes.

Petits Pois Importés *'Soleil*
Trè's fin. io& l,.,ite 1.1. ço
Fins, iooi boites, Reverdis 11t.50
Mi-lins. ioo1 boites i i.o0
Moyens. NO 2, 1OO-ý boites 9.50
Moyens. Nn 3. 1004 110iler- (j o0

Petits Pois "Fra. Petit & Cie."
Fins, 1004 boites 10.00
Moyens. tooi boites 7.00

Légumes "Soleil".
Haricots:-

Verts, extra fins, iol boites 13.00
Verts, extra fins, 40 flacons 9.00
Verts, fins 11.50
Verts, moyens, iooi boites 7.50
Verts, coupés. io01 boites 7.50

Macédoines, No i extra, îooi btes i12.00
Macédoines, No i extra, 40 flacons 8.5o
Côtes de Céleri. iooi boites 8.00
Côtes de Céleri, 5o boites 7.50
Soupes (Pois, Oseilles et Cerfeuil, etc.)
Oseilles. îoo4 boites 10.50
Purée de tom. concentrées. iooý 1). io..50
Purée (le tomates. 50 boites 10o.oo
julienne, 1004 boîtes 8.oo
Cerfeuil, iooè boites 9.00

Asperges. C/S
Pointes têtes seulement, too3 btes 27.50o
Branches géantes, iooà boites -7.00
Branches géantes, 5o boites 25ý.0
Branches grosses. ion! boites 24.50
Branche>s grosses, so boites 23.50
Branches Extra, so boites 22.00
Branches Fines, ion0 boites 21 .00
Branches Fines, 5o boites 20.00

Flageolets.
Moyens, 1004 boites 11.00

Sardines. C/S
Petit Caporal Club 4 10.50
Whiite Bear 4 s. 16.oo
WVhite Bear i s. 9.50
Le Pilote 1 14.50
Victoria 4 s. 8.00

Savons de Castille. Ç Lb.
Le Soleil 72% d'huile d'Olive.

more. de IOl OZ., 200 à la caisse 12.00
more. de iol oz., loci à la caisse 6.00
morc. de 7 OZ., 200 à la caisse 7.75
morc. de i lb., 50 à la caisse 4.75
more. de i lb. long, 5o à la c/s 4.75
morc. de 2 lb., 5o à la caiÎse 4.00
more. de 3 lbs., 12 à la caisse 0.09.4
barres de i lb.. 25 à la caisse 0.o81

La Lune 65% d'huile d'Olive. Lb.
nmore. de 1 l1b., 50 à la caisse 3,75
c/s 12 barrés, 3 lbs. 0.09
Huile d'Olive "*Minerva" C/S

12 bouteilles. i litre 8.oo
12 bouteilles. qts. 6.00
24 houteilles, pts. 6.50
2,à hn,îteilleq. ; pts d.2Ç

Petits Pois importés "Soleil". C/S
Sur-Extra fins. i flac. 4o s. 10.00
Sur-Extra fins. i kilot, ioo s 15.50
Extra fins, 4 kilot, ioo s. 15.00
Extra fins. i kilot. 50 s. 14.50
Moyens No 1, 4 kilot, loci s. 10.00
Macédoines Extra No i, i k., So à 11.00
Macédoines Extra NO 2, I k., too s 9.00o
Epinards en purée. J flac., 40 S. 8.00
Epinards en purée, i kilot, 50 s. 9.50
Epinards en purée, J kilot, ion s. 10.00
Pieds de Céleri, i kilot, ion s. 10.00

IMPORTANT
Les I3piciers détaillants

qui désirent plaire à 1 e u r s
clients devraient être certains
de pouvoir leur fournir les véri-
tables

Bak er' s

and

Chocolate
Regi o re avec la marque de com

TisdMaZkmerce sur les paquets.
Ce sont des marchandises

de premier ordre, les meilleures
du monde au point de vue de la
pureté et du goût.,

Manufacturées uniquement par

WALTER BAKER & CO.,
L i m i t e d.

Montréal, Can. Dorchester, Ma@s
ETADUE EN 17a0.

MAAILLE, OENDREAU & CI E
successeurs de Cils. ZACA11.LE & CIE.

EPICIERS HN GROS
Importateurs de Mélasses, Si.

rops, Fruits Sec*, Thé, Vins,
Zique.,., Sucres, Etc., Xtc.

Spécialité de Vins de Messe de Sicile
et de Tarragone.

329 Rue St-Paul et 14 Rue 8t-DizI
MONTREÂL

CONFITURES PURES DE UPON

<OUFiiiiUW PIT 1

Absolument pures
et de saveur déli-
cieuse conservées
dans àes seaux de
5 Ibo. et des jarres
en verre de 16 oz.,
doublés or, scellés
bermétiquement.

PIRE RiEILI91
illi

UPTON
Bien et favorablement connue de
l'épicier et de ses clients dans tout le
Canada, où elle est faite et vendue
depuis plus de quinze ans.
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Que faites-vous de votre

COMMERCE DE NOËL
Le Mia ceineat de Clark

sera l'un de v'os meilleurs vendeurs.

C'est le plus pur, le meilleur,
le pîus commode.

PRET POUR L'USAGE
En toutes grandeuts. Boites eni fer-
blanc, Seaux, Barils ou Verres.

Soupes Concentrées de
CLANRK.

MARQUE CHATEArJ.
Toutes les variétés, la meilleure des

qualités, prix satisfaisants. Pas de
meilleures soppes sur le marché.

Plum-pudding Anglais de
CLARK

GRANDEURS 1 et 2.
Préparés avec les meilleurs fruits,

épices, etc, Empaquetage attrayant,
excellent vendeur. Demandez les prix
à votre fournisseur en gros.

Approvisionnez-vous Maintenant.

Wmn CLARK -!- Montréal.

Le Prêt Immobilier, Limitée
244 Rue Ste-Cathermne Est,

Montréal.
Phone Bell Est 5779

BUREAU DE DIRECTION,
Présidentsg M 3.-A -E. Gauvin, pharmacien

ancien échevin ; Vice-Pràoidat M. 1. -à. ta
vallée, maire de Montréal ; SoaItaiw..Triso
rier 1 M. Arthur Gagné, avocat ; Direteurs: m
L. E3. Geoffrion, ancien président'de la Chambre
de Commerce du District de Montréal, membre
de la commiai du Havre de Montréal; M. le
Dr 3.-O Goyette, ancien maire de Magog; M. le
Dr P -P. Renaud,.e c aite; M. P.-E. Vontaine,
directeur-gérant de "recanadian Adver i Bing
Limited" ; Gérant s M. L.-W. Gauvin. ex-inspec
teur et surintendant de la Metropolitan LiMe
lus. Co.

si VOUS AVEZ BESOIN DE CAPITAL
pour acheter u ne propriété ou pour voua bitir
inscrivez-vous au .Prit Immobilier. Limitée,"
qui voua prêtera ce capital sans intérêt, avec
grandes facilité, de remboursement.

Les facilités de remboursement des prète fait.
à ses membre. par le d'Prit Immobilier, Umité."
sont telles qu'elles, repreaeatent à peu prés
lintérêt que l'on aurait à payer sur un emprunt
ordinaire. 0

REPRESENTANTS DEMANDES-Le «*F1at
Immobilier, Uimitée" n'a pas encore d'agence
dans tous les Districts et est disposé à entrer en
pou.,rparlers avec des représentants bien quali-

Eerivez ou téléphonez pour avoir la
brochurette explicative gratuite.

Flageolets extra, J kilot, 100 s.
Flageolets extra, I flac., 4o s.
Flageolets moyens, I kilot, ion s.
Carottes tournées, i kilot, 50 s.
Choux de Bruxelles. i kilot, 5o s.

13.50
9.50

11.00
9.00
9.00

Choux de Bruxelles, J kilot, 100 s.
Fonds d'artichauts, j kilot, 100 S.
Salsifis, j kilot, zoo s.

Soupes.
Crème de Céleris, 4 kilot, 100 s

Asperges.
Branches géantes, bocal, 16 S.
Branches extra, I kilot, ioo s.
Pointes tètes seulement, i k., 5o s.

.9 4 flac., 40 S.
Caupics sur-extra, i kilot, 50 s.
Caupies sur-extra, 4 kilot, ioo s.
Caupies sur-extra, 4 flac.. 40 S.-

Savon Castille "Soleil", 72%.
Morceaux 7 Oz. 100 S.

La Lune Brand.
Caisse 12 barres, 3 Ibm. IL

Huile d'Olive "Minerva».
Tins 5 gallons, 2 S.
Tins 2 gallons, 6 s.
Tins i gallon, NOs 9.
Tins J gallon, 2o s,
Tins à gallon, 48 S.

c/s 2 estagnons, 5 gaîl.
c/s 6 estagnons, 2 gaîl.
c/s 10 estagnons, i gaîl.
c/s 2o estagnons, J gaîl.
C/s 48 estagnons, i gail.

JOHN P. MOTT & CO.
,dhb Elite, per doz.

Prepared Cocoa
Breakfast Cocoa
No i Chocolate

Diamond Chocolate
Navy Chocolate
Cocoa Nibbs
Cocoa Shelîs
Confectionery Chocolate
Plain Chocolate Liquors
Vanilla Stick

0.18
0.18
la gr.

9.50
33.00
I . 50

16.50

10 .00
23.00
27.00
15.00
21.00
22.00
13.00

4.00

0.09)
Gall.
2.00
2.05
2.1'0
2.25
2.60
Gall.
2.00
2.05
2.10
2.25
2.60

0.00

La lb.
8.28
0.36
0.30
0.24
0.29
0-35
0.05
0.30
0.35
1.00

SALAI>A TEA CO.

H inI THES DE CYA
'SALADA"

Coùt Vend.
Etiquette Brune, i's et J'a. $0.25 $0 *30
Etiqtfftte Verte, l'S et l'a. 0.27 0.35
Etiquette Bleue, i's, l'a, j'o et

ifs. 0.30 0.40
Etiquette Rouge, i's et j's. 0.36 0.50
Etiquette Or, au détail o.44 o.6o

Noir, mêlé ou vert. de toutes qualités.
SAVON.

The GENUINE, empaqueté zoo mor-
ceaux par caisse.

Prix pour Ontario et Québec:
moins de 5 caisses 5.00
Cinq caisses ou plus 4.95

SNAP CO., LTD.,

Montr6aL

- --Snap Hand

Cleane
So A Cue de 3do 3.60

PSAP D Cse de 6 doz. 7.20

SOCIETE DES EAUX PURGATIVES
RIGA.

Montréal - Tél. Main 6473.
i doz., (en boite de carton) $2.00
2s bouteilles, do" 4.00
icaisse, (50 bouteilles) 7.50

2 caisses, (8 bouteilles gratis) i5.oo
5 caisses, (3o bouteilles gratis) 37.50
10 caisses, (72 bouteilles gratis) 75.00
25 Caisses, (200 bouteilles gratis) [87.50

Par lot de i doz. OU 25 bouteilles:
C. 0. D.

Par lot de i caisse ou plus: i% i0
jours, net 30 jours, F. 0. B., Montréal.

Les conditions ci-haut seront stricte-
ment suivies.
ARTHUR P. TIPPET & CO., MontréaL

Lime Juice "Stowcrs" La cie
Lime juice Cordial, 2 doz. Pts. 4.00
Lime Juice Cordial, i doz. pts. 3.50
Double Refi, lime juice 3.50
Lemon syrup 4.00

WHITE SWAN SPICES &
CEREALS. Liznited.

Pains de Levure "White Swan",
caisse de 3 doz., Sc le paquet. 1.15

,eoT; ;
01A Mo NI)

C110CO IlA 71
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CHOCOLAT "ELIT
N luoé E I E

DUS EPICIERS
Pour toue leu

Besoins de la Cuisine
Tablettes de X lbI.

Fabriqué par

JOHN P. MOUT & CO.,
HALIFA. N. .

J.A.TAYLOR, Agen , Montré al

Il y a de la vigueur,
de la vie, de 1' "entra'n" dans
le savon Fels.Naptha et sa
vtnte. La qualité, la fabrica-
tion, l'empiquetage, tout enfin

en FeIs-Naptha le recom-
mande également anx épiciers
et aux clients.
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CAb1<~S
q.., **t

., -EpcIrs4nemme-,se fait unpboint d'ordueil de la qualité_de
sýon -pain domestique, et toute tentative de -lui substter..une imitation
médiocre lorsqu'elle dem ande. les- Pains de Levure Royl peut entrainer

Alaperte,- non-seulement de la clientèle de cette femme, mais'aussi celle de
toutes ses amies qu'elle peut influencer.

RQOYALYLASTCA
Fait un Pain Parfait..",

EWGILLEBTT COMAYLIIE

WINNIPI
TORONTO, ONT.

R Lu FI LA PL

lMarchadises de on paec
~~ -Marchandies de reputation-
&~ ?. Marchandises assurant bon'profit.

lies Aliments Marins de Haute Qualité de Con-
nors, Marque Brunswick, sont préparés dans les #i

__plus expérimentés ; on achète tout le choix des prise des pêcheurs ; on met le. mar'
chandis scientifiquement danb les bqtes les plus hygiéniques et par suite les mar-
candises ont bon aspect, ont la réputation d&-quialité et rapportent des bénéfices.

Notre but a toujours été de coopérer avec le iliarchand-épicier en gros et en détail et de
'consommateur un.bon article à un prix raisonnable.

Examinez votre stock, M. l'Êpicier et voyez de quelles ligne. de 11CONNERS" vous êtes à
cimandez de la lit-uia

X -Sardines à l'Huile
Hareng fumé et salé

gSardines à la moutarde
Hareng à la Sauce* Tomate

Plama Haddies (boîtes ovales et rondes>
Peignes (cdame), Pétoncles (&canlope)

CONNORS BROS., LTD., -Blacks' Iarbour N. B.
LEONARD UROS., Montaa. - 0. If. U. HILLOOAT,, Sydney. - A. W. HUDAND, Oftuw. - JAS. HAYWOOD,Terete. o. DUNOCAN, WlnmIpog. - GRANT OXLRY & Co., Haiflax. NKE.- 0. DE CARTERET, Kinonten.-2
*UOHANAW&I AHERN,-Qu6boo. - 4. L. LOVITT, Yamut.u.- -.SHALLOROSS. MoÇAULAY, Oalgury, JOHNS-

TON YOONEYEdmetonAit@.

fournir au

court, Pnis
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LA T.ESTION DES TRAMWAYS

-Nous terminons aujourd'hui la série d'aritcles que nous
avions annoncés relativement-à--h question des tramways de
Montréal. Nous avons déjà établi, dans le premier de ces
articles, les faits qui ressortent de l'ensemble de la question.
Dans lë second, nous avons montré, telle qu'elle est, la po-
sition du public dans la controverse soulevée par la deman-
de d'une franchise de quarante ans en faveur de la compa-
gnie de tramways. Il nous reste à poser aujourd'hui le cas
de la compagnie.

'T'out d'abord, quelle est la raison d'être de la Montreal
Tramways Company? Nous répondons que la raison est_ la
même qui a donné naissance-à toutes les entreprises com-
merciales, industrielles et autres, c'est-à-dire l'exploitation
d'un capital quelconque pour l'utilité générale, et l'intérêt, le
profit particulier. Il y a cependant une différence très mar-
quée entre l'entreprise commerciale ordinaire et l'entreprise
d'une compagnie de chemin de fer ou de tramways. Et cette
différence réside dans le mode d'emploi, de placement du ca-
pital.

Le marchand, l'industriel, peuvent tous les jours, et
graduellement, liquider une partie de leurs affaires, de leur
stock, et rentrer dans leurs fonds. Il n'en est pas de même
d'une compagnie de tramways dont tout le capital est amor-
ti en constructions permanentes e: en matériel roulant, toutes
choses qui ne lui rapportent qu'en autant qu'elles sont ex-
ploitées..

D'autre part, par quel moyen une-compagnie de ce gen-
re peut-elle réaliset un remboursement à ses actionnaires?
Par le seul moyen d'un fonds d'amortissement établi sur un
excédent de recettes, et prélevé sous forme de dividende
comportant à la fois l'intérêt et une somme proportionnelle
du capital engage. Cette prQportion est établie selon la du-
rée probable ou déterminée de l'exploitation des affaires.

De là la nécessité pour une compagnie de tramways de
s'assurer une. franchise déterminée, d'un certain nombre
d'années durant lesquelles elle sera en mesure d'amoi tir son
capital. -Plus -la franchise sera étendue, moins le taux de ré-
serve sera élevé. Au contraire, plus le-temps concédé à la
compagnie sera court, plus il faudra à cette dernière préle-
ver un taux élevé-chaque année sur ses recettes pour le
compte d'amortissement. -

On comprendra facilement que, du moment que-les dé-
penses d'entretien et d'exploitation sont faites et portées au
compte 'des recettes. et non pas au compte du capital, il est
dans l'intéiêt géiéral de donner à la compagnie une plus

longue franchise possible afin de lui permettre de dépenser
la plus grande somme d'argent possible chaque année, liour
les réparations et les améliorations qui, forcément, s'impo-
sent périodiquement.

Nul ne peut dire quand une compagnie de ce genre peut
avoir besoin de nouveau capital. Dans un cas d'urgenée, plus
la franchise est étendue, plus il lui est facile de se le procu-
rer à de bonnes conditions. Dans le cas contraire, elle éprou-
ve les plus-grandes difficultés. Or, plus la compagnie éprou-
verajd'ennuis, plus l'entreprise sera risquée, et plus il lui en
coûtera pour contracter les emprunts nécessaires.

L'intérêt de la compagnie est de donner le meilleur ser-
vice possible, afin d'empêcher les récriminations. Mais il y
a aussi l'intérêt général à faire entrer en ligne de compte,
cet intérêt mutuel qui exige que toutes les parties intéressées
fassent leur part honnêtement et équitablement. La ville doit
fournir les rues à la compagnie, et celle-ci doit voir à l'en-
tretien et à l'amélioration de son service à mesure que le be-
soin s'en fait sentir.

Si une ville ne consent pas à accorder à une compagnie
de tramways une franchise raisonnable, personne n'a le droit
de forcer cette dernière à paralyser son capital dans des en-
treprises qui ne lui permettront pas de l'amortir et de pou-
voir le rembourser à ses actionnaires. Pas plus qu'une au-
tre, une compagnie de tramways n'est obligée de donner sans
espoir de retour.

LA BONNE ENTENTE.

L'article que nous avons publié la semaine dernière sous
ce même titre a attiré l'attentiotgg* plupart de nòs lec-
teurs qui nous ont fait la gracieusetè de nous faire,tout haut
leurs flatteuses appréciations. Nous ett sommes très heureux,
d'autant plus que nous croyons et avons raison de croire que
nous avons touché une corde sensible chez un-ln nombre
d'hommes d'affaires. Par conséquent, il nous fait plaisir de
développer davantage le sujet qui Intéresse à la fois l'em-
ployéur et l'employé.

Tout homme, qu'il soit employeur ou employé, a besoin,
à l'occasion, de varier ses occupations, tomme de prendre un
repos, uñîe sorie derécréation. Sous ce rapport, nous devons
tous nous rappeler que nous pouvons nous mieux conserver
que nous ne le croyons; et que nous potiVons récupérer men-
talement et physiquement si seulement nous nous donnons la
peine d'en prendre les moyens.
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Sous ce rapport de la nécessité de la récréation et du
repos, il est désirable que le maître et le serviteur s'entendent,
afin que chacun puisse s'absenter, lorsque le temps est venu
ou que le besoin se fait sentir. Le cnUrdls qui consen
prendre sur lui la direction et la resppnsabllité *es affairea'
afin que li patron puisse prendre quelques jbur;s de epo, et:
qui se sent capable de faire fonctionner la machiné tout
comme si le patron était là, celui-là trouvera son employeur
prêt à lui concéder une compensation adéquate lorsque l'oc-
casion se présentera.

L'attitude deý l'employeur envers les ambitions de ses
commis a une grande importance par rapport à leurs succès.
Certains employeurs sont toujours prêts à encourager leurs
employés à mieux faire, à les habituer à pouvoir conduire
une maison d'affaires à eux un jour ou l'autre. D'autres crai-
gnent que s'ils aident un employé à développer chez lui une
certaine habileté indépendante, il s'établisse pour leur faire
concurrence; c'est pourquoi .ils les retiennent plutôt que'de
les pousser vers un avancement.

Plus un vendeur se développe, plus il a de valeur pour
les affaires, et la possibilité qui s'ouvre pour lui de devenir
un concurrent n'a rien à faire dans son cas. Seul le marchand.
aux vues étroites peut envisager la question à ce point de
vue.

Lorsqu'un jeune homme débute dans un magasin de, dé-
tail, il a déjà des ambitions. Il a fait des plans d'avenir et il
espère les réaliser. S'il. renonce à ses ambitions et devient
mercenaire, une machine, il est très probable que son supé-
rieur, son employeur en est grandement responsable. Un
jeune homme n'abandonne pas ses ambitions sans raisons.
S'il renonce à ses projets d'avenir, c'est qu'il a été découragé,
qu'il a subi des déboireg qui lui feront croire qu'il n'est pas
apte à remplir telle position, et qu'il a tort de croire qu'il
pourra devenir quelqu'un un jour. Si, au contraire, il tra-
vaille pour un bon employeur, il ne connaîtra pas de pareils
revers. Il sera encouragé par une bonne appréciation-du-bot-
travail qu'il fait, et lorsqu'il lui arrivera de faire quelque
chose de mal, il lui sera enseigné à le faire mieux à l'avenir.
Cet encouragement le convaincra qu'il pourra faire mieux la
prorhine fois.

Lorsqu'un employeur s'aperçoit que ses employés ne sont,
pas ce qu'il voudrait qu'ils soient, au lieu de les maltraiter et
de sauter dessus chaque fois qu'ils ont commis une erreur, il
serait sage de voir ce qu'il peut en tirer de bon, de les refaire
en quelque sorte, de les dresser pour en faire les hommes
dont il a réellement besoin.

Malheureusement, il y a trop peu de marchands qui re-
connaissent que lorsque des commis cherchent une position,
ils sont au4si intéressés à trouver un bon employeur, que
l'employeur un bon commis.

Le commis a autant de droit que le patron à faire une
distinction, et aujourd'hui plus que jamais il fait usage de ce
dioit. Il connait quels sont les employeurs dignes de con-
sidération et pourquoils le sont, comme il sait quels sont les
employeurs qui traitent leurs employés avec justice et fes

---- aident à s'améliorer et -niater un meille ire.
Le patron devrait faire en sorte de se faire des amis de

tous ses employés. Il devrait se débarrasser de toute attitude
tendant à faire croire à l'employé qu'il n'est rien autre qu'une
pièce de rouage commercial, et que personne ne désire de lúi
rien de plus que la besogne qui -lui est confiée et de l'honnê-
teté quant à l'argent dont on lui a confié le soin.

On dit souvent que "les affaires sont les affaires", et que,
aussi longtemps qu'un homme remplit la partie technique de
ses obligations, il fait tout ce qu'il a à faire et qu'on ne peut
en exiger davantage. Celui qui s'en tient à cela peut remplir
les termes de son contrat, mais il commet une injustice en-
vers lui-même.

Il est dés commis, des employés qui tirent en arrière
lorsque le patron essaie de les stimuler, de les aiguillonner.
On dirait qu'ils ont peur de se surmener. Ces mêmes per-
sornes rir'aient, de- voir un épicier casser un biscuit en deux
poir -arriveÜ à donner le poids..exact; et'leur conduite ne
dièêre pourtant pas beaucoup di cellt del'épicier..-

L'employé qui ne se croit pas ilartii d- la maison qui
l'emploie, et qui dit "ils" au lieu de "nous" lorsqu'il en parle,
celnilà à' peu de -chances d'être 'jamais appelé à faire partie
de cette maison comme associé.

"" Nous le répétons, il faut de l'entente entre le patron et
ses employés. Et partqut où l'on constate le succès, on re-

-connaîtra que les deux éléments se sont rencontrés au bon
endroit. Dans les autres cas, le succès se fait- attendre uni-
quement parce que l'un et l'autre attendent que l'un des deux
fasse le premier pas dans la voie de la coopération. Le mar-
chand attend que l'employé ait démontré son désir de voir
progresser les affaires. Les employés attendent d'être in-
vités par un encouragement quelconque.

De quelque côté que soit un homme, s'il est disposé à
faire son devoir, il n'attendra pas que l'autre ait commencé à
faire le sien. Il commencera de lui-même à faire sa part de
coopération, espérant que les résultats amèneront l'autre dans
la même voie. Pour coopérer, il faut être au moins deux;
mais si l'un attend après l'autre, il en faut généralement un
troisième pour pousser les deux autres dans l'arène.

C'est pourquoi -nous-avons-dit et nous-répétons -que le
secret du succès dans les relations des ibaitres et serviteurs
réside dans le bon vouloir des deux parties à se rencontrer à
mi-chemin en toutes circonstances.

LES DELEGATIONS A QUEBEC.

Des délégations des différents corps de citoyens de
Montréal sont allées, mardi, rencontrer les membres du ca-
binet provincial relativement aux grands problèmes munici-
paux actuellement soumis à la Législature.

Il y avait entre, autres la délégation de la Chambre de
Commerce de Montréal, qui était soutenue par les délégués
de l'Association des Marchands Détailleurs et de l'Associa-
tion des Epiciers Détailleurs.

Parmi les membres de la Chambre de Commerce, on re-
marquait MM. Ad. Fortier, président; J. D. Joubert, zer vi-
ce-président; Frank Pauzé, 2ème vice-président; M. Boivin,
secrétaire; J. Art. Lemont, assistant secrétaire, et J. O. La-'
brecque. Parmi les maichands détailleurs, on remarquait:
MM. J. G. Labonté, président; J. D. Boileau, zer vice-prési-
dent; J. A. Beaudry, secrétaire, et, du côté des épiciers dé-
tailleurs, MM. G. A. Archambault, président; A. Laurendeau,
A. Lpniel.

La délégation a été reçue par Sir Lomer Gouin, dans
son cabinet. Deux membres de la délégation seulement ont
pris la parole; ce sont MM. Ad. Fortier, pour la Chambre
de Commerce, et J. A. Beaudry, des Marchands Détailleurs.
Elle a été présentée par M. Clément Robillard, député de
St-Jacques. Les deux orateurs ont exposé en quelques mQts-
à Sir Lpmer Gouin le désir de leurs associations, savoir: lg
division de la ville en 26 quartiers. Ils se sont aussi opposés
à l'augmentation du nombre des contrôleurs. Sir Lomer n'a
fait que quelques remarques.

"Que diriez-vous, a-t-il simplement demandé, du statu
quo quant au partage de la ville en 31 quartiers?"

Puis il a assuré les délégués que le cabinet prendrait
leurs suggestions en sérieuse considération. 1
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LA VERITE CONCERNANT LA GOMME A MACHER

Le professeur Lewis B. Allyn, dans une des récentes
éditions de "Colliers Weekly", a répondu longuement.à un
correspondant qui avait écrit au dit journal pour demander
de quelle couleur est la gomrhe à mâcher crue - à l'état
nature - et si la substance ne devrait pas être "claire et
blanche" lorsqu'onla met sur le marché.

Dans sa réponse, le professeur Allyn écrit:
"Il est indiscutable qua la plupart des gòmmes à mâ-

cher que l'on trouve dans le marché sont contaminées, qu'el-
les contiennent des saletés de différentes espèces. Leur éli-
mination par les moyens ordinaires à la disposition des ma-
nufactuaiers, est une question très sérieuse et difficile à ré-
soudre. Cependant, elle peut être résolue, aujourd'hui, par
une maison. Tout récemment, un manufacturier distingué di-
sait au chroniqueur que la gomme à mâcher était le seul
produit contaminé qui sortait de'la manufacture, et qu'il em-
ployait plusieurs experts pour arriver à démontrer les
moyens à prendre pour améliorer ce produit.

Comme question légale, la plupart des gommes à mâ-
cher sont probablement adultérées, car les saletés et les dé-
bris d'insectes peuvent être classés, déterminés comme adul-
térants. Quelques remarques 'faites par un visiteur à l'expo-
sition des aliments purs, tenue à Westfield, sont très à pro-
pas dans le sujet que nous étudions.

"Le suj t est -Urtant, mais sujet à preuve; et la. preuve
est si convaincante, qu'il est très étonnant que, dans ce siè-
cle d'épuration, la faute n'ait pas été condamnée et corrigée.

"Le dernier prévenu à la barre, le tribunal de la pureté,
est çe vieil ami de notre enfance, cet émolient de nos nerfs
crispés, la gomme à mâcher.

"L'une des phases les plus étonnantes de la gomme à
mâcher. esLson étendue, sa puissance. Il y est placé un ca-
pital de plus de $56,oooooo, rapportant en dividendes an-
nuels plus de $4,ooo,ooo, et produisant, selon le témoignage
d'experts, plus de 685,700,ooo paquets à 5 cents annuelle-
ment, à un prix en gros dépassant $î5,oooooo, qui représente
plus de $34,ooo,ooo pour le commerce de détail.

"Un grand commerce national édifié sur un produit con-
taminé. Nous disons ceci à dessein, car, si un commerce
touchant le public de si près-que celui de la gomme à mâ-
cher, n'est pas basé sur le roc de la pureté absolue, il prête
aux attaques. Et toute défense de saleté, quelque habile soit-
elle, est incroyable.

"L'exposition des aliments purs, tenue à Westfield, nous
a fait ouvrir les yeux sur les conditions qui nous avaient jus-
qu'ici échappé. La gomme à mâcher que nous achetons et
que nous voyons annoncée de tous côtés, est faite, de gom-
me récoltée dans les tropiques, et c'est là que conmencent
les' difficultés. En passant, nous devons dire qu'une seule
fois il nous a7 été donné de lire une annonce pértendant à la
pureté de la gomme annoncée.

"Les arbres qui produisent la gomme crue, sont, généra-
lement, des spécimens maknifiques dont le trone-s'élève à 50
ou 6o pieds avant de montrer des branches.

"Le procédé de récolte de la sape est le suivant: le tronc
de l'arbre est découpé en zigzag, depuis la première branche
jusqu'à terre, cç qui donne un filet de 7o à zoo pieds de lon-
gueur; -alors, la sape qui coule dans ce canal est "pure" et
"blanche". Mais qu'arrive-t-il?

"Imaginez, si vous le pouvez, ioo pieds de papier à
mouche pendu dans le bois durant une semaine - supposons
nos forêts du Nord, pour ne pas parler des tropiques! Ce
que vous y prendrez constituerait un musée d'histoire natu-
relle. La sape qui coule des arbres, étant sucrée. et gluante,
attire et retient toutes choses qui volent, marchent, ou rpm-

pent. Le moissonneur indigène n'est pas difficile; il se fiche
pas mal du monde - pourquoi s'inquiéterait-il? Il est payé à
tant de la livre, et les mouches mêmes ajoutent au poids.

"Ensuite la sape est ramassée dans des seaux pour être
ensuite bouillie avec tous les spécimens d'histoire naturelle
qu'elle contient. Puis elle est mise en gâteaux pour être ex-
portée aux Etats-Unis.

"Il serait naturel de supposer que cette gomme crue, si
pure et si blanche er sortant de l'arbre, et maintenant si dif-
férente, devrait être soumise à un procé4é sévère de filtra-
tion avant que d'être livrée à l'usage. Loin de là, le seul pro-
cédé est celui qui consiste à la broyer en morceaux pour en
faire un choix à la main. Essayer de retirer une mouche d'un
pâté de mastic! C'est assez dire. Quelques fois, on va jus-
qu'à faire un lavage superficiel à -l'eau froide.

"Cette gomme est alors fondue, et on y ajoute du sucre
et des essences. On la roule dans la forme désirée, et on
l'oftre en vente à go,oooooo de personnes, alors qu'elle porte
encore à sa face même l'indice de la contamination, car la
couleur boueuse vient de la saleté, et les éclats qu'on y trou-
ve peuvent aussi bien être des morceaux d'écorce ou des
morceaux de cuir provenant des chaussures de quelque habi-
tant défunt des forêts tropicales. En tout cas, on ne saurait
en garantir la nature exacte.

"Mais pourquoi, demanderez-vous, les manufacturiers ne
nettoient-ils pas la gomme de- ces substances étrangères?
Cela se«peut-il?

"Cela se peut, mais exige beaucoup d'argent et de temps,
pour ne rien dire des usines et de l'outillage. Aussi, pourquoi
se préoccuper, tant que tout le monde mâche sans rien dire?

"Mais d'après ce que nous avons vu à Westfield, cet état
de choses ne durera pas, parce que là nous avons vu de la
gomme à mâcher "pure" et "blanche", aussi propre que lors-
qu'elle sort de l'arbre, preuve positive qu'elle peut être net-
toyée. Aussi, à l'avenir, tout manufacttirier de gomme qui
voudra avoir notre clientèle, devra nous fournir de la goni-
me "blanche" pure, ou nous passerons outre. L'idée d'être
des machines à laver ambulantes, faisant le travail qui de-
vrait être fait dans la raffinerie, n'est pas de nature appétis-
sante. Non, monsieur, il nous faut de la gomme "blanche" et
"pure" ou rien du tout.

"La gomme à mâcher actuellement fabriquée par la
Maple Leaf Gum and Candy Co., de London, Ontario, et
connue sous le nom de "Percy's Spearmint Pepsin Gum",
possède toutes les caractéristiques du "Pur et Blanc" men-
tionnées dans l'article ci-dessus. La compagnie jouit de la
réputation d'être la plus grande manufacturière Indépendante
de Gomme à Mâcher du Canada, et la pureté-indiscutable de
son produit, ajoutée à l'escompte spécial~que la compagnie
accorde, devraient suffire à induire le détaillant à tenir un
stock de sa gomme qui répondra à la demande toujours crois-
sante de la part des consommateurs.

LA SITUATION DES CAFES.

D'après le Syndicat du Commerce des'cafés au Hàvre
l'approvisionnement visible du monde a augmenté de 557,oo
sacs en octobre, il s'élevait au ier novembre à 12,717,000
sacs, au lieu de 12,160,000 sacs au ier octobre. L'approvision-
nement visible de l'Europe était de 7,452,000 sacs, contre
7,054,000 sacs au ier octobre, soit une augmentation de 398,-

.ooo. sacs. Les stocks dans les dix principaux ports d'Europe
étaient de 6,184,ooo'sacs, au lieu de 6,orgooo sacs au xer oc-
tobre. Les arrivages en Europe ont atteint pendant le mois
d'octobre i,339,ooo sacs et les débouchés 1,z74,000 sacs.

On lit dans le "Bulletin de Correspondance": Les haus-
siers et les baissiers, qui sont plus nombreux que précédem-
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ment, sans être beaucoup plus militants, discutent passable-
ment sur les motifs de la baiisse actuelle. Il semble que cel-
le-ci peut s'expliquer assez simplement. Pour pouvoir placer
la récolte actuelle du Brésil, qui est probablement plu's forte
qu'on ne le dit, on s'est servi sans mesure des perspectives
pour la future récolte. Celle-ci sera, évidemment, très ré-
duite; mais les importateurs, la consommation et la spécula-
tion ont acheté à cause de ces mauvaises perspectives; main-
tenant, le café arrive rapidement; le Brésil a encore de fortes
quantités à vendre et les producteurs de cafés divers -qui,
souvent, sont arrivés trop tard, ne veulent pas attendre que
la hausse soit terminée pour placer leurs productions. Qûi
prendra tous ces cafés à vendre immédiatement?

Il est possible que, dans un an, on dix-huit mois, il y
ait pénurie de cafés et que des prix plus élevés soient alors
justifiés, mais, dans l'intervalle, il faudra tenir les stocks et
liquider les engagements spéculatifs, pris notamment par les
Brésiliens, qui ont toujours une confiance excessive · dans-
leurs informations, ainsi que le prouvent les quelques ren-
seignements suivants extraits de la "Brazilian Review",' du
14 octobre:

Jusqu'à présent, les détenteurs de Santos ont suivi la
politique prudente de vendre dans tous les marches et il est
à désirer qu'ils n'abandonnent pas cette manière d'agir, bien
que les planteurs trop confiants s'empressent d'acheter à
terme le double de ce qu'ils vendent en café effectif. Le
temps a été sec depuis le début du mois et l'on n'a signalé que
quelques floraisons partielles dans un petit nombre de dis-
tricts de la Sorocabana et de la Paulista. Il y a toujourq des
menaces de pluie, mais il ne pleut pas. Il est regrettable que
l'on ait abandonné, depuis 1909, l'habitude de ne publier des.
estimations qu'après Ja fin de l'année; cette habitude avait
été prise à la suite des nombreuses erreurs commises dans
les années précédentes. Récemment, on a fait circuler toutes
sortes d'estimations; on a parlé de 5!/ millions de sacs jour
la prochaine récolte-de Santos et de 30% de moins que l'ac-
tuelle pour celle de Rio. Si la prochaine récolte est aussi pe-
tite'q'on le dit, ce serait une calamité pour Sao-Paulo, bien
que cela profiterait-à quelques favorisés. Il en résulterait, en
outre, l'exode d'ouvriers que l'on pourrait difficilement rem-
placer; de plus, les affaires en général, et le trafic des che-
mins de fer se trouvent fortement affectés.

En disponible, la consommation se montre plus réservée.
Dai.s les circonstances actuelles, on peut se dispenser de
publier un résumé, car les prix sont plus ou moins nominaux
pour la plupart des provenances.

LES AVANTAGES DES ORGANISATIONS COMMER-
CIALES LOCALES AU CANADA

Les* organisations locales -valent-elles un effort de la
.part- des marchands? La réponse à cette question est açxm-
marchands eux-mêmes. Leur organisation locale est ce qu'ils
la font.

. L'organisation commerciale telle qu'elle existe actuelle-
mei-t au Canada, n'est que la première marche ascendante à
de plus hautes choses. Les associations locales qui se sont
formées ici et là, qui luttent pour leur existence, ne sont que
le prélude des associations inévitables des détailleurs -pour
s'entr'aider et améliorer leur.sort. L'expérience de ces orga-
nisations locales est précieuse, non seulement au point de
vue des abimes creusés par la discorde et la désorganisation
qu'il faut éviter.

Dans~quelques cas, l'organisation de ville ou de village
a enveloppé l'organisation de commerces individuels. Dans

d'autres, elle a rassemblé des détailleurs de toute catégories.

Ordinairement ces organisations locales sont affiliées aux
organisations provinciales ou nationales.

L'histoire d'une brganisation de marchands dans une pe-
tite ville d'environ 12,ooo habitants est un bel exemple de ce
que les organisations locales peuvent faire, même lorsqu'elles
sont sujettes à -de-grands obstacles. Une association -d'épi-
ciers, déroutés par la·question de fermeture de bonne heure,
lut la premiéir des organisations de quelque sorte que ce
soit. A -Carisford (nous appellerons cette ville de ce nom),
les marchands avaient- l'un envers l'autre cette attitude con-
mune aux marchands de toute ville où l'idée d'organisation
est : ouvelle - une attitude de "Chacun pour soi".

A la suite de la visite d'un organisateur central, l'organi-
sation locale se forma avec un nombre initial d'environ tren-
te-cinq membres, qui se monta rapidement à soixante, cette
liste -se composant, à quelques exceptions, de tous les. prin-
cipaux marchands.

Dans chaque village et ville, le pot-de-vin (graft),hante
sans cesse la rue principale, où les 'détaillants font affaires
Le marchand de la rue Principale est lié à son magasin pres-
que toute la journée, il ni peut sortir - et le pot-de-vinier
(grafter) le sait et l'y cloue toujours. Le pot-de-vin (graft)
prend différentes formes. Il se déguise sous forme de sous-
cription pour un hôpital ou autre institution de charité, une
donation à ceci ou un bazar pour l'église, un prix pour les
sports scolaires, une couple de billets pour une-partie4e-base
ball ou une annonce dans quelque coin obscur d'ain program-
me de concert scolaire. Cela importe peu que le marchand
soit un membre de l'église qui sollicite de l'aide, qu'il puisse
assister à la partie de balle ou sportive ou que le program-
me scolaire n'ait qu'une circulation d'environ cinquante ex-
emplaires - il est là et il ne peut sortir, c'est le principal.
Une partie de la pénalité qu'il paie pour avoir un mfagasin
sur la rue Principale qui l'embellit en payant proportionelle-
ment à la ville de plus fortes taxes que les autres, est, lors-
qu'apparait le quémandeur, le marchand doit payer et payer
largement...Autremerqil est ouvertement menacé de la perte
de son commrce, par 'la réputation de parcimonie de sa
pait, qui se répand vite parmi les gens de sport ou d'église.
Plus l'objet est sans mérite, plus le quémandeur est inexora-
ble. La ville prélève des centaines de piastres de- taxes du
mai chand. Le quémandeur double ce fardeau annuel.

L'Association des Marchands de Carisford, nouvelle-
ment formée, fit ressortir la première attaque du quéman-
deur. Une rigoureuse sanction fut inscrite dans le livre des
minutes, à savoir que, le et après certaine date, aucune ins-
cription ou donation ne serait faite, que des billets ne seraient
plus achetés par les marchands à -leurs places commerciales
pendant les heures d'affaires.

Cette annonce frappa de stupeur quelqurs quémandeurs.
Quelques esprits forts doutèrent de la sincérité de la résolu-
tion, revinret de nouveau à la charge, mais furent évincés.
Dans des cas isolés peut-être, le règlement fut oublié, mais
lorsqu'ils virest leurs confrères avoir plus d'énergie, les
marchands plus faibles se redressèrent. Quelques marchands
sont obstinément restés en dehors de la société, mais même
les non-membres ont profité de l'attitude de l'association
pour évincer les quémandeurs et couper court à ces impôts
néfastes.

Un programme sportif récemment publié est typique de
ces résultats. Autrefois un tel programme aurait publié l'an-
nonce d'environ 40 marchands, rep.ésentaht une dépense
absolument de nulle valeur de plus de $50. Ce p'-ogramme,
publié lorsque le règlement était en force, contenait juste
les annonces de deux marchands, non-membres, les autres
annonces étant en dehors du- champ commercial.

. Dans d'autres cas, les résultati furent identiques. La
sollicitation pour église, charité, sport, billets, programme,

Vol. XLV1ýr-_Xo 49..Z



Vol. XLVI- No 49. LE PRIX COURANT

prix, fut évincée.\ C'est une démonstration de l'effet d'une
action loyale et déte minée dans une cause juste.

Influence de la Législation

La lutte contre le projet de loi des sociétés coopératives,
il y a quelques années, est encore toute fraiche dans la mé-
moire de tous les détailleurs. L'association de Carisford fut
en alerte, et, à l'unisson avec les associations similaires dans
tout le pays,_prit une action prompte et décisive. Des télé-
grammes furent expédiés à Ottawa, des résolutions furent
envoyées aux membres locaux au parlement et certains mar-
chands exercèrent leur influence personnelle. Le projet de
loi fut abandonné.

Dans ce cas-ci, le danger présent éperonna les mar-
chands vers une action commune. Avec les marchands des
plus grandes villes du Canada, pratiquement sans orgAisa-
tion, les meilleurs résultats furent obtenus. Ce qui peut être
fait at poinf de vue de bien présenter les désirs des mar-
chanrs canadiens là où les organisations sont répandues en
général, peut être déduit par ce qui a été fait en ce cas.

D'un autre côté, la non-mise en force des règlements
municipaux de Carisford, réglementant les colporteurs et
maicbands ambulants, a été pendant des années un sujet de
protestation de la part de tous les marchands. L'association,
par la puissance de l'effort organisé, assura l'augmentation
des prixdeslicences,,la_ réforme des règlements municipaux
et la prise de "Test cases". Un autre sujet de protestation a
été l'encan dans -des places du marché de soit disant articles
neufs, en concurrence malhonnête avec les légitimes mar-
chands de petits articles de quincaillerie. Par les représen-
tations de l'association, les taux pour ces places de marché
furent augmentés et le, règlement concernant de telles ventes
fut plus efficace.

L'effort unifié dans ces cas et dans d'autres a prouvé
que c'était le moyen le plus efficace pour résoudre les pro-
blèmes municipaux qui, dans plusieurs localités, harrassent
le légitime marchand détailleur.

LA CHEI4TE DE LA VIE

Ce problème de la cherté de la vie occupe en ce mo-
ment tous les économistes. Nos-gouvernements en sont sai-
sis, et le Conseil de Ville de Montréal, après étude, en est
er u à la conclusion qu'il .est urgent de nommer une com-

mission &experts chargés d'en déterminer les causes pre-
mi-rep et de prescrire un remède efficace.

Au cours de son discours sur le budget provincial, l'ho-
norable M. Caron a effleuré la· qutseion du cojet élevé de la
vie, et voici quelques-unes des raisons qu'il a trouvées.à cet-
te exagération: . 1 fIl

"L'une des causes de l'augmentation du coût de la vie,
c'est la tenue des réfrigérateurs. Les propriétaires de ces
établissements emmagasicent des produits alimentaires en
gran4e quantité qu'ils conservent ainsi indéfiniment afin de

Lfaire hausser les prix et dont souvent ils privent complète-
ment le marché quand ces produits se gâtent et sont dé-
truits plutôt que vendus.

- "Comme cette question en est une qui relève du com-
merce,-le gouvernement fénéral devrait la régler, passer telle
lei, par exemple, qui forcerait les propriétairees à vendre
les produits ainsi emmagasinés en réfrigérateurs dans- un
certain délai.

L'honorable ministre signale qu'une mauvaise disposi-
tior. du nouveau tarif américain et qui a été accepté par le
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gouvernement canadien actuel, c'est celle -qui favorise l'en-
trée en franchise aux Etats-Unis du lait et de la crème. Ce-
la veut dire la ruine de nos fabriques de beurre et de fro,
mage.

C'est ici que l'on voit quels auraient été les avantages
de la réciprocité, puisque nous aurions eu des compensa-
tions, au moins; ainsi, dans ce cas, il est fort probable que
nous aurions pu protéger nos fabriques; d'ailleurs, nous au-
rions importé des machines, et c'est ce qui manque à nos
cultivateurs, des- machines à bon marché. Que d'autres avan-
tages pour réduire le coût de la vie n'aurions-nous pas reti-
rés de la réciprocité.

. L'honorable ministre démontre que l'Ouest nous prépa-
re un désastre par son système de culture qui est une des
grandes causei de l'augmentation du coût de la vie. Ainsi,
dans les plaines fertiles de ces provinces de là-bas, on s'est
borné à cultiver seulement du blé. Nous exportons considé-
rablement dans l'Ouest et les prix augmentent avec la rareté
des produits qui augmente encore.

L'honorable ministre croit que les choses vont s'aggra-
ver ainsi pour l'augmentation du coût de la vie pendant un
an ou deux encore.

.L'industrie, qui s'est développée à pas de géant chez
nous, est une des causes de l'augmeentation du coût d la vie.
L'équilibre économique a été rompu. La population des
compagnes s'en va dans les villes. Les salaires des ouvriers
sont plus attrayants que ceux des cultivateurs. La 4ie y est
apparemment plus facile; on y a des congés, etc. Le cultiva-
teur ne.peut plus trouver d'aide sur.sa terre. Il cultive moins
qu'autrefois et les produits étant plus rares coûtent plus cher,
d'autant plus que le pauvre cultivateur paie au centuple le
peu d'aide qu'il reçoit.

"Le remède, dit l'honorable ministre, c'est de donner
aux cultivateurs toute l'aide possible; de leur distribuer gé-
néreusement les octrois dont ils peuvent avoir besoin, de
leur donner tout le confort possible, de leur rendre la vie
agréable--et-plus -facile, afin de les habituer à se rendre comp-
te des avantages qu'il y a de vivre la vie indépendante qui
échoit au défricheur du sol.

"Le gouvernement provincial a fait beaucoup dans cette
voie; mais il ne peut faire davantage avec ses modestes re-
venus. C'est au gouvernement fédéral qu'il convient de don-
ner tout l'encouragement désiré à l'agriculture. Le gouverne-
ment provincial a commencé depuis deux ans l'organisation
des coopératives; grâce à ces sociétés, le cultivateur peut se
passer des intermédiaires.

Le gouvernement rencontre de grandes difficultés de la
part du commerce dans l'organisation de ces coopératives;
mais il entend pousser le mouvement dans la bbnne voie et
arriver au succès complet.

Le meilleur placement que peut faire le gouvernement
fédéral de ses revenus, de ses surplus, c'est de les donner à
l'agriculture. Il 'faudrait des millions pour cette grande cau-
se en notre province et le gouvernement local n'a que de
modestes ressources. Il faut que le gouvernement fédéral
sónge que la prospérité des diverses- partie&41n payg est la
prospérité du grand tout qu'est le Canada et que l'agriculture
est la grande source, la base indispensable de la prospérité
du pays, surtout d'un pays nouveau cdmme le nôtre.

"En terminant, -l'honorable ministre invite les membres
'le l'opposition à -se joindre au gouvernement afin de con-
vaincre le gouvernement fédéral que l'urgence d'aider à la
mère-patrie à défendre sa suprématie n'existe plus et que la
véritable urgence consiste à sauver l'agriculture et en assu-
rer la prospérité."

Il y a là certainement beaucoup de vrai, et les remèdes
suggérés ont des qualités. Mais il existe d'autres'causes, d'au-
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tres maux, et d'autres remèdes, que l'on finira par découvrir
si l'on en prend les vrais moyens.

Comme nous le disions au début, il a été suggéré dé
nommer une commission d'experts' afin de . déterminer Jes
causes premières et le remède à ·appliquer. Nous sommes
tout à fait favorables à un tel projet pourvu, toutefois, que
les autorités nomment à cette commission autre chose que
de purs théoriciens. La commisàion ne fera du travail bon
et effectif qu'en autant qu'elle sera composée ' d'hommes
ayant une expérience pratique du -commerce. Ceux-là sont
en état de résoudre le problème vital du renchérissement
constant des articles nécessaires à la subsistance, et nous
souhaitons que les autorités verront à leur donner place
dans la Commission qu'on ne devrait pas tarder à nommer.

L'ASSOCIATION

C'est par l'association que beaucoup de personnes en-
trent dans les affaires, soit au début de leur carrière, soit, au
contraire, dans l'àge mûr, comme consécration d'une compé-
tence acquise par une longue pratique et de services rendus à
des patrons reconnaissants.

Dans l'un comme·dans l'autre cas, la vie sociale a ses in-
convénients, ses agréments et ses difficultés- qu'il est utile
d'analyser et de signaler aux nombreux intéressés pour qui
cette question est toute d'actualité.

Le cas le plus simple d'association est celui d'une maison
léguée par un père à ses enfants, par un oncle à ses neveux
qui ne veulent, ni souvent ne peuvent, diviser leur héritage et
encore moins le vendre. Ls difficultés qui peuvent surgir
dans ce cas résultent d'incompatibilités d'humt' r ou de jalou-
sies, ayant pour causes des rivalités de famille. Cependant,
on peut dire que, si une maicon marche réellement bien, les
frères ou les parents qui la dirigent vivront en bonne intelli-
gence. Quand il n'y a pas de foin au ràtelier, les ânes se bat-
tent, dit un vieux proverbe, et la véritable source de bien des
discussions entre associés réside dans les mauvais résultats
finffnciers obtenus.

En dehors des associations aturelles par suite d'héritage,
il arrive souvent qu'un home d'affaires surchargé 4e besogne,
ou cherchant à se retirer, choisisse un associé parmi les mem-
bres de sa famille ou dans son personnel. C'est là le cas le
plus général, bie que l'on constate quelquefois des associa-
tions entre des personnes complètement étrangères l'une à
l'autre.

L'association est un acte aussi important et aussi sérieux
que le mariage, et le choix d'un associé demande autant de
réflexion et de prudence que celui d'un époux.

Il est donc intéressant d'analyser les conditions de for-
mation et de fonctionnement d'une association, afin de signa-
ler les desiderata à réaliser ainsi que les inconvénients à
éviter.

*Examinons la situation respective de deux associés, non
parents, qui se sont réunis pour gérer une affaire parce que
l'un d'eux est réellement fatigué. débordé par le travail, ou
qu'il a trouvé préférable de se procurer ainsi le supplément
de fonds de roulement qui lui manquait.

L'associé será-fTi- étranger ou une personne déjà au cou-
rant de la maison et prise parmi le personnel.

S'il s'agit d'un étranger. il sera désirable que l'associé
soit du métier, et c'est là une garantie de succès trop souvent
négligée ; d'abord, les associations sérieuses se concluent, en
général, entre personnes ayant la même expérience des af-
faires et une longue pratique du métier. Un industriel ou un
commerçant qui consentirait à prendre le premier venu com-
me associé, se déconsidérerait et donnerait à penser qu'il

éprouve des difficultés d'argent suffisammenst pressantes pour
passer par dessus cette considération si importante.

Il ne faut pas non plus qu'il y ait entre les associés une
trop grande différence d'âge, sinon l'autorité du plus jeune
sera effacée par celle du plus âgé. C'est ce qui arrive souvent
dans le cis d'association entre parents, tels que père et fils,
oncle et neveu. Puisqu'il s'agit ici d'une association entre

-étrangers, il faut éviter cet inconvénient qui n'en est pas un
dans le-cas d'association entre parents. De même, les condi-
tions d'éducation et d'instruction devront être identiques.
Dans les associations qui réunissent des personnes de classes
différentes, il est bien rare que la plus instruite et la mieux
élevée n'ait pas à souffrir de l'ignorance et du manque de
tact d'àn partenaire maladroit.

Il ne faut cependant pas que les associés soient la ré-
plique fidèle l'un de l'autre ; ils doivent se compléter et non
se do&bler exactement, à moins qu'ils ne conviennent d'a-
vance d'alterner dans la direction des affaires.' C'est ainsi
qu'une grande entreprise métallurgique est gérée par deux
cogérants qui passent chacun alternativement six - mois à
l'usine et six mois en congé ou à la tête du bureau de Paris.
Dans ce cas, l'unité de vues et de caractère est indispensable
à la bonne marche des affaires. Dans le cas contraire, cer-
taines différences dans les capacités et dans le tempérament
seront une condition de réussite. Un technicien et un com-
meraçnt se complèteront et prendront chacun la direction
d'un département d'une entreprise industrielle sans que leurs
attributions soient mélangées, et tout risque de conflit sera
ainsi évité.

De même deux personnes autorisées, de tempérament vif
et emporté, ne devront pas s'associer, pas plus que si elles
avaient toutes deux un caractère mou et timide. Comme
entre époux, la bonne entente entre associés résulte de con-
cessions mutuelles, faites à temps, avant que le conflit ait pu
se produire. Ce n'est souvent pas à propos de questions im-
portantes que naîtront des discussions pénibles, que seront .
prononcées des paroles ou commis des actes irréparables;
c'est à propos'de petits détails de la vie courante. Il en va
de même que dans un méange qunad la couleur d'un tapis ou
la mauvaise cuisson d'un rôti font voler les assiettes en l'air
et-claquer les portes.

Comme dans le mariage également, tout grincheux devra
être écarté lorsqu'il s'agira d'une association ; de même un
malade fera un très mauvais associé ; les personnes qui souf-
frent du foie ou de l'estomac, les neurasthéniques, font de dé-
plorables partenaires avec qui la vie sociale devient rapide-
ment impossible, malgré toute la bonne volonté que l'on peut
y mettre.

Au point de vue de la conduite du personnel, l'association
constitue une difficulté si les pouvoirs ne sont pas complète-
ment définis et séparés. Il est de toute nécessité--que l'un des
associés se désintéresse des questions 'de personnel et les
abandonne totalement à son collaborateur. Sans cette pré-
caution, le désordre ne tarde-pas à s'introduire dans ce dépar-
tement important de la maison. Les ouvriers ou employés se
partageront en deux clans, malgré tous les eff-orts que pour-
ront faire les associés pour maintenir l'équilibre au point de
vue de l'autorité. Souvent des employés se feront un matin
plaisir de provoquer, au sujet d'une même question, des or-
dres contradictoires. Ce résultat obtenu une prempière fois, il
suffira de renouveler de temps à autre la tentative pour faire
naître une brouille peut être grosse de conséqunces. -Ce dan-
ger existe surtout avec le caractère frondeur et taquin de
l'ouvrier français, de plus èn plus oublieux de. ses devoirs, et
contempteur du principe d'autorité qui fait la force d'une
maison comme "la discipline fait la force des artlxes."

L'incapacité de beaucoup de patrons qui ne savent pas
leur métier est une cause fréquente d'association ; dans ce
cas, l'associé est, en général un employé très au courant de la
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marche de la maison, qui a su se rendre indispensable. Ce
genre de combinaison est pénible pour l'ancien patron, sou-
vent un fils-t-papa mal dirigé, qui, n'ayant pas mis la main à
la pàte de bonne heure, n'a pu appreduren à conduire la. mai-
son. L'employé, devenu l'égil du fils de son ancien patron,
n'a pas assez, de tact pour lui éviter les froissements qui ré-
sultent d'une situation logique des affaires mais, en réalité,
anormale. Ayant monté en grade par la force des choses, il
est un .parvenu ; il aime à se faire valoir et à rabaisser celui
qui est devenu son associé par force.

Il est évident que mieux vaudrait peut-être dans ce cas
adopter une autre combinaison et se séparer de t'employé qui
a pris une place trop importante pour choisir dans une mai-
son rivale un directeur à qui l'on dicterait ses conditions.

On peut citer une grosse maison dont le chef avait tota-
lement iégligé de se préparer un successeur. Emporté par un
accident de voiture, il laisse une femme, des enfants mineurs

. ou engagés dans la carrière militaire, et un gendre aussi inca-
pable )que présomptueux. Ce dernier s'associe avec sa belle-
mère et, au bout de trois ans, la maison, qui faisait deux mil-
lions d'affaires, n'en- fait plus que le quart. C'est la ruine à
bref délai.

Survient alors une proposition d'un employé énergique
qui a su prendre une place-prépondérante et qui offre de re-
monter la maison aux conditions suivantee : association par
moitié avec un des fils qui abandonnera sa carrière pour sau-
ver sa fortune et celle des siens en sacrifiant tout amour-
propre. Il faut que ce fils apprenne, sous la direction d'un
ancien petit garçon de bureau de son père deveu son égal, un
métier dont il ignôre à quarate ans les rremiers éléments.
C'est cependant la seule solution possible, car, au bout de
cinq ans, les ventes dépassent trois millions et la maison est
devenTe la première de la place. Il est évident que si le fils
dont il s'agit avait recueilli la succession seul avec un direc-
teur pris dasn unesfirme concurrente, il serait peut-être arrivé
au même résultat en souffrant beaucoup moins, mais cette so-
lution est évidemment moins sûre que la première dont les
faits ont démontré l'excellence.

Dans certains commerces, comme la mode et l'alimen-
tation, une association etre personnes de sexes différents
pourra réussir. Les qualités d'ordre et d'économie d'une
femme seront alors précieuses pour combattre le coulage
elle interviendra aussi avec utilité dans les questions de goût
et sera une auxiliaire utile pour la direction du personnel fé-
minin.

Dans une association entre hommes, l'influence occulte
d'une femme sera au contraire très dangereuse. Elle ne
pourra engendrer que jalousies et disputes continuelles. Il
faut don , en ce cas, tenir les femmes à l'écart, sans cepen-
dant dédà'gner les conseils utiles que peut suggérer à une
épouse avisée son caractère naturellement plus méfiant que
celui d'un homme.

Il faut reconhaitre qu,e le danger dans une association ne
menace pas toujours celui qui entre dans l'affaire. On pour-
rait citer de nombreux exemples où des individus peu scru-
puleux arrivent, à la'faveur de recommandations ou de ren-
seignements erronés, à s'introduire dans une maison dans le
but de se l'approprier au bout d'un teníps plus ou moins long.
La tactique varie, mais aboutit toujours au même résultat ;
elle consiste à provoquer une mauvaise marche des affaires
par des erreurs systématiques dans les prix de revient et de
vente, d'où diminution des bénéfices et discussion au sujet
des résultats annoncés.

Le mouvement de descente s'accentuant, l'ancien proprié-
taire se trouve acculé à une liquidation dans laquelle le nou-
veau venu prend une situation prédominante grâce à des res-
sources financières souvent habilement dissimulées.

Un autre mode de combat, dans cette lutte toujours iné-
gale, consiste à rendre la vie sociale impossible par une hu-

meur volontairement acariâtre. Excédé par des discussions
répétées, le partenaire attaqué finit par céder sa part ; il se
retire des affaires, ou se rétablit seul dans une nouvelle
branche, car, souvent, pour se débarrasser d'un associé de-
venu odieux, il est obligé de prendre l'engagement de ne plus
s'occuper de son ancien commerce. Ces phénomènes de dé-
placement peuvent être artificiels, comme ceux que nouis ve-
nons de citer, ou naturels ; dans ce dernier cas, ils dérivent
simplement de la différence des caractères et des tempéra-
ments. Même sans chercher à éliminer son partenaire, un,
co-associé travailleur, doué d'un caractère énergique et vo-
lontaire, déplacera par la force des choses un homme mou,
apathique ou peu sérieux, et se trouvera finalement maitre
de la situation au bout d'un temps plus ou moins long. Si
l'association a été conclue entre gens honnêtes et scrupuleux,
les intérêts pécuniaires de l'associé déplacé peuvent ne pas
être lésés, mais il est fréquent de voir le cas contraire se pro-
duire, et alors c'est la ruine plus ou moins complète pour le
vaincu.

En résumé, quand on est à la tête d'une bonne affaire, il
faut, autant que possible, éviter l'association et faire plutôt
quelques sacrifices en faveur des employés capables de sou-
lager leur patron. Un bon employé intéressé sera moins cher
et plus utile que le meilleur des associés. Beaucoup de mai-
sons importantes marchent ainsi très bien gràce à la collabo-
ration dévouée d'employés très exercés ; ce sont des "émi-
nences grises" dont l'autorité s'exerce discrètement et sans
éclat, laissant en apparence- le patron conduire les affaires.
Ces doublures utiles valennt mieux qu'un "alter ego" avec
qui on sera obligé de compter au double point de vue du
partage de l'autorité et des bénéfices pécuiniaires.

L'EXPOSITION DE FERRONNERIE.

Les arrangements complets sont maintenant terminés

La semaine dernière~ a'eu lieu à Toronto une assemblée
des membres de l'Association des Exposants et des quincail-
liers détailleurs de l'Association provinciale.

On y a discuté des sujets se rapportant'à l'exposition de
quincaillerie qui sera tenue à Ottawa du 16 au 21 février 1914.
Jusqu'ici le travail accompli a donné satisfaction, et tout in-
dique qu'il y aura affluence de visiteurs à Ottawa durant la
semaine d'exposition. Le nombre des exhibits sera plus
grand qu'à toutes les expositions antérieures.

De nombreuses délégations sont attendues de Québec et
des provinces maritinies. M. J.-A. Beaudry, secrétaire de
l'Association des Marchands Détailleurs de Québec, avait été
empêché d'assister à l'assemblée, mais il avait écrit pour ex-
pliquer son absence et assurer que la province de Québec sera
largement représentée à l'exposition.

Le comité d'organisation a fait des arrangements spé-
ciaux pour l'avantage des marchands de l'Ouest qui désire-
rent assister à l'exposition.

Le secrétaire -F. -M--ToI/i-de l'Association desExpo-
-sants a fait rapport que le G. T. P., le C. N. R. et le C. P. R.

ont approuvé le plan des certificats de convention sur le ·fer-
ritoire qu'elles desservent.

Des billets simples peuvent être achetés, avec certificat,
de toutes parts dans l'Ouest, y compris depuis l'Alberta jus-
qu'à Ottawa.

Beaucoup de marchands de l'Ouest ont fait savoir qu'ils
visiteraient l'exposition.

Des taux spéciaux prévaudront aussi en faveur des voya-
geurs de l'Est, depuis Halifax. Ceux qui se proposent de
visiter Ottawaont priés de faire leurs demandes d'acconi-
modations sans retard.
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'..±rpsaY côfecerlusre *rs4onnées par.
les repréqentants dc"-Mr.Clary Mfg. Co., E-; C. ý'Atkins .CO.,«
C.urney Foundry Co., Canadian ,Steci. and W.Jre -Co.,

*A la demande de l'Association dcs Détailleurs, un repré-
isentant de la' Gurney Foundry Go. donnera une conférence
surie "Vente dei Poèlei"..,

Le rapport' du secrétaire démontra que'rAssociation des
EÈcposants-eut-dans-un-état-de- grande prosp -érité,-et il -a an-
noncé que tôtas les espaces- consacrés aux e hibits sont déjà
réservés,

me iarchands de détails.

L'ncAss~ciation. 'des. Quincailliers en Détail d'Ontario a
conlu e.sderniers arrangements en vue de sa prochaine

convention annuelle, et l'on prévoit qu'elle sera la plus im-
portante quiî .it été tenue jusqu'ici.

Une d épu tat ion de détaillants s'est rendue auprès du pre-
mier ministre Borden pour lui soumettre les résolutions sui-
vantes:,

1. QuÙe le système pidoposé des colis postaux .au Canada
soit basé Ïtur dêux principes, à savoir: 1* Que les taux chargés
soietit détérmninés selon l'es distances.. 2* Que ces taux soient
assez élev"tpdur suffir 'au maintien du système.

I.,Que, l'inspection- des poids et mesures soit faite aux
dépens. dq, trésor pu;blic, attendu-que- cette inspection est faite
dan~s le. buI, de,.protégcr le public.

.* iW:."'Que.l'Asacsociation favoérise le maintien des prix sur
tous actidles'portant une marque de -commerce,. et demande,
au Pa'rlement -du Lanada-'dainender l'Acte des Marques 'de
Commerce de manière à ce-qu'il_ considère, comme une ogense
le fa it de vendre à réduction tout article portant telle marque
de commerce et sur lequel le manufacturier a établi un prix

.tic vente au consommateur.
IV.. -9ue l'Associteon s'oppose énergiquement- à St que

le ,Parlement du Canada accorde des privilèges législatifs
spéciaux aux sociétés coopératives.

A l'Exposition.

Le 's directeurs ont organisé une série de conférencàs qui
seront données aux goûtés du mýidi par des membres de l'As-
sociation des Quincailliers de Québec et d'Ontario, et par
des Manufacturiers membres de l'Association d 'es Exposants.
Ces conférences porteront sur des sujets intéressant le com-
merce de quincaillerie.

NOUVELLES CHARTES

La "Gazette du Canada" publie les nouvelles chartes ac-
cordées sous sceau du esï-tire dEtat-du --Canada- ~Voici
celles qui, ont trait aux nouvelles compagnies ayant leur
principale place d'affaires dans la province de Québec:

«Amalgamated Realties -Co., Ltd.'Ï"our faire le coin-
pnerce d'immeubles sous toutes ses formes. Capital-actions,
$îoo,ooo, à Montréal.

"Henderson & Smyth, Limited", pour faire les affaires
de marchands à commission et agents de 'manufacturiers.
Capital-actions, $îSoooo, à Montréal.

"Montreal Realty Invcstmenis, Limited", pour faire les
affaires d'entrepreneurs généraux. Cajiital-actions, $Soooo, à
Montréal.
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Y"'"lic ':.International 1Spe.ciltics,. L4 îÇpufi~yl
comm ,erce général des produits pharmaceutiques et *psépr
tioný,4emtairee. Çapital-actior, $soooo, à Montréal

"Mont~Etl Hppodrome, Limited", pour construire :'et
tenir hôtels, -théâtres, arènes et'Jardins d'été et d'hiver, ain.si
qieautrcu lieux -d'amùuement. .et. -bâtisse.ý. - apit"lçtipps,
$1,500,ooo, à.-Montrés!

- ",.'Eleétricàl LProperties, -limitcd"', -jour organiser,. - gérer
et- développer' des -comnpagnies,--syndicats -et -entreprises. Coi-
pital-actions, $zoooooo, à Montréal.

"La Société d'Immeubles, Uiutée", pour faire le com-
merce d'immeubles sous toutes ses formes. Capital-actions,
$300,000, à Montréal.

"J'. P. Dupuis, Limitée", pour commercer en limites à
bois, pouvoirs d'eau et site-s à usines en général. Capeital-
actions, $300,Ooo, dans la Cité de Verdun, province de'Quié-
bec..

"Wcstmount Motors, Limited", pour faire le commerce
général et réparations. d'automobiles,,- aéroplanes, bicycles,
moteurs, canots, véhicules-ýet machines ,de toutes 'sories. -Ca-
pital-actions, $soooo, à Westmount province de Québec;

"The Weldon Motor.Compan-y, Limited". pour le com-
.mcice général, sous toutes ses formes, des automobiles et
accessoires. Capital-actions, $ic>,o, à Montréat,

".McNulty Brou., Limited",--pour e-faire les-affaires-Wune
coMpagnie d'entreprises .généraleï' Capital-actions, $25000,
à Montréal.t

"The National Drop Forg e Company 'Liani* d"'.ou
fàiré les affàtires générales *sou toutes îes formes de fabri-
c;Lton de scies et de forgeage. Capital-actios; $49,ooo, à
Lévis, province de Québec. .

«Lachine Rapids.- Power Company, Limited" pour -faire,
les affaires d'une compagnie de pouvoir électrique sous tonu-
tes ses formes. Capital-action$,~oEpàotél

VENTE DES TERRAINS DE LA VILLE DE PRINCE
GEORGE

D'après les derniers renseignements 'reçus aux quar-
tiers généraux du Grand-Tronc-Pacifique, la vente des lots
dans la ville de Prince George, C. A., a atteint le montant
total et énorme de $2,4ooooo.

AVIS PUBLIC.

AVSPUBLIC est par le s"présentes donné par la suc-
---cesion-d-la-ffue-Anna--efy, veuve de Pawck, loin Drack,

qu'en. va adresser une requête pour--obtenir un acte spécial
à la Prochaine session\de la Législature de la Province.de
QuéhLec en vue d'autorise la vente de la propriété.de ladite
succession aisique' de.celles de sa soeur, la feue Catherine
Kdlly et de çon père, feu William Kelly et dans le but d'é-
claircir tous les doutes au sujet de l'effL-t de leurs testaments
ainsi que d'autresquestions.

Montréal, itS octobre 1913.

BLAIR, LAVERTY et HALE,

Procureurs pour les Dçmandieurs.



Épicerie et Prvisions i:.' Pro
r LÂA SITUATION.

L'atiitéaecontinue--c c=' moment.
dans, Ieiommerce :de -l'épicerie. -Il'ya-
pas tui de,'changement dans les prix. » La
demande est bonnie sans être excessive et
la perception 'd l'argent se fait bien.
Nous Cotons:

. . ZýSUCRE
Extra granulé, mac, les zoo Ibo. -4.40
Extra granulé, bal,. X% zoo10 Ibm. 4.50

Etra ground, baril les -zoo lbo. 4.80Exr ground, bte-5o Ibm.- zoo. Ibm. 5.00
Etra ground, 1 jbte 25 lbs.,o'iëbm. 5-.20

No i Yeflow,baril les ioîbi. 4.05
No î Yeilow, mac- les zoo ibm.. -400
Powdered, baril zoibm. '.6Powdered, bte 50 ibm. les zoo Ibm. 4.80
Paris Luimpi,' 1 bte 2S Ibm. zoo Ibm. 5,-45
Crystai Dianzond, btes zoo ibm. S. 15

C *ag huod'..ihe». , ' les zoo Ibo. 5.25,
Crystal Diamàond, i bte. 9$ ibm.

les zoqpIbs. 5.45

cartons s b.: lès zoo lb.. 0.35
Sutres bruts, crisallsés, lb. 0.04
Sucr-e bruts -non crsaliés b. omoi

pe rix s ent.eâdent au maain de
venldeu à MoudtraL -

Très bonne demimde.
Barbade; choix, tonne o.36 0.37 0% 39
Barbade, tierce et qrt 0.39 0.40 0.42
Barad,-deàkqtt. -ý 0 .. 4z10.43-0,44
Méiaae,ilâcY,ionn1e »63- 0.39 0.41
Mélasse, fancy, tirce et

qqart 041 0.42 P.44
Mélase, fancy, demi qrt; 0.43 0.44 0.46Le 4sprix s'entendenti: zère colonne,,
pour territoire buvert; *Se colonne, pour
territoire.' combiné; àe -colonne, pour
Motréal et ses environs.

LARD AMERICAIN
zéro qualité, le quart 27.50
2ème qualité, le quart .0

SAINDOUX
Bonne demande.

Saindoux pur, en tinette
Saindoux pur, en seau
Saindoux pur, cse de 10 lbs
Saindoux -pur, cse de 5 lbs.
Saindouxpur, cie de 3 ibs
PARINEUET PATES

TAllES
--Ptem-allemateu

-non «ne -demande.
NOUS cotons:

Arrow root, boîte de 7 Ibs.
Farine Fivi Roses, qrt. c
Farine Five Roses, sac c
Farine Household. art c
Far. "Regal", qrt. o
Farine à' pâtis. Océan, prt.
Far. d'avoine granulée, sac
Far-. d'avoineë standard, sac
Fanie d'avoine fine, sac
Far-ine d'avoine roulée. brI.
Farine dt avoine roulée, sac
Farine de sarrasin, sac
-Far. de blé-d'inde, sac
Banner. 'Saxon et Quaker

Oa's. -et, Ouilvie. caisse o
Çream, of wheat, Cie c

La lb.
o. 151
3.20

o. 161
oi.-z6
o..161

ALIMEN.-

1.00
1.00
I.00
.00
0.00

LOO0
).00
ir.00
LOO0
>.00
).00
LOO0

.0E6
1.00

0.15
6.25
3.25-

3.00
2.70.
2.70
2.70
5.10
2.40
3.25
2.25

4.00
5.75

Fé cule de mais, ze qîté, lb. 9.07à 0.0>8
Fécule de. mais, 2c- qîté,. lb. O.o6 o.061
i'.cuIe -de 'pommes de terre,

qri dcl l1b., doz. - --- o.o -1.35-
Vermicelle, macaroni et

spaghetti Canadiens btem
de 3 Ibm., .1b. 00 0.7

En vrac 1 0.00 0:05Z
Paquets de z lb. .q 0.07

iopiletts aux oeufs:
Paquets de i lb., lb. 0.00 0.071
Spaghetti, e>tes assorties:

alphabets, chiffres, ani-
maux' nouilles, coudes,
importés en vrac, IL 0.00 o.cq1

En paquets de i lb. *~o.o 0.08
Tapioca peari. en sac, la' 0.041 0-03
Tapioca seed, en sac, la "0.04i 0.05
Sagou '.. .0 041 0,05

FROMAGES CANADIENS
Bonne demande.
Les fromages petite et- gros se- ven-

dent aux épiciers z5gc et z6c la livre..
VINAIGRE«

Nous cotons, pirax nets:
Bolîman. cruches Paillées, 4

âÏll. imp. cruche 0.00,2.30.
Domneitique tri ple, cruches

paillées, 4 gal. imP. Cruche 0.00 1.25
72 grains, le gSI1. 0.W0' 012
88 grains, le plI. 0.00 0.15
niS grains (prooO,. le Wal. 0:0o o0.119

THES
Il y a un mouvement d'affaires intéres-

sant en thés de luxe de toute provenan-
ces. Pour les thés à-prix- moyens, le mar-
ché est -tranquille.,
SPICES, PURES GRAINES ET SEL

Bonne demande couraote.
. Nous cotons:
AUIspice, moulu lb.
Anis
Canary Seed
Cannelle, moulue
Cannelle en mattes
Clous de girofle entiers
Chicorée canadienne,
Clous de 'girofle entiers
Colza
Crème de tartre
Gingembre moulu
Gingembre en racine
Graine de lin non moul."
Graine de lin moulue U

Graine de'chanvre
Macis moulu
-)ixed-spices moulues
Muscade moulue N

Muscade --
,Piments <clous ronds)
Poiv're blanc rond
Poivre blanc moulu
Poivre noir 'rand
Poivre noir moulu "

Poivre de Cayenne pur
%vlr.le nicicle spire.
Sel fin en sac
Sel fin en 1 de sac
Sel fin. quart. 3 lhs.
Sel fin. quart 5 Ibm.
Sel fin. quart. 7 Ibo.
qP1 fin '*n tnigrt dle 2%0;.

ordinarv fine
Vine
*Dairy

0.00 o.18
o.08 o.oq
o.081 0.09
0.00 0.25
o.18 o.22
0.20 0.22
0.12 0.11

'0.25 0.27
o.o6 o.o8
0.90 0.30
0.00 0.25
0.17 0.20

01031 0.04
o.06 0.07
o.ô51 0.07
0.00 0.75
0.0 _O, 25

0.20. 0.35
0.071 0.90c
0.25 0.27
-U.-0 0.28
0.15 0.17
0.00 0.20
0-.00 0.25

0.00 0
0.00 3.45
0.00 3.15
0.00 3.15

0.00 t.Ro
0.00 2.OÇ
0.00 '2.15

Gros sel, sac
0.00 8.45

*.6s oS.
Légumes scs.
Nous cotôns:

Orge mondé (pot) mac 0.00 3.00'
Orge mnd(ot baril 0.00 6.75
Fèves blanche Ca., l1b. 0.031 0.04
Orge mondé (peari), mac 0.00 4.8
Fèves blanches, Can., IL o.o31 o.03
Fèves Jaunes- minot 2.00 2.10
Lentilles -rouges, par sac, lb. 0.05 0.06
Lentilles vertes, par sac, lb. 0.04 0.05
Pois Verts, No i - lb. 0.041 0.041
Pois cassés, le sac 0.031 0.os1
Blé-d'Inde à coupe, causàé

le sac 0.00 2.40
Riz

La demande est bonne.
Nous cotons:
Riz importés:

Riz Patna, macs de aix2 Ibs.,
suivant qualité lb. o.osi 0.06

Riz Carolina o.o8 0.o9
Miz moulu '.p0.06
Riïieiffit(puffed) cie-de -

ôpqesde:2 pintes 0.00-4.05
-Le dcoriqisau Canada: 0

Lesprx ci-dessous s'entendent fob
Montréal.
ý Qualité B, mac' bob. 0.00 -3.30

nualité C, mac zoo Ibo. 0.09 3.20
parle 0.00 s. 10

india Bright (sac de zoo lbs) o.oo 3.45
Lustre 0.00 '3. 55
Polished Patna 0.00 4.40Pearl Patna 0.00 4.0
Imperial -Glacé Patna -0.00 14.9
Crystal japan 0.00 5.10
Snow japan 0.00 5.30
Ice Drips japan 0.00 5.45

FRUITS SECS
Asmez bonne demande.
Nous cotons:
Dattes et figues:

Dattes en vrac i lb. 0.00 o.o5i,
Dattes en pqts de z lb. 0.07i 0.071
Figues sèches en boîtes,

3 couronnes IL 0.091 o. zo
4 couronnes lb. 0.11 o.iii
5 couronnes lb. 0.12 0.i2i
7 couronnes lb. 0.14 0. 141
9 couronnes IL 0.15 0.151
16 onces bte o.ziii 0.i2à
to onces bte 0.071 o.o8
Raisins -de Corinthe. Lb.

Corinthe Filiatras, en vrac o.ot v.517
Corinthe Filiatras en car-

tons i lb. o.071 o.o8
Raisins de Malaga. . Lb.

Rideau bte 0.00 .~
Balmoral bte 0.00 3.00
Orléans bte 0.00 4.0e
Royal Exccelslor bte..o.oo %. ço

Raisins Sultans. Lb.
En vrac 0.00 0.10
Cartons, z lb. 0.00 o. Iui

Raisins de Valence. b
Valence fine off StaIlk, btes

dfe 28lW~- 0.00 o_.o6i
Valence Selected. btes de

28 lbs. 0.00 o.o6i
Valence ayers, 4 cour.,

htes de 28 Ibg. 0.00 o.o7i
Raisins de Californie. Lb

Epépinés. paq. z lb., fancy 0.00 o. loi
Epépinés, paq. i lb., choix 0.00 o.10o
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Noix -et AXmandes. Lb.
Amandes Tarragone 0.17 o.18
Amandes Valence* écalées 0l.42 0i.43
Cerneaux 0.32 0.34-
Avelines 0.13- 0.141Noix de Grenoble )iayette 0.17 o.x1
Noix Marbot 0.15 o.16
Noix de Bordeaux écalées 0.34 0.36
Noix du Brésil 0.211. 0.221
Noix de coco ripées, à la lb. 0.201 o.221
Noix Pécan polies o.18 0.19
Noix. Pécan cassées 0.00 0.00
Peanuts non rôties, Sun 0.00 o'.ogl
-Peanuts non rôties. Bon Ton 0.oo 0.11
Peanuts non rôties, Coon 0.oo o.o71
Pjeanuts rôties, Coon 0.09 0:091
Peanute *rôties, G. *,opi o.1oi
Peanuts. non rôties, G. 0o0.o. 00
Peanuts rôties, Sun o.,îol 0.1 i

*Peanuts rôties, Bon Ton o.121l0.131
Prunea4x 30/40 0.00 0.11
Pfufflux 40/50 0.00 0.13

*Prunicapx. 50/6o 0.00 o..iti
Pruneauxi 60/70 0 .00. ,o.i

Prueau 70800,00 0.091
PruneauIx'8,o/9o 6.00 0.09
Pruneauxç 90/i0 0.00 o.o81
PguftÉ évaporlik Lb.

Abricôts boite aâ Ibo. 0.00 0.20
Nectarine 0-.00 0. Ili
Pêches, boîtes 25 lbs. 0.00 o. loi

Pommeif tranchées, -évapo-
ries, btes de so Ibm. 0.09* 0.091
Pelures de fruits. Lb.

Citron *.10 o.Iîî
Cilronelle o.13 0. 161
Orange 0.11 o. 121

rCONSERVES ALIMENTAIRES
Tr, bonsees ede.Lgue

Nous .cotons:NoI oà
Asperges (Pointes), 2 Ibo. 2.oS 3.00
Asperges entières cau.. 2 Ibo. 0.00 2.25
Asperges Californie, si Ibo. 0.00 3.*35
Epinards 2 Ibm. 0.00 i * o
Betteraves tranchées, 3 Ibm. o.oa 1.30
Blé,ds'I-de 2 Ibm. 0.go o.921
Blé d'Inde en, épis, gai. 4.50 4.521
atmuip. bte 2 Ibm. doz. o.aa o.R8ç

Catsup au gai. doz. o.oo 5.00
Champignons hôtel, boîte 0.131 0.141
Champignons. ter choix 0.20 0.21
Champignons, choix, btes o. 17 o. t8
Cbnux de Bruxelles imp. 0.1T7 o. TB
rhlntix-4letirs -2 ibm. o.oa î.6q
Citrouilles 3 Ibm. o.8o 0.821
Citrouilles; gai, 2.25 2.271
Poinardc Cal. 0.00 ç 14
F.pinardi- 2 ibm. 0.00 1.25
* Epinards 3 Ibs. 0.00 r. 75
rotnsireq *inn te 0.1v2 O.?1l
Fèves Golden WaX, 2 Ibm. o.821 0.8
Fèves Vertes 21 is. 0.821 0:114
Fèves de Lima 2 Ibm. z. S T.1t71

Wlgelt inprtés hff o.131l o.1c
-T;.rinte verts mpi. hte 0.1x o.1Y7

Mmichlnine, de légumes. ht-- u.îo.îIw
VitindfQen %eau. ç ual. 0. .0 gq

'Pft nniis ito moyen. bte n. T o.îîI
P-st*. nt 4mo. mi-fins bite o.î, 0.ia
fo.ê;,. nnit imno.. fins. bte o.dM o Y
'Pot. if nin. ext. fine. bte o. T7 o. :8S
f-t*ée nAqlo. e urfins. bte (manauefnl
Pn;e rn P.nLlis«h Garden o.8ôo0.82;
Pnis Can. EFarlv Tune -- 0.821 0.8Ç
Po-is C'u'. Ext. Fine Sifte.1 o.on T.2~74
Suiceotash 2 Ibo. o.nc 0.0,1
TomatPs. 3 lbm.. doz. o.ng t. on
Tomates. "Il. 2.M0 2.n24
Truffpq 1 bol* O Ç.o .40

Il lh ono 2 s

Ananas importés 21 ibs.
Ananas entiers (Cari.) 3 lb.
Ananas tranchés (Can.) 2 lb.
Ananas râpés (emp. Cas.)

BlesStandard' dom,
ýerises rouges sans. noyau,

2 lbs.
Fraises, sirop épais, 2 Ibm.

-Framboises, sirop épais,
2 Ibm.

Gadelles rouges, sirop &nais$

* Gadelles noires. sirop épais,

Groseilles, sirop épais,
2 Ibo.

Marinades can. i gal. ga
Pèches jaune$, 2aie.
Pééhès , Iba.
Poires (Bartlett) a lb.
Poires 3 Ibm.
Popmeq. 3 Ibm.
Mûrigç sirop épais. 2 ibs.
Pommes Standaýd .gal.

*Prunes Damson. sirop é1pss.

Prunes Lombard, sirop épais

Prunes de Californie. 21 lb.
Pi unes Greengage, miros

épais à Ibo.
Rhubarbe Preserved. 2 Ibo.
Cerises- blanches do.,
Cerises noires doz.
Framboises dos.
Mftre« dn.
dGaodele. rougr do&.

Conserve, de pois
Très bonne demande.
Nous cotns.

Anchois à l'huile (suivant
format) do&.

Caviar I lb. dos.
-Caviar 1 1ldoz
Crabes i IL don.
Crevettes en saumure, i lb.
Crevettes sans saumure. T lb.
Finnan Haddieit do=
Harenns frais. importés.

Harengs marinés, imp.u
Harengs aux Tom., ump.
Harengs lcippered. imp. «
Hareilas canadiens lcivpered
Harenirs canadiens. sauce

Homards, bte h., i Ilb.
Homards, bte plate, 1 lb. "
Homard. bte plate, i lb. "
Hultrés (mouid meat), 5 oz.

doz.
Huître,. (solid meat). Io oe

doz.
Huîtres i lb.
Hultres 2 IL
Maquereau. tin t lb.. idt do:.

Unrne n 2 1b
Morue gtrQsse en quart lji.
Pnnit aux truffeoi et aux

m.'liarde lte
Sardines can. f bte. esc__
I;arilne.s francaises. 4. ït-ee
%relinea francaises. Ibtes

Q-àAl.iq Rnvan à l'huile. i
eurAnpe "a u4tec
Saùmon Labrador. zoo ibs.
';àlvn <'lines. Fraster

River. i lb.
qsknnl.on routfe*

0.00 2.40
0.00 2.45
0.00 1.90

Ô.00 1.45
manquent

1.90 1.92J
1.90 1*.921

1.90 1.921

0.00 1.90

0.06 1.90

0.00 1.75
0.00 o.80
1.25 1.27J

2.00 2.021
1.05 1 .071
0.00 1 90*
3.00 3:.21-

1.10 1.15-

0.95 o.wi,
0.00 2.74

Horse Shoe et Claver Leal,
boite basse, va lb., doz. 1.27à 1.32J

Hurac bi1ut ci U..uî,cr Leai.
boite basse, i lb. doz. 2.071 2.121

Saumon rouge bockeye
(Rivers' -Iniet), bte hau-
te, i lb. do:. i.go

Saumon rouge du prlntenMpt 1
btehaute, i lb. doi. 0.00 i.65

Saumon Htampback, ir lb.
- dos. o.oe &.95

Truite dis mers Ioo Ibs. -,0 9. 7.25
HARENGS DU LABRADOR

Quarts 62
Squarts' 3.35

FROMAGES IMPORTES
Bonne demande.
On coîoé fromage de Gruyère:
Frozmge entier'«de M6 Ibm. ou de Ba

Ilbs, âSà roc.14 Une.
B* quantité moindre, uSe la livre.
I.e fromage de Roquefort se vend de

32e 'à 33e la lb. et le lmbourg, 24e la

Ont c9te encore:
Gprgonzoja lb. 0. 25

E04a4
PRODUITS CHIMIQUES ET

1DROGUEÏS
1.05- '1.b71 Nouscotons;-
0.00 1.30 Acide lÎoiïque, bris de 336 Ibo., lb. o. i.
0.00 3.25 Alnbarils de'jsôlbk-- '0.3

0.00 3.40 Alun .barils de 112 Ibs. êo%.oài
0.00 2.0 Arcansog, lb. c."§1 0.04t
0.00à 34n Blanc A- àe, bilade 336 lis. osi
0.00 2.40 !Sol- .'pkhe. pqt de i lb. 'o:osi

Borai en cristaux, brIs de 336
Ibo. lb. 0.05 o.o6

Boules à mites a 0.00 0.00
Camomille M 0.00 0.40

1.60o 4..IO CamioèClf (Extrait de):
5.15 5.25 boites de 12_Ibs. « 0.00 o.iîli

ï10.00 10o.25 btes -24 Ib. qt î lb. 'I o.zî1ï 0:12l
3.7% S.n Camphre, la li]vre 0.00 0.75
0.00 1.6o Carbonate dammoniaque,
0.00 T.90 bris 112 Ibms., 4 Iim 0.15. 0.20
1.35 1.40 rire blanche Ili. 0.40 0.45

rounerose. bris 37o0 Ibm. "* 0.01 o.o2
y.îq T.2n <'rAi de tartre lb. o.24
.1-45 1 6s. r4latine rouge en feuilles u o.60
T.45 1.40- C(4latine ilanche- cii teulhles «
1.So 1.7o <Alàtine RCnow en feuil.. do:. 1.2Ç 1r..0
0.95 1.00 4'%mmne trabiem lb. o. Tc o.16

MoIulhion J)ru.s. lb (mancue'
noç 7.00 Iesgsve commune dot. o. lit
6.40 6.50 T.eustve commtune grosse 3.7%
3.50 3.60 Paraffinoe poeur cierires. lb. 0.10o o.1i2
6.75 6.90 Plitre à terre, sac Ton ibm.. sc o.70

Poitde fisectipidep lb. 0.00 0. 00
0.00 1.40 Résine blanche ' a 0.03 0.0i&

Résine G., suiv. quant. n o.o2* o.o31
0.00 2.00 %.loitre en cristaux, bris
0.00 1.50 iii Ibq. -Ilb. o.oç 0.06
0.00 2.45 Sel à Médecine o.01 0.02

';~el d'EpsM saC 224 lb.."« -o-o-o
0.00 So4Ç %Ail pAte. 11T2 ibm. 0..00 2.00

<manquel Sacs 0.8 oSa 85S
* Roude eaustiuciie mor. lb. o.n o.rc;

0.17 o. 9 qnfre Cii bitons. brli~ 1*
3 3.50 4.00 lb. lh. o.n011 0.01
0.161 0.11 C-nîfrp mnin mme. a li 1 T 4 V7
0.22 0..50 l'on1Vtp21n de lin inoului. q»r i Mi T.7
7.50 11.00 Vitrinl ihrle - n dmS no',

17.0 I.OO BOUGIES. CIERGES ET HUILES
0.1 0.42 DE SANCTUAIRE

0.00 8.5o Nous cotons-
B. Paraffine eu vrac. boite de 4o Iim.

0.00 1.40 6 à la lb. lb. 0.00 6.o71
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B.' Paraffine, 6 à la lb. 0.oS
B. Paraffine, 1a à la lb. 0.o81
B. Stéarique, 14 0&. 6 et 13 0.00
B. Stéarique, 16 oz. 6 et8 0.14
Cierges approuvée, . L0.00
Huile delS jours gallon. 1.2o

PLATS EN BOIS
No"us cotons:

Carrés de I lb. crate 0.00
Carrés de x lb., craIe sco 0.00
Carrés de 3 1ba., crate 500 0.00
Carrés de 3 Ibm., crate o.o0
Carrés-,de s Ibo., eaue 0.00

CUVETTES EN DOIS
Nous cotons:

Cuvette No 'o, la dos.
Cuvette No 1, la do&.,
Cuvette No 3. la dos.
Cuvette No 3, la dosL

1 'BALAIS

0.09

0.35

.30

0.45
0:90
i oai
0.,57Î
@.721

130
9.00
7.50
6.30

Nous cotons:~
A longs manches o.00 2.75

Avec manches ordinaires La dos
2 cordes 2:25
3 cordes 2.50
4 cordes 2.75
5 cordes.- 3.50

Le papief manille, 13 M ;7, est coté

zPINGLES A LINGE
Epingles* ordinaires:

-Boltes-de-5 grosses, la bte 07
Eringles isrt

90otea de 2 rosses la bte 0.90
PAPIER D'EMBALLAGE

Papier Manille en rouleaux o.03l
Papier brun en rouleaux 0.03
MECHES, -BRULEURS ET VERRES

DE LAMPES
Niouî cotons:

Méchfs-.NO 2-.. lb. 0.22
Mèches «No 2 de0.15

-- M-ècheo No-o -4 0.12
Brûleurs NO 2 doz. 0.85
Brûlel4rs No . o .
Brûleurs No. o 0*" o6Ç
Brflleurs:-. -deqsusi verre (AI T " .l
Erfilptnru. deit«ns verre (RI .ao
Cheminées (climax) No a 0 o6o
Cheminées (climax) No 1 0.45
Cheminées (climsax) No o U 0.45
Chpiminées <Bonanza) NO 2 «d 0.0%
Cheniinéet (Bonanza) No T " o 7Ç

SAVON DE CASTILLE
Le savon de Marseille en morceaux se

Vend $4.25 la caisse et de qc à xoc la livre,
poids -net. blanc ou marbré.

GRAISSE A .ROUES
On cote:

Graisse. Impérial. en lots de
grosse doL- 0.571

Caisse de 4 doz.: « 0:60
Graisse au mica.

Boites de i lb. (par 3 dos.) -09

<loz. 0.90- 09
Boites de i Iba. (par doz.) doz* 2.25

HUILE D'OLIVE
Nous cotons:
Huile Loublon:

pintes 0.00 2.25
Choines 0.00 1.20
f1-hopines o.00 o.6o1.'huile d'olive Barton et Guestier est
entée :

Pte 4.371 4.50
f pft 2.4% 2..50

HUILE DE

Bnuteilles de y oz.

CAST DR
rosse. Doz
3.60 0.3s

Bouteilles de a oz. 5.00 0.45
Bouteilles de 3 oz. 0.00 0.55
bouteilles de 4 Oz. 7.25 0.05

HUILE DE FOIE DE MORUE
Nous cqtons: $1.75 à $20.oo
Bouteilles carrmes de 36 onces, $375

la. douzaine; chopines, $240 la douzaine;
t chopines, $1.75 la douzaine.

HUILE DE COTON
Nous cotons:

Au -baril. 1.10 1.25

HUILE DE RICIN PHARMACEU-
STIQUE

Nous cotons au qiqart, par livrei 9*5.le galjon, $1.35, en estagnon, par livre,
9c a aOC.

VASELINE
Noua cotons:

"'Bleu Seal"
Blanche No i
Blanche No a
jaune No 1
jaune No à

grosse to.oo

" 6.72

BALAIS
D'enfant, a cordes 0.00
D'enfant, i cordIe 0.00
Manches de faubert (oeop>, dos.

HUILE DE PETROLE
Nous cotons:

Pratt's -Astral 011
Standard-Acme I

GRAINS ET PFARI
Marché de Chics

Les acheteurs de blé ont é
ci optimistes. Après avoir él
fin de la semaine dernière, 1
été ferme, en baisse de S'c
était de %c à Yic Plus ch
était plutôt un peu plus chè

Marché-de-Montr
Grains

La demande des acheteu
. popir -le blé de printemps

cette 'semaine' a été limitée'
gramimes furentrares. Le d<
prix a été de is par quar
avec les offres faites la semE
tandis que les prix sur le
Winnipeg ne sont que de
pour la même période; en
les exportateurs constatent
possible de faire aucune aif
marchés dans la situation a
a eu quelque demande pour
une autre baisse de i 2d pai
marc'hé local des avoines a é

mais il y a eu une deman
pour le mais Argentin et 1
char furent faites .à 79c le
magasin. L'orge à malt d'(
plus faible, avec des qualil
s'offrant de 65c à 67c le bois
Les avoines NO 2« de l'Oui
en lots de 'char s'offraient de
les No 3 C.W. à 39'/2c et le
à 3&~/c ex-magasin.

Nous cotons:
Avoine C.W. No i Ext. Fd
Avoine C.W. No 2
Avoine C.W. No 3
Avoine Qué. et Ont. No 2
Avoine Qué. et Ont. No 3
Avoinùe Qué. et Ont No 4
Sarrasin (48 Ibs.)
Blé-d'Inde séché au four
Blé-d'Inde jaune No 3

(Blé-d'Inde nouveau.)
Orge moulée

o.85

le-gaI. 0.171
NES
go
té ces jours-
té faible à la
.e marché a

Marché de Montréal
Farine&

Il y a eu quelques demandes de la part
des acheteurs étrangers pour la farine de
blé de printemps et quelques offres de
lots furent reçues, mais comme les prix
des offres aussi bien du Royaume-Uni
que du Continent étaient de 7>qd plus
bas que ceux des meuniers, elles furent
refusées, et les seules affaires qui se sont
faites furent quelques patentes de haute
qualité avec le Sud-Africain. Il n'y a pas
de changement dans la situation du mar-
ché local,- les prix étant- fermes avec un
assez beau montant d'affaires pour la
saison. Les premières patentes de prin-
teffs se vendent à $5.40; les secondes à

gé -les strongs-bakersi $,70 nar
bari enrsacs. La demande pour la farine
de blé d'hiver est plutôt tranquille et
principalement pour dc petits lots afin
de remplir les besoins actuels, avec des
ventes de patentes de choix de $475 à

.o et les straight rollers de $45o à
14opar barils de bois.

Issues de blé et avoine roulée
Iy a eu une croissante demande dans

la plupart des lignes d'issues de blé et le'
marché est plus actif avec un ton de
baisse soutenu. Le son se vend à $23, les
shorts à $23 et les middlings à $26 la
tonne, les sacs compris. La demande
pour les moulées est assez bonne et lep
prix ne changent pas de $29 à $31 *Pour
le pur grain et de $27 à $28 pour les mé-
langés, à la tonne. Il s'est fait un beau
montant d'affaires en avoine roulée et
les prix sont soutenus avec les vrentes de

4o à $4.5o le baril, en barils, et de
à $2.12Y3 le sac.

Nous cotons:
.Le mais Nous cotons:

er; l'avoine Patentes, du printemps:
re. Royal iiousehold 2 $scs 5.60

éi .Five Roses 2 sacs 5.0
Glenora 3 sacs 5.10

irs étrangers Harveit Quecen a sacs 5.10
du Manitoba kfre à Boulanlger:
et, les ci'blo- Bakers Special 2 sacs 4.90
~clin dans les Manitoba S. B. a sacs 4.90
ter, comparé Keetob a sacs 4.90
ine dernière, Montcalm 2 sacs 4.90

marché de Patente& d'Hiver:
ic 'plus bas Straight rollers - 2 sacs 5.oo

conséquence, ulurona (à pàtisserie) 2 sacs 5.8o
qu'il est im- A do 2 sacs 5.30
aire avec les Farine de blé-d'Inde blanc pour
ctliellc-. Il y boulangers, a sacs .4.40
les avoines à Faisne de blé-d'Inde pour engrais
r quarter. Le 2 gacs 4.50
té tranquille, Farine d'avoine:
de continué Avnine roulée, sac-de go Ibo. 2.32
es ventes au A- .nne roulée. baril 4.90
boisseau ex- isolues de blé:
)ntario a été Son Man., au char, tonne 20.00
ès de' chbix Gru Man., au char, tonne 22.00
seau ex-rails. Mi4dlinirs d'Ontario. au cha'r.
,st -Canadien tnnne 27.00 28.00
40'c à 41c; Moulée pure. au char 320-.0

~s NO 2 feed Mnîemlné.au rhar .1o.on ,%.oo
FOIN PRESSE ET FOURRAGE

M-arché de Montréal
0.4o1 0.41 Foin pressé
0.41 0:411 Il continue à y avoir une assez bonne
0.40 0.401 demande des acheteurs locaux pour le
0.39 0 .391 foin pressé de choix et le marché est as-
0.38 0.381 sez actif avec des prix fermes. Le foin

manque No i se vend de $16 à $17; l'extra bon
o.64 o.65 NO 2 de $14 à $14.50 la tonne par lots de

manque char ex-voie.
0.79 o0.o Nous cotons:

Foin 'No i. pour'lsi:aison
0.51 0.53 immédiate $14-00 $14-50
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Très bon, No 2 la.50 * 14» peu meilleure, le marché rieste ferme.. Haut
No à- 11.30 12.00 Sése -Les arrivages sont mainte-
la tonn« en lots de wagon ex-vole. nn lsrsrite eporsag

Marché facile sur place. mnant toulusretins* sut leaprogrèssang-
BEURRE ' .. ment *dci -entrepôts- friÏorifi4ue,'il lia

Marché anglas raîtrait que les qualités inférieures sont Lond
MM. Milîs & Sparrow nous écrivent de maintenant à peu près à leur plus bas La

Londres à la date du-21 novembre 1913: prix et devraient intéresser ceux qui peu- toute
r Toute cette semaine- le -marché, a été vent se servir de -ces qualités.: - moll

fixe et ferme et les.-prix n'ont pas chan- République Argentine-Les arrivleages -siste
gé, excepté pour le beurre non sali Ans-' sont peu considérables et« les prix ne. -No
tralien qui a fiéchi de -i-. 2/- et le-.beutrrt changent ,pas. ... .
français, qui, à cause de sarareté, s'est N Nous, *cotons: Haut
raflermi. Les perspectives, générales du Danois- Haut
commerce sont excellentes Pour la fin .de Haut choix 1»9/0 131/0 Choi:
l'année. .'Sibérien-i8o~~ 0  N

Austien -y -a ou uine bonne do- -Haut choix -osô12o N
mande, et la demande a été plus forte Choix ioo/o îo6/o Blan
pour le beurre salé que pour le beurre Confiserie 88/o 92/0 Colo
non salé. La c ote générale des prix n'a Français-
pas changé de la semaine, et un bon Haut choix î' 3/
écoulement des arrivages courants a été Choix 112/9 :W/o, Fron
fait. *Confiserie F601W, a

Nouvelle-Zélande. - Le "Ilonic" nous Victorien- ».ooo auoi
a apporté son bourre on parfaite can-di- Haut choix, salé 18î/._. 12-/0. Fron
tion, et il s'est écoulé rapidement à des Choix, salé 112/0 ,* 16/9 Beur
prix réduits. Haut choix, non salé iî8/o i20" Biu

Vu le retard des -expéditions causé par Choix, non salé ,. 112/0 J 116/0 Oeuf
la* grève de Welling.ton, il' y a ou une Australien- Oeuf
bonne demande pour le prochain arrn- lIqut choix, salé 11î8/o, 12/ d'u
vage qui sera la seule expédition profita- Choix, salé 11/o0 i14/o Oeuf

bepour.cette année. Haut choix, non salé î/ 2/Ô eu
Arrivages coloniaux cette semaine: - Choix, non salé 112/0 1/

Par le vapeur ."Wiltshire", ,o boies Queensland-r - -î/ Le/ pg
SAustralien; par-le-vapeur"Mo3oreal,- 17,- -Haut cho6ii, salé18/ 20

9oo boîtes Australiin; par le vapeur Choix, salé -112/0 11 /d
"Suffolk". ,9 o boîtes Australien; par le Haut choix, non salé ii6/o. 11 /o
vapeur ."Ioniç", 20,12o boites Nouvelle- Choix, non salé 112/o 114/tZélande. Nouvelle-Zélandt- i24/o 126/4 Crèn?> DAnols. - Copenhague n'a pas chan- Argentine- 2ème

etavc n demande continentale un Haut choix, salé î16/o -z2/o Beur

choix, non salé- 116/o 1 20/O

March anglais
FROMAGE

4. Mills & Sparrow nous écrivent de
res à la date dU 21 novembre igi3:
situation du marché a été meilleure
la semaine et les prix sont -un peus

turs. L'arrivage'par lýe« "Io l" Cou-
en %,x62 mannes.
us cotons:
sadien-
choix, blanc 6s/o -66/o
*choix, coloré 66/o 67/o

i, blanc. 64/o- 00/>
r, - oré -_65/o-oo/o

c 6/o~ - 00/0
ré 64/o 65/o
, Prix vendait. aux épidiets ,,
aage fort blaiic, -à la meule 17c
morceau 18C
lage de' Gruyère » '7c à 28c
ragé Oka' 24c,
re, choix. 310i
re, choix, en bloc d'une livre 313c
s -strictement frais 'Ooc
i frais en boites de carton -'
ne douzaine -6îc
1 No . me .
s choisib 38C

-OEUFS'
oP oeufs sont -très -rares -à la. calii-
e.

uwtarhê. de -vont"
* BEURRE

acrie, ier choix 31c à 3I19c
qualité 304 . 30%c

+LEW-*LdeUTH ETMUai
Le~ hêd"tiees.provenances se déioetrapidement et- ne sont jamai aussi

bons que le jour oùAls arrivent icidspattos
Quelques>uisýd os~ amis détiil1eurs, .qtu ne considèrent pas les faits ci-dessus,

achètent assez-de thé.êý-a -- d'' l-., en vra pour d urer .in an -ou plu s. s sont persuadés à faire
cela pas lev vndeu quia ýtours, une "IoccasioW" à offrir.

Cette ,,0'cain et probablemenût restée plusà d'un 'andans 1e stock due mrchand
en gros, et, même siSP premièemedtiAl fût bon'. ia perdut.tdésa qualité. Cest-à cau-
se de cette Utérioration" du th é,-.zé nous sommes '-téours ..prêts à repenrele
7e%"Alada"l r'ie est ret nr'vsm#is enan .ýplus de trois mois. -osle, vidons
du paquet, e tle vendons comme-;ýthé; ce vrac ýpour.. le prx .que no .us pouvons en. tirer.

De cette façon, nousco9servons ï la* renàommée_ u

CÔ(MM~ 'QUÙALT ET SAVEUR
LONDRES,ANG. NI&W.YORK ýBU FALO -':TORONÉTO MI)N4TRB. BOSTON CHIG&GO DSTkOiT

41 Ba.tcheap loo rue Hludson 38 W. rue Geuese e ~irue Yoa,çe raie St-Pau .34-35 S Iharket St 362 rue N. River Sb ljyEock
S Uccursales aussi- à Pattsburg-et Ph«iliphie L

EN ECRIVA NT AIX ANNONCEUiRs, CITEZ "LE. PIX- COURAN.

* i

Ù

'I.,.
IL
1,

v

~ t;

~iI~
4f',

il

v

ré de-laiterie 24C à 25C
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Auur.aCC Mont-Rolal ... 33 -- COutiiitaI Bag & PâP.-r CO. 22 lanp erlal TobaccoCo....68. Pink Thos& Wt...... .. 55
ilai t & .@ q W4utcr..... 16 c,'>ta' lin.... ........ 34 à ntetrndtiouai btotk F~ond CO. 7 Prêt Immobilier L1iitéé. 17
da.I '1de MotêE...6 Coualrd &4a 1uute 34 International Varntian to. 44 prévoyante du Canada,(Ï#1*) 32

tiqûjed'obIg ... 36 Coseir JcO...... bana & Ci35. ozv Prevo*î & Bédard ........ 3
danque' «ationale.......' 36 bntigny Hector......... 35 Lucaille, tiendreau & Cie.. 16 Quehet Steaisblp ....... 36Sanque Moàeýi&n ... Y 36 Desmaeau &tex. 34 à.,à erévoyanct .. 3

-1-t qu -Provinciaêle........ 36 Davis S. & Sous ltd . ..... 70 La -4..ivegarde.......... .32 Rolland &Pila,' 34BBlarrRegister Co ........ 14 oa.s. Cannerau ,a Lid... 3 Lelièvre A.- J.......8
B danger & Béelanger..34 D_,u Cartridge Ca7...e.C.,~ 4 aaaTe.......3

B&Mr Bras............... 46 Douglas J.M.&Co Couvert et 63 Liverpool& London& Globe 32 Sesgai a............630
blair, Lavmerty Ca....... 35 Lfi ueC 2S rm o.H .- 6Du weer, b K4 &L0..........b Rsuhart & Ftin.......32 LnknRlC .. 2 Seldon School .. ......... 35
.Rrlh Coloial Pire Am... 33 Ewing, S. H & Sous MII&MUU....... b ao au ... ~ Qmlnth B. D. ....
E3rodie& Hirve... - . 16 atnSnu .... 3 n C.........-9
<'atradacernentÇo , Ltd... 54 l 1airbank N. K...... ..... io Matn-o 48 Sap are............... i.
.lCan4d'a Lite assurance Ca 43 Pcéicris &*&te 4êtuUrsuce Ca. 32 4tiu(eJ..)..... S-nctAroot...
Canada Pdint. . '. ~~ Pela & Ca...........~ attsLigC.......~ 17SL-Vo ui t)vd 4 .ient %,aîowo........93
Canwda "4irch» Co. 43. -n n er... 3 McArthur. A ... 44
Canada Wlre & Iron Good a Portie Joseph 3, tdeeford Whe, Ibarrw ..52 Talr Farbes Co. Wtd...
Can. Pairbank-s Morse' o 0.- Frontenac Breweay ....... 63 49

CnHrwr hbtas Furuya & Nishiniura ..... l trooiun 1,11c tub-. CO 32 Thé du japon ........... 17
M.. .5 Uauu Cutiery Ca ........ 52 Tîplet &Co., A. P. .Asa.159titguu34 MrIoaren it %.o-. 1 1).K.) 13Pacfi Ï....5 Go".nd, Terreux 8& Cie - 34 Molion Brewî ries..Couvert UinMta.....3

. 7 Ce......4 Itntbiani. . k31 United 6hoe Machinery' Co.Canadi7 lidate TruLtei& Cie. . 70 Montreal.Casiada Ass. CO..- 3 Ltd........5Rubbia-Ctel.. te ... GUetfillett Ce. tt... (. W.] iS Moitreal Dairy Ce ......... U13d'atsSel a. 57
"ure &fwI~t . 2~ ntlà&Midgley .34 19oeY Biscuit Mf . Co. 16 UPten & Ce. %The T.) 16 b.Chnelik 1)Mb 12 Gia ~.~oi&ÇeMre crewr, Ltd,,The

-4- COMiel e~ X. 33 . lébett L. H. ,& Cie . .. oWsen3
Clr rs46 Hotel gew Victoria ....... 34 National Breweries.....8 Wile &s. Sure0 34

0avk Wl- l7 oude J B. Ce ........... 66 'Neva .4catia ~%a e.î Cn 36 Wlser J.. P. & Sons LTA 61
CourâEo.S...... ' Hutt..n Jmý 35 Nugget Pouaih Co Lt..i Wilson Lawreuce A. Co.Ltd 61

se Vèiid-blIeWtoute- Ilan em s
particulirement bien, à NOEL

(Fabriquée au anda)

Cette époussette est si bien a'nnoncée qu'une démonstration vous la fera
fera vendre.

V..ous. Pouvez suggérer a vos clients que cela fera' un eîýcellent cadeau pour
leurs' epussiAieurs meres, parce-qu ellasleurs-pomettent- de- tenir la
maison propre et clarae moitié moins de travail et d.*peinç.'

Nertadzpas.» Commandez-en à votre 'fournisseur
MAINTENANT. Sivous. le désirez nous vous enverrons

j tous lsdétailspar le retour du. courrier.
Fabriqué, et garanie par

Chan.nell Chomical Co., LlImlted,
»69, Sorauren Avenue, TORONTO, Ont.

M E ECEIVAT, AUX ANNONÎCEUR, CnTE 'LEC MRX COURANT'.
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KECTIROPOLITAÀ
Life Aurance Co'y
:-: of New-ýTork :-'

(Compagnie 4 Pend$socuiul)

roussese vigueur au il:46.
vwsbti so ........ 18,81411.

u 80s, la uompagnie à d-
mia au Canaa des poli-
OnPO"u....r .... 32,183803

nu1e -a- Is miure les
made Oornvmmmt
cagse" etde Idml.cm-

memdlu mndul».
:em .............. SIOmm000.
y a ç3M madieme anies

WESTERN
ÀISSURÂINCIB CO.

l.omp@nts tN oiu
ACT1W, &"edl& de - Ukt.9
Dur9 riaulpal: TORON? On Ot.
e&a Omo. à,. cmu. préuident.

W. R. Bmecs. Vice-Prbmdest
W. 3. SMBim, GIraui-Ofémsl.

C C. Vonuas, secrétire.
£ueeuwele de MotasI

si au sr.gmmg.
tour. D:cxmmm. Odra si

THE FEDERAL LIFE
-- ASSURANCE 00.

BUIEU.-Cuuw: HAMLTO CAS.

C. L SWEENEY. C'reai Preiladde
Msakial Qu6bee.

I3SINIIRT & 13 VNS
Cafiers d'Assouce
Feu, Vie, Accident, Cambriolage,

Iris de g laces, Automobiles,
luponeabillté des 1foactloanalres

Agents principaux pour:

TloScs îtdiKm aI rt C

de New-York.

"oue cnsidérons toutes commas
d'ag:ee d e prtd0prone

nt pas abslum
indiseble

Immua: 1IC et the oWIS
a rmtus .aoomt

TELEPHONMAI ni 3bo MONTRIAL

Assurances

DES PENSIONS POUR LES AGENTS
D'ASSURANCE.

(Suite)

Mais il y a .quelque chose de plus inté-
ressant encore au point de vue des dol-
lars et des cents. *L'assurance-vie a at-
teint le phase. où elle exige pour la re-
présenter les meilleurs honimes possi-
bles.

L'homme qui ne s'y consacre pas en-
tièrement ou l'agent trop igé ne con-
viennent pas peur engager la lutte, de
nosa jours.

La sollicitation pour l'assurance-vie
est devenu un métier régulier, honoré,
où les gens d'action et d'une grande in-
telligence, les gens qui se feraient un
nom dans n'importe quelle profession,
doivent répondre à l'appel des compa-
gnies qui cherchent des agents. C'est en
raison de la compréhension tardive de ce
fait que le personnel d'une compagnie
change si rapidement de nos jours, ce
qui nuit d'ailleurs aux intérêts de la
compagnie. Il faut combattre cette in-
certitude dans la composition du person-
nel de l'agence. Et le seul moyen de re-
médier à cet état de choses, c'est de se
préoccuper davantage des intérêts de
l'agent, de rendre sa position aussi avan-
tageuse que toute autre.

Une des méthodes les _plus efficaces
pour ce faire, c'est de créer des pensions
qui empêchent un agent de chercher de
l'ouvrage ailleurs plus profitable, à me-
sure qu'il vieillit, et que ses dépenses de-
viennent plus considérables; à cause de
l'accroissement de sa famille ou de la
cherté plus accablante de la vie. Des mil-
liers d'agents d'assurance-vie ont aban-
donné les affaires pour cette unique rai-
son qu'ils ne pourraient pas y voir un
moyen de vivre confortablement pendant
leur vieillesse. Et c'est là bien raisonna-
bIe de leur part; ils se doivent à eux-
mêmes et à leurs familles de songer à
l'avenir. Il se peut qu'il ait le goût de la
sollicitation; il_- se _peut qui vienne en
tête de tous les agents au point de vue
des gains 'et de son succès 'en #néral.
lEt il se peut aussi que ce soit aec bien
du regret qu'il se lance dans un autre
genre Ù'affaires. Mais il ine peut compter
gagner de l'argent que tant qu'il pourra
rivaliser avec la génération qui pousse et
avec les nouvelles idées et méthodes qui
peuvent à n'importe quel imoment' le gê-
ner.

Mais s'il a la certitude d'avoir une pen-.
sion de retraite, il travaille avec allé-
gresse tant qu'il en est capable et son
succès est encore plus grand, car il a

1moins de soucis.

Sir &" Alsudi amiali chevali, er. .WI1Iim
iol«o utaiphereos Uer., T. J.tumon. Nor.

W.- Manui, natia

Les Pré,voyumts du Cuida
Assurnce lm@*e de Peulea

OAPITAL AUTORISE 8S00,000

aehele dms Parus dam Privpsu 1

?arce que c'est un placement aen

rare que c'est, avTec la plu petite
prime, la pls gtoise rente;

Puce que c'est la seule compagnie
à "onds Social"e faisant une 80"1ali
té du Ponds de Pension.

Tota de l'acti du Fonds de pension
seulement : 5384,936.39.-

Chambre 23,Eldif I.. "Le Poese

85, rue Daihousie,

Ou qu mmx de m'impqorte quell

ne m mO -Ce .msraugsteulme
que el esea de ceuomisa de

pu de cistord.

iiml»pour les aae
futures.

Sa P"~ Par-dessus terni, elle est urneO. compagnie Onzed leonas-
9"at ses S ampiu tu-

letdasl Province lit
Québe peur le buAis.. d».
nobim.

BeSmU a T» Plaeo PAms
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Iiis

FME. L RICHARDS

nadennest détenues par le Gouver-
neeté?déral pour la protection

d«s Porteurs de Police, $1,206,576
Toutes les polices émises avec

Dividendes Annuels sur palkment
de la prime annuelle de deuxième
année.

Ouverture exceptionnelle pour
Agents dans la Province de Québec
et l'Rat d'Ontarlo. S'adresser à

WALTER L JOSEPH, ClouaI
iii rue St-Jacqne., i[ONTE.*AL.

-_COMPAGNIE

MONTREALU.CANADA

Tà*$ SSI IW88ou m
Résere .-... .... i153,011.15
Auures vaos"

Smnmhe »w Is u8" aa ........ 4. M124.74
Bureau -, chf
EDpIFIC BuWuTN,

80 na. N.ve.De u8.
angle de la rue at4sulpice.

LA. Lavallée, Président
perd. Pacé, Gérat Prmwlnelml

L ASSURANCE MONT- ROYAL'
<CoMP&gnie InilpMIste (lueadie)

DMU 1Ui 14 rue flêftêibU< llut
cela St-Praaço&Ittave. -MONTEAIL

ROlpnr.m Woaarnv Président.
1. X CtuUUNr. Ir. OErmut-O0,,Dsi

En résumé, la compagnie qui adoptera
le système des pensions s'assurera les
services des meilleurs agents - et les
gardera.

QUI RECEVRA L'ASSURANCE DE
VOTRE MARI ?

Dans un article très sens# à ce sujet,
madame .Wiffen s'uggère que la femme
connaisse mieux les affaires de son mari,
affaires dans lesquelles elle et son mari
ont un intérêt égal. Il y a une question
particulière que Mme Wiffen pose à la
femme de chaque membre des Modern
Woodmen. C'est la question que nous
posons en tète du présent article: "Qui
recevra l'assurance de votre mari?" Vous
ou vos enfants; ou son frère, sa soeur,
un parent quelconque? Qui est bénéfi-
ciaire? Il est fort important pour la fema-
me et les enfants de savoir qu'ils sont
bénéficiaires. Madame Wiffen insiste
!,ur ce point. parce que chaque mois sur
la liste des morts il y a des membres qui
sont entrés dans la société avant de se
marier. Après leur mariage, ils voulaient
bien honnêtement changer le nom du bé-
néficiaire, mais ils ont négligé la chose
et ils sont morts subitement. Dans ce
cas, la femme ni les enfants ne recevront
un dollar de leur assurance parce qu'un
autre est demeuré le bénéficiaire du dé-

Sun Life of Canada
Actif................ $ 49,605,6i6.49
Assurances en vigueur .... 182,732,420-00

Ecrivez au Bureau Principal,
Montréal, pour vous procurer la
brochure intitulée '"Prospère et
Progressive." lII ru St.Jacqw,

Tel. Bell : Main

R mla
le

-RTS-l- CO0LONIAL-
fIlRE INSURANCE COMPANY

EDIFICE .ROYAL, . 2 PLACE DIARMES, MONTREAL.

CAPri AL AUTORISE, $2,000,000 CAPITAL SOUSCRIT, $1,000,000

Agents demandés pour les districts non représentés.

LIN RI3ULTAT TYPIQUE
Le 30 octobre 1913, le Dr. J. S. Brownlee
de Detroit à écrit ce qui suit au sujet de
sa police-dotation, récemment arrivée à
échéance : "Le résultat de me police a
été très satisfaisant car les dividendes1 appliquéi& à mes primes d'année en année
-eont-réduit lecoût dÇ2 a% et.la police,

» qui était d'un montant de. $1,000 m'aý
donné un rapport au comptant de $379 14
en plus de son colit, sanà compter là; pro-
tection de l'assurance.

Je souhaite à votre compagnie de con-
tinner à prospérer comme elle le mérite
si bien."1

Dans chacune des cinq dernières an-
nées, les tecettea de surplus ont bat tu tous
les records précédents. En 1912 1ls étaient
de p lus de $L,5 l0,000. Ceci explique les
dividendes satisfaisants versés aux por-
teurs de police de la

CANADA LIFE ASSURANCE CO
Bureau-chef - TONtONTO, Ont

go copmi <NsIuvme
1'1UTUBLLE DU COfIU1RCE

cOntr. 1'InoendIe
Ame edn .X w 888SS,*OO.9O

DUPOT AU GOUVUINEMVIT
eu conformité avec la nouvelle Loi du

Assurance& de Québec, 8 Edourd VUI. Chap. 54
Darau.Gbef; aji me Glregarf. St.b'6atelf.

USPONSABILlT PTONL
La Prevoyano.

Capital $500,00.00

Aussi : - Accidenta, Maladies, Glaces,
Vol, Garantie de Fidélite, Garantie de
contrats. _____

ASSURtANC D'AUTOMOBILES
Bureau Chef :
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OJBTENUES, PRfOMPTEMENT1
1atu se. 1 utoile ps yi rusuii umst de
mial Odi d I'tavuts sera en"*#f

MRON - 6 MARlO>n &-4 rit Univeiit.
sagit de là, tue ate-Calbllue. adifire de la
Puisque de a Maslbo ds.

NEW VICTORiA MOTEL.J
H. IrONTAIP4B, PR(,jPRIPTAIRB

1LHdtel duscml-v'ae'
plan AméfiMBn. Taux, à partir de fis-50

JOSEPH PORTIER

&tmde Livres de Comptabllite.
PormulesAt fournitures de ftuu.

210 rue Notre-Dam. -Ouest,
(Angle de la rue st.Herr* UTIBA"L

p AIN PO 1«AUZ est là "Cettaw

jBAIN POU.q d'aieS. a brerets. Mm
ob»â deconiane 8don.. pou lappre

aller come Voleur et omm Pepulaité
Chez toua 1a fourniasurs au trres.

L. R. NIONTBRIANI>
Architecte et Mescrent

A.LEX. DBSMÂIRTEÂAU
Comptable, Auditeur

SPtCLAIJT* i - UguldaUsn de Fallte,
ompromils Eflautué.

54,00, RUE NOTRE-DAME EST

GARANO, TERROUX. & CIE
sanueuîmmm RT OoutTiunm

48 rue, Notn-rDame (%ust

funt. Que chaque épouse pose .aujour-
d'hui la question à son mari et sý celui-ci
.a f ait.preuve de négligence, qp'elle in-
siste pour que le certificat d'assurance
soit expédié au greffier du camp local,
pour que le changement de bénéficiaire,
soit opéré de suite. Des milliers de cer-

4.ificats portent les noms de bénéficiaires
autres que ceux à qui les membres vou-
laient laisser leur argent en mourant.
Ces certificats n'ont pas été changés,
parce que les intéressés n'ont pas cru
qu'ils mourraient et qu'ils ont été négli-
gents.-Modern Woodman.

-LA LOI LACOMBE.

Déposants. mployeurs.
J. B. Leduc fJ. H. Boyer
Ovila Martineau D. Donnelly
Chs. Legris P. Pepin
Adolphe Thorne A. Poupart & Cie
Jos. Armiand Lacroix

Delle Maria A. Lacroix
Wm. Lewis C. P. R. Co.
Maxime Lapointe Banque Provinciale
Heniri Daoust A. Langlois & Cie
Arthur Boucher MacDermott Shoe Co.
Ernest Goyette Divers patrons
Win. Connor General Ry. Signal Co.
Médard Brousseau A . E. Porter
Napoléon Côté MeCready Co.
Aimé Jutras Scroggie Co., Ltd.
Adélard Bertrand La Cité de Montréal
Raoul Lapensée La Cité de Montréal
Jos.' Viau * Frontenac Breweries
P. M. Deguire The Phoenix Bridge Co
Léonidas Denis Pauzé & Fils
L. P. Jasmin O. David
Adelas Bertrand Cité de Montréal
Désiré Bouchard Can. North. Trans. Co
Albert Picard R. Limoges
Ferd. Migneron Cléophas Renaud

TRAVAUX D'INVENTEURS.

M.Marion & -Marion, solliciteurs de
brevets, Montréal, Canada, et Washing-
ton, E.-U., fournissent la liste suivante
de brevets canadiens récemment obtenus
par leur entremise.

Tout renseignement à ce sujet sera
fourni gratis en s'adressant au bureau
d'affaires plus haut mentionné.

No 151,897 - Frans G. Liljenroth,
Westoras, Suède. Chars à moteur à pro-
pulsion électrique.

No î5î,goo - Lewis T. B. Matthews,
Birmingham, Angl. Grilles.

No 151,903 - Eben Miller, Frederic-
ton, N.B. Support de garde-boue.

No 151,942 - Oscar Simmersbach,
Biéeslau, Alle. Réchauffeur pour haut
fourneau.

No 151,993 - Arthur W. C. Shelff,
Londres, Angl. Construs;cio-ns en béton-
armé. ---

y. Iruz izu~urî

ford, Angl. Couvercles et grilles pour
puisards, borne-fontaines, etc.

No xs2,o5-Q - Jules F. Glovert Pais
France. Appareil pour la réception des
ondes vocales sonores.

No 1.52,055 ". Paul S. Halvorseû, West
Fort William, Ont. Dispositif pour dé-
lier les attaches des chevaux et bétail.

No I52,uio-Erik H. Vidstrand, Stock-
holm. Suède. Procédé de production de
combustible liquide.

Demandez une copie gratis du "Guide
de l'Inkventeur".

Lic ud iatut a$b.Ior

Téléphone Adress.G=,e tlaabque
Mah1in , Gje'

I N MAflIF7 ]PAS DFI 1 DRF 1

WUEFUYOT' RODOIJMH DEDAR

PItIVOST tED R

BU£ T. 8UM 1 Jiie RV l Tt

Bomabes. Comptables et Cbommissabre
TuùsT & Lowu mcIN.

li. 80Ore SQJeeiuee * MONmtuEL
Arget àPrter à4, et 6%

1

Agricolle, Commercial et daï Famnllj.s,
pour 1914 -

Qui vient de piraitre et- ren ferire enéore,
outre'ses uombreuxýêf utiles renseigne:
-mente religieux et cltiques, d'agréMbles
légendes et d'intéressantes histoires itié-
dites par nos auteu'oaadiens:
Un Cb«vt'niIPutrefÔoi par A. D. DéCciles
L'1Ours de Badiste,. R. Girurd e

Les eoeanls... . 4.Boureoia
Pubflé par

La C«PagulJ. IL 1"du I Ils.
n3st» S8-Segpkic. MoatréaL

Prix, ic cia: franco par la mal 8 et&,

tUeU.ÏTE COILLARD
IMPORTA="D DR

Vegronaigde et OQuineatifea verres a
V itres, Peîuîuor. e.

apOelalfté 8 Pouce de toetes sort.
lue. ff 03i log raue ut-Paul

VOuts £A et 94 *t-Amab1., MOiNTRUIAZ

L.a maison m'a pas de Commio.voyagers efait beficier ses clients de cette économnie. A
tendion toute spéciale aux commandes par la
malle. Messieurs les marchands de la campasgne
seront ton tours servis au plus bas pris d&

P. A. GAGNON
.Comptable Liceci

(Chert.te.d Accountmat)
Ohambre UIC, 314 317

-fl B~Ieanque quibee.
ri Place d'Armes, IKOS'tN2B4.
Téléphone Beul Main 49is

Arthur W. Wilks. Alexa"de auruett

WILKS &BURNETT
Oe.stalse% AuderI euhel. su

me eruea
Règlement dlaahu de Ilites

WI#2 Uuudiarlus
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Hotel St-Maurice
HOTEL DES VOYAOEURS

HNoter Dontigny, Prop.

Chambres de première classe et
Salies d'Echantillons

GRAND'MERE, P. Q.

MAGASIN A VENDRE

Un magasin général, bonne place
d'affaires, située à deux milles de la gare
du Canadien Nord, dans le comté de
Maskinongé. Stock, $2,ooo; propriété,
$s,ooo. S'adresser au "Prix Courant".

Joseph Rodgers& Sons,
LIMITBD.

Sheffield, Ang.
Evitez les imitations de notre

COU TEL L ER I E,
en vous assurant que

cette MARQUE

EXACTE-se trouve

sur chaque lanle. OI1Ij~»

Seuls Agents pour le Canada:

JAMES HUTTON & 00.,
MONTREAL

AVIS

Avis est donné au public que, en vertu
de la loides compagies de Québec, il a
été accordé par le ,lieutenant-gouverneur
de in prnvince de Qubec, dee -lettren-
patentes en date du trentième jour d'oc-
tobre 1913, constituant en corporation
MM. A.-H. Desloges, médecin, Edmond
T. Sayer, gentilhomme, J. Amédée Roy,
éditeur, L. Charlebois, gentilhomme, et
A. E. Balfrey, comptable, de la cité de
Montréal, dans~lis buts suivants:

Acheter, posséder, détenir, publier, im-
primer, vendre, transporter, louer des li-
vres, revues, journaux, droits d'auteur,
patentes, publications de toutes- sortes,
en faire le commerce et en disposer,
cours d'étude concernant toutes sciences,
machines et matériaux de toutes sortes,
propriétés mobilières et immobilières -et
les hypothéquer, échanger, construire et

améliorer et faire en particulier les affai-
res connues en général cpmme affaires
de publication. Enseigner toutes les
sciences et charger un honoraire pour
l'enseignement d'icelle;

Faire les affaires qui peuvent paraitre
à la compagnie capables d'être convena-
blement conduites ei rapport avec toutes
affaires ci-dessus spécifiées, ou propres,
directement ou indirectement, à augmen-
ter la valeur des biens ou droits de la
compagnie ou les rendre profitables;

Acquérir ou assumer les affaires, biens
et obligations, en tout ou en partie, de
toute personne ou compagnie faisant
toutes affaires que la compagnie est au-
torisée à faire, ou possédant des biens
propres aux fins de cette compagnie, et
les payer en actions du capital actions de
la dite compagnie;

Prendre ou acquérir autrement et dé-
tenir des actions dans toute autre com-
pagnie ayant des objets en tout ou en
partie semblables à ceux de cette compa-
gnie, ou faisant toutes affaires capables
d'être conduites directement ou indirec-
tement pour le bénéfice de cette compa-
gnie;

Vendre, louer les biens, droits, fran-
chises et entreprises de la compagnie ou
toute partie d'iceux, ou en disposer au-
trement. pour telle considération que la
compagnie peut juger à propos, et en
particulier pour actions, débentures, obli-
gations ou autres garanties de toute au-
tre compagnie ayant des objets en tout
ou en partie semblables à ceux de cette
compagnie;

Se consolider ou s'amalgamer avec
toute autre compagnie ayant des objets
semblables en tout ou en partie à ceux
de cette compagnie et entrer en aucun
arrangement pour le partage des profits,
union d'intérêts, coopération, risque con-
joint, concession réciproque ou autre-
ment avec toute personne, société ou
comnagnie faisant ou engagée à faire ou
sur le point de faire ou d'être engagée
dans toutes affaires ou transactions capa-
bles d'être conduites directement ou in-
directement pour le bénéfice de cette
compagnie et prendre ou acquérir autre-
ment des actions et garanties de toute
telle compagnie et les engager, vendre,
détenir, émettre ou émettre de nouveau
avec ou sans garantie du principal et in-
térêts. ou en faire le commerce autre-
ment;

Acheter, louer ou acquérir autrement,
détenir ou posséder tous ou aucun des
biens, franchises, clientèle, droits et pri-
vilèges détenus ou possédés par toutes
personne ou société ou par toutes com-
pagnie ou compagnies faisant ou for-
mées pour faire toutes affaires sembla-
bles à celles que cette compagnie est au-
torisée à faire et les payer en tout ou en

p pM n 2rt¶DAl nq Pfn tnnt nnI Pn partie

en actions acquitties de la compagnie,
ou autrement. et assumer les oblieations
de toutes telles personne, société ou
compagnie;

Tirer, faire, accepter, endosser, es-
compter et exécuter des billets oromis-
soires, .lttres de change, mandats et
tous autres instruments négociables et
transférables;

Faire des avances en argent aux clients
et autres ayant des relations d'affaires
avec la compagnie et garantir l'exécu-
tion des contrats par toutes telles per-
sonnes;

Rémunérer par paiement en argent,
stock, obligations ou en aucune autre

manière ' toutes personne oit perspnnes
ou corporation ou corporations pour ser-
vices rendus ou devant être Tendus' en
plaçant ou aidant à placer .ou garantis-
sant le placement d'aucune des actions
du capital-actions de la compagnie, ou de
toutes débentures ou autres garanties de
la compagnie ou dans ou au sujet de la
formation ou avancement.de la compa-
gnie ou de la conduite de ses affaires;

Faire toutes telles choses en 'rapport
ou utiles à l'acquisition des susdits ob-
jets;

Faire, toutes ou aucune des susdites
choses comme patrons, agents ou procu-
reurs, sous le nom de "The Sheldon
School of Business Science, Limited,"
avec un capital total de quinze mille plas-
tres ($iS,ooo.oo), divisé en six cents (6oo)
actions de vingt-cinq piastres ($2300)
chacune.

La principale place d'affaires de la cor-
poration, sera dans la cité de Montréal.

Daté du bureau du secrétaire de la
province, ce trentième jour d'octobre
1913.

C. J. -SIMARD,
Sous-secrétaire de la province.

OCCASIONS D'AFFAIRES

Nos abonnés que pourraient intéresser
les demandes de représentations, d'agen-
ces, de marchandises, etc., publiées dans
"Le Prix Courant", n'auront qu'à nous
faire connaitre le numéro de l'occasion
d'affaires qui les intéresse pour que nous
leur adressions tous les renseignements
utiles.

12,652. Lard. - Un agent -de provision
d'Allemagne désire jouer le rôle d'agent
général pour des maisons canadiennes
pouvant exporter du lard en Allemagne.

12,653. Conserves. - Un monsieur de
Paris, France, est prêt à ouvrir des rela-
tions avec des fabricants canadiens de
conserves de viandes, de fruits et de lé-
gumes.

-12,654. Agents. - Une maison fran-
;aise aimerait à nommer des agents dans

'diverses parties du pays pour la vente de
tapis de Bruxelles.

12,655. Agents. - Une très importante
maison française manufacturant toutes
sortes de véhicules à moteur, aimerait à
nommer plusieurs agents dans les diver-
ses provinces du Canada.

12,656. Fibre de lin. - Une maison de
Liverpool demande à être mise en rap-
port avec des expéditeurs de fibre de lin
de la Saskatchewan et de l'Alberta.

12,657. Bois tourné et goujons en bou-
lenn - TTne grande maison de Manches-
ter, important des articles de bois, de-
mande à être mise en communication
avec des tourneurs en bois et exporta-
teurs de goujons en bouleau au Canada.

12.658. Carton de pulpe. - Une maison
de Glasgow demande des cotes de manu-
facturiers canadiens.

12,659. Tuyaux en fer forgé. -. Une
maison de Londres désire des adresses
de manufacturiers canadiens de tuyaux
en fer forgé pouvant exécuter des com-
mandes d'exportation.

12,660. Agents. - Une maison de Bris-
tol manufacturant des pelles, etc.,'ainsi
que des valises en .cuir, cherche à avoir
des agents fiables. *

3-5

partie en argent m en ' . nkrttp
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BÂN9UJS Dil MONTReL
osowa mmu FWp .................... ... i.SI0110 O0*00.00
F.." 11 d.isi Re .......... I0000 ......... 6100 00.00

Pria . Prtaie ....... à . ........... i7.80
Uôge »Matl a MONTREA.

.Swau des Dfreeteeru.-IA Ttis Son. Lord Strathoona and Mount
Noya 0 CM0 O .CV.O.. Président BooaIe . V. Meredith Ecr.,
Presient. . M. Ai'ngus 1cr., Vice.Présdut * .M.GOrenaldo. dit Wm.

Madoah Bon. Robert Mackay, ?ir TLiimas haughumy, K. C.
V.O.; DwVIIMoTrdes, C. IL Hosmer, A. Ualmgmrdon, C. 3. Gardon, H. R.
Drummond D Forbes kngua,Wm. neMaster.

sir Pret1qI* WilIlame-Tayîor Oérant-Oènéral; A. D. Eralthwatte,
oui. gérant-général; IL. ~Agumier, Jup. chef et sornts. dus Succursales,
C. dweeuy, duarint. dus Sue., de la olombie Anglaise; P.J. Corkburn,
auuint. du Oser, de la Provincie de Q liber; 8. P. Wlnalow. Surint dei

,ucduNord-Ouest. D. R. Clarke, Surint. des Sur dus Provinces

Uew an cmaad.-Dau* toutes les principales cités etvilles des
prvne uvantes: Ontario, Québec, Nouveu-Druuswlrkledu Prince.

Ulurd, lEovelWe-Eou., rince, du Nord-Ouest, Colombie Anglaise.
8Iudu ons debffl du Caada. - Grande-Mretagne. Lontdres.

À lterres. treadueedle Street M.C.-Sous.gence, g Place Waterloo,
L S al .W.

Otata-pnis, »ew-Tork-R.Y. Hebdes W. A. Eog. J. T. Motinons. arts
64 WalSre.Chicago. Spokane.

aeriese t.3 Jns, Curling, Grand Falla.
Mexique. Meuico, D. P.

LA BANQUE NATIONALE
PONDEE UN 1880.

Ompital e S 000,000

Notre service de billets circulaires pour lu. voyager 6 Tra-
voiler. Choque" Ila donné stiafactlon à toma nos =8ent; noua
invitons le public à se prévaloir dus avantage. que nous offrons

Notre bureau de Paris,

14 RUE AUBER,
ut très propice aux voyageur. Canadiens qui visitent 1'Europp

Noum effectuona le. virement. de fonda, lu. coflectlon.,le paie
montal, le. crédita commerciaux en Egurope, aux Etats-Umi'
et au Canada, aux plu bu taux.

LA BANQUE MOLSON
INCORPOMEX EN du3

Bureau Principal, MKONt»Z
CAPIAL PT
FONDS DIENEV

84.000,0
4. 0.000

JAMRS ELUOT. Oérant-Oé,éral
SUOOURSALI DANS LA PROVINOR Dg QUEBRO

£rthabas Rue sainte-Catherine Richmond
Bedford Avenues du Pare Roberval
Cowanmvlle et amiesEie oe
Chicoutimi -alsoneuv-s" "aut-Césae
Drummondville Market and Harbour- aaluite-Plavit StationPraservlle et Rivière Côte des eis- saint-Ours Qui

du Loup station côte et-Paul Wante-Thérèse de
xnwlloa Boulevard St-Laurent Blaluville
Lachinse Locks saint-Her- Vietoriaville
MoIntréal-Rue St- Piarrevlle Ville St-Pierr

lacques Québec Waterloo
50 ~ua.Ia dam *~ Berlin, Ont

Ageces à Londres, Paris, Sortie et dans toutes, lus Principale villes de
moûde. EmiL de Lettre. de Crédit pour le commerce et lettres
ohenlalires Pou voyagelu.

NOVA SOOTIA STEEL &GOAL 00.
ACIER on BAlRES MARCHAND, MACHINERIE à
ROUES TRANSMISSIONS on ACIER COMPRIME

- POLI, 1ÏDLES D'ACIER Jusqu'à 48pCm de lurge,RAILS
su 4'?"de îm, î8,28et4o lbo à la verg 'mCXLIS8SES,

ESUXDEa CHARS DE CHEMINS DE FER.

CROSSES PIECES DE FORCE- UNE SPECIALITE
Mise. de Fer, Wabana, Terretteuve.-Mins

Hat. Tam neaux IVouru à Réverbère à Sydney Mines,
N. E.-LaU"mlnor Iporeet Ateliers de Finissage

à New GlUgo*, N. E3.
Bateau Prnciepal : NUWOLASOOW, W. le.
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BA]NqUC PIROVINCIALE
DU CANADA

.Fo.ddea 100
Siège Centrals 87 à S piff d'Ameta Mouftmi,, 0aa.

Capta pgée : u à;p Décembre'gis 8119efflee.111
Osnuo i'Admlmotraeu s Président: M. H. LAPaNT8, de.Laporte

Ilaitt & Ci,Adminlstrateùr, Citdat icscier FrauwaO.idien
VIce-rJIdent: M; W. P. CARGLE, de la maision es grSm Carsley
BornusCo Honorable i,. BEAU]IEN, Ex-mInItre de l'Agriulture
Mi e.l MSORH Vlc*.Yrésdent "Cmadian PrdiS Ealway Co."1
811LALPRONSEU AACINIX, de la maison A Rauine a , marchands on,

Dru, onrél;m. &. .0. BEAucHwmI prpit aird la Librairie
Deauchemi Le. TACREýi> BIENVENUt, Dlrecleurgrat ; J W. .

POROESTIupeier; j. A.CROQUECT Aasitant-Inapecteu; "EX.,
DOs--, Perident: Honorable air A=EX LACOSTE, Eu-'

eon <I. la Cour d'à, I1; Docteur . PERSILIPR ZACHAPCL!4.
Adiitaeur du Crédriioncier DrNnco-Csnadlen; M. CHEVALIER

Dlreter.Gérant, Crédit Fonder 1ranco-Canadlen.
US Seerala dasu es rovlncesde Quobec. Oaatro NOuvesurnuM c

laeuve.puau t rgm le, Etats-Uis : New-York, Botos
analeru CigoAnlterre. arise. Allemagne. Autriche. Italie

QUBEBO STBÂMUSHIP CO., LIMITE».

ALLEZ AUX BERMUDES
Le Steamer àeula. double hélice, zoauS tonnes de déplace-

ment, quittera New-York à: sir. a. m. le 3, 13 et 24 Décembre.
et so lirs. s.m., 7, 4 21, 28 janvier. Signaux mous-marins, télégraphie
sans fil, orchestre.
Voyage Record, 38 bottes 20 minutes., Le plus rapide, le plus moderne

-0t le seul steamer débarquant ses passagers un " wuiux Dermdes sans
transbordement.

ANTILLES
La nouveau siteamer 'Gln"et autres steamers quittent New-York

toutes les deux semaines pour St-Thomts, Ste-Croix. St.Chrlstophe,
Antigua. la Guadeloupe. la Dominuique, la Martinique, Site-Lucte, la
Barbade. Demerara.
Pour roua eguemsenta complets, 'adresser à Ticket Agrents W. H. Henry,
mSSrue St-Jscques; W. H. Clancy, i2s rue St-laffues; The. Cook a son,
5p rue 'Ite-Catherlne-Ouent; Houe & Rivet 9 Boulevard S1L'aurent,
Moutresal Star (CPtown) 4Union Avenue.à JO. Btock à Ce., les, rue des
Commissares oua R. & 0. Ticket Office, g.:: Victoria Square, Montréal,
Quebec Steamnshlp Co. &td., Quebec.

BANQUE D'HO.CHELAGA 1814I19I3
Cepladautows $4.0m.000 Caplflpay 84.000000
Réseev &.000.000 Totalde l'Acti au-idelà de *30.000,00

DiRECTURS a M. J.A.Valllancourt, Président - lon, P i. aelque c a
Vlce-Piéaldett A. Turcotte. er., N. H. Lemay. âeT. âon, J M. Wilson
CoL C. A. Sarti A A. lArocque, P. O. Ledur, Gérant, Beaudry Leman
Surintendant des Agences; P A. Lavallée, Asaslstant 4 é.ilant; Yvon La
marre, Inspecteur. Museau PWinela-Ume.bé

BUREAUX DE QUART11R
Ave. mont-Royal Pointe St.Charlet DeLoriier

(eolnSt.Deuls) St-Etdouard Qurler. mrd
Ave. Mont-Royal St-]3enrl n111e to Dame, Ouest
1 <Coin de Laisaudière) St-Viateur Longue-Pointe
Rle Ste-Catheriue, Est J uartier Laurier Aylwin, (coin Onatario)

Rutelte-Catherine,centre Vllleray Quartier St.Denla
H=chlaa Verduu(près Montréal) quartier Ste-Marie

Lngue Pointe Viauville (près Montréal Outremont,
Maluonneuve

SUCCURAME
pertklerville, P. Q. Mazville, Ont. -- Uante, P. Q.Cartierville, P. Q. MotLuir .Q tI -uslAcb[?an
Edmonton. Alta PrneAbr, la IJc us uIa.P.Q.

ounr, Ont QuébecP. Q. BIJrm.P. yj.
Hawkeabury Ont. St-Rc deQu bc..Q t-am rt, P.Q.

jollette, P. Q el .. S-ireSau.
Lachine P. Q. Ser oke P. Q. St-Valérien de
Lauale P. Q. Bt. AIeI ALLa. - éhefford, P. Q.
Z," p tion. P. Q. at envère de Trols-lvlèrei. P. Q.
Longueul. P. Q. Pierrefonds. P.Q. Valleyield, P. Q.
T'ouisellle, P.Q.. et-Boniface, mtan. Vankleek Bill, Ont.

Wlunlpg. Xmm.
Xmetdies Lettres de Crédit Circulaires pour les Voyageurs, payables

s. pttes les partiesmdu monde ouvre des crédits commerciaux -achète
at tes sur es pays étrangers ; vend des chèques et fait des Wamenta

dapislquemsur les principales villes du monde.

La publicité bien ite est lof.!. et
honnate, documentée et raislonnée, direc-
tti et Vivante.
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THE CANADIAN ASBESTOS COMPANY

Cette importante compagnie vient d'obtenir des lettres
patentes supplémentaires, en vertu desquelles elle est auto-
risée à augmenter son capital-actions à $i2o,ooo. Le nou-
veau capital sera divisé en i,20o actions de $50 chacune, soit
$6o,ooo.

* *

UN NOUVEL EMPRUNT DU GOUVERNEMENT

CANADIEN

La Banque de Montréal a complété le ier décembre les
arrangements pour l'émission de $2oooo,ooo de bons, 4 pour
cent, du Gouvernement Canadien à 97.

Cette émission est faite pour retirer de la circulation
des billets du Trésor et aussi pour rembourser une partie de
la somme versée par le Gouvernement pour l'achat d'obliga-
tions du Grand-Tronc-Pacifique.

* * *

NOUVEAU DIRECTEUR

M. C. B. Gordon a été élu lundi, le ier décembre, mem-
bre du bureau de direction de la Ogilvie Flour Mills Con-
pany, Ltd.

LES DERNIERES EMISSIONS A LONDRES

Les prix des dernières émissions étaient les suivants à
la fermeture: Gouvernement de la Province d'Alberta, 2V

d'escompte; Ville d'Edmonton, Ys, d'escompte; Ville de
Montréal, 4 d'escompte; Ville de Vancouver, iî2 d'es-
compte.

*
* *

ASSEMBLEE ANNUELLE

L'assemblée annuelle de la Banque Royale du Canada
aurr lieu le 5 janvier prochain.

*
* *

DECLARATION DE DIVIDENDES

Dominion Trust Co. - Dividende trimestriel intérimai-
re de 2 pour cent, payable le 2 janvier aux actionnaires en-.
registrés avant le 13 décembre.

Can. General Electric. - Dividende de iY4 pour cent et
banus de i pour cent, payables le 2 janvier aux actionnaires
enregistrés avant le 15 décembre. Les livres ne seror.t pas
f s.

Yukon Gold. - Dividende trimestriel de IV/a pour cent
payable le 31 décembre. Les livres seront fermés du 12 au
18 décembre.

Brazilian Traction. - Dividende trimestriel régulier de
i ¼ pour cent sur les actions privilégiées, payable le 2 jan-
vier aux actionnaires enregistrés avant le i5 décembre.

*
* *

NOUVELLE SUCCURSALE

La Banque Canadienne du Commerce, comprenant à
quel degré d'importance peut atteindre la partie Est de no-'
tre ville, au point de vue commercial et industriel, vient d'ou-
vri: une nouvelle succursale au No 875 de la rue St-Denis et
d'en confier la direction à un jeune Canadien d'avenir, M. J.
R. Boivin, fils de feu N. A. Boivin, autrefois gérant de la
Banque Nationale.

Né à St-Hyacinthe, M. J. R. Boivin étudia chez les Frè-
res Maristes, d'abord à Beauceville, puis ensuite à New-
York. Il débuta avec la Banque des Cantons de l'Est, en
1903, et, par son travail et son énergie, il en est arrivé à con-
quérir les postes d'avant-garde. Le nouveau gérant possède
de précieuses qualités, d'ailleurs reconnues par ses directeurs,
qui viennent de lui en donner la preuve en l'appelant à la
direction de leur nouvelle succursale.

M. J. R. Boivin est le beau-frère de M. A. P. Lespérance,
gérant général de la Banque d'Epargne de la Cité et du Dis-
trict de Montréal.

* *

LE RAPPORT DES BANQUES CANADIENNES

Le rapport des compensations des banques canadiennes,
pour le mois de novembre, accuse une diminution dans les
chiffres de Montréal et de Toronto, mais une, augmentation
de plus de $i,0oooooo dans ceux de Winnipeg.

Les rapports de Montiéal, Winnipeg; Toronto et Qué-
bec, pour le mois, comparés à ceux de la prériode correspon-
dante de l'année dernière, se lisent comme suit:

Montréal, 1913, $244,344,774; 1912, $254,328,774; Winni-
peg, 1913, $209,574,750; 1912, $î95,963,0î2; Toronto, 1913,
$186,790,o6î; 1912, $195,0o,245; Québec, l913, $14,395,724;
1912, $î5,225,792.

Les statistiques de Montréal, pour les onze premiers
mois de l'année, sont les suivantes:

Janvier, 1913, $247,912,102; 1952, $207,216,540; février,

1913, $210,727,399; 1912, $î89,656,9xo; mars, 1913, $207,858,733;
1912, $195,780,541; avril, 1913, $238,081,908; 1912, $222,790,î80;
mai, 1913, .$248,446,965; 1912, $247,675,889; juin, 1913, $242,-
716,771; 1912, $245,227,049; juillet. 1911.. $24364 -7-43 191 »
$262,504,534;' août, 1913, $232,700,313; 1912, $254,033,718; sep-
tenbre, 1913, $241,827,536; 1912, $235,735,761; octobre, 1913,

$209,.354,875; 1912, $283,733,037; novembre, 1913, $244,344,/74;
1912, $254.328.774. Totaux: 1913, $2,627,627,211; 1912, $2,598,-
676 945.

Finances
'r Il
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BANQUE DE MONTREAL
Procès -Verbal de la .Quatrengtu-eizlème Assemblée

Annuelle des Actionnaires

La 96ième assemblée générale annuelle des actiohnaires
de la Banque de Montréal a été tenue à midi, lundi dernier,
dans la salle du conseil, au bureau-chef de la banque. .

Remarqués dans l'assistance: MM. H. E. Rawlings D.
Morrice, J. McKea, Wm. Hanson, G. L. Ogilvie, W. R, %&il-
ler, H. B. - McDougall, Alfred Piddington, E. Fiske, J. B.
Learmont, J. Patterson, W. B. Blackader, H. M. Stanway,
air Willam Macdonald, hon. - Robert Mackay, sir Thomas
Shaughnessy, MM. D. Law William McMaster, T. Durnford,
Preble -Macintosh, C. R. Biack, W. H. Evans, Henry Joseph,
George Caverhill, Dr H, B. Yates, George.G. Foster, J. Dod-
ger, Hamilton Gault C. B. Gordon, C. R. Hosmer, D. Forbes
Angus, J. A. Hawthorne, H. R. Drummond, R. B. Angus,
Dr Shepherd, Charles Cha ut, H. V. Meredith, F. F. Archi-
bald, Campbell, Nelles, E. -B. Greenshield, A. Falconer, Guy.
Drummond et J. J. Reid.

Sur proposition de M. R. B. Angus, M. H. V. Meredith
fut prié occuper le~fautëüil. -

Il fut ensuite proposé par M. Hartland B. McDougall,
secondé par M. A. Piddington, que MM. W. R. Miller et
Davis Law agissent comme scrutateurs, et que M. James Aird
soit le secrétaire de l'assemblée. Ces motions furent. adop-
tées à l'unanimité.

Le président demande alors, en l'absence du gérant gé-
néral, à M. A. D. Braithwaite, gérant-général adjoint, de lire
le rapport annuel des directeurs aux actionnaires à leur
96ième assemblée générale annuelle tenue lundi, le rer dé-
cembre 1913.

Le rapport annuel.

Les directeurs ont le plaisir de présenter le rapport du
risultat des affaires de la banque pour l'année finissant le 3i
octobre 1913.
Balance du compte des Profits et Pertes au 31

octobre 1912 ... ... ... ... ... ... ... ... ... $802,814.94
Profits pour l'année terminée le 3 octobre 1913,

réduction faite des frais d'administration et
après avoir fait ample provision pour toutes
dettes mauvaises et douteuses ............ 2,648,402.86

Total .... ... ... ... ... ... ... ... ... $3,451,217.80

Dividende de 24% payé le ier mars
1913 ...... ·............ ... $400,000.00

Dividende de 2Y3% payé le ier juin
1913 ... ... ... ................ 400,0o.o

-Bonus de i% payé le ier juin 1913 ... i6o,ooo.oo
Dividende, de 2y% payé le ier sep-

tembre 1913 .. ··............. 400,000.00 -
Dividende dl S2% payable le ier dé-

cembre 1913 ... ... ... ... ... ... 4oo,ooo.oo
Bonis de i% payable le ier décembre

1913 ... ... ... ....... ... ... ... >. 60,ooo.oo

$r,920,ooo.oo
Réserve faite pour les édifices de la

banque .................... 485,ooo.oo
- -- - †1405,000.00

Balance -au compte des Profits et Pertes repor-
tée..............................$,o46,2r7.80

Depuis la dernière asserfiblée annuelle,"~~Es succu'rsales
ont été ouvertes à certains endroits dans les provinces sui-
vantes, à savoir:-

Dans Québec. - Rue Bleury. (Montréal), Notre-Dame de
Grâces (Montréal), rue Windsor (Montréal).

Dans Toronto. - A Shreiber, St. Catharines, rue Queen
est (Toronto), Welland.

Nord-Ouest. - Dàupltin, Man., Prince Albert, Sask.
Colombie Anglaise, - Alberni, Lumby.
Londres, Angleterre. - Waterloo Place, Pall Mall.
Les succursales à Suffield, Alta., et à Sapperton, C.A.,

ont été fermées.
La succursale à Gretna Man., détruite par le fei, n'a pas

-été ouverte de nouveau.
Les actionnaires savent que l'Acte des Banques a été

revisé, il y a quelque temps, et un nouvel acte, tel que re-
visé, a été en force le ler juillet 1913. Les changements im-
portants sont les suivants:-

Dans les rapports publiés, l'état de la"anque est exposé
avec plus de détails.

L'établissement des "Réserves Centrales d'or" où la ban-
que-peut déposer de l'or ou des billets de là Puissance et au
menter sa circulation par un iontant similaire lorsque a
chose devient nécessaire.

D'après la section 56 du nouvel acte, vous êtes priés à
cette réunion de nommer des auditeurs pour la banque et de
voter le montant de leur rémunération.

C'est avec un profondret que les directeurs ont à rap-
peler la mort de M. -James oss, qui fut membre du bureau
des directeurs pendant rès de quatorze ans. Il a été rem-
placé par M. William cMaster.

Les directeurs ont aussi à rappeler avec beaucoup de re-
grets la démission de M. R. B. Angus comme président de la
bangue, à cause de-son âge avancé. Il continuera, cependant,
à faire partie des directeurs.

M. H. V. Meredith fut élu pour lui succéder comme pré-
sident, demeurant aussi officier exécutif en chef.

Tous les bureaux.de la banque, y compris le bureau chef,
ont été inspectés durant l'année.

(Signé) H. V. MEREDlITH,
Président.

Le Rapport GénéraL

Le rapport général de la.position de la banque au 31 oc-
tobre 1913 se lisait -comme suit:

PASSIF.

Capital-actions......................$ i6,oo,ooo.oo
Réserve . .......... _ 6,oooooo.oo
Balance de profits reportée ... 1,04,217.

17,046,217.80
Dividendes non réclamés ... ... .250.50

Dividende trimestriel,
payable le rer déc.
19I3... ... ....... $40,ooo.o

-Bonus de i% payable le
ier déc. 1913.. ... i6o,oo.oo

56o,ooo.oo
17,606,468.30

$ 33,606,468-30

Vol. -XLVI. N.0,49.
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Billets de la banque en circula-
tion...................$ 17,061,665.00

Dépôts ne portant pas intérêt . 45,134,956.54
Dépôts portant intérêt ....... 144,437,882.33

Balances dues à d'autres ban.
ques en Canada... ... ... ...

Dû à d'autres banques et cor-
reipoûidants de banque ail.
leurs qu'au Canada...-.. ...

Billets payables .... ... ... ..

519,808.13

583,130-65
919,308-65

208,656,751 .30

Acceptations par lettre de crédit... ... ... ... 2,523,824.95

$244,787,o44.55
ACTIF.

Espèces or et argent ... ... .. $ 11,015,339.47

Billets du. gouvernement à de-
mande................

Dépôt dans les réserves centra-
lei d'or.... .....

Dépôt au gouvernement du Ca-
nada, requis par l'acte du Par-
lement pour la garantie de la
circulation des billets de ban-
que en général ... ... ... ...

Dû-par-les-banques
et agences de cet-
te banque ailleurs
qu'au Canada . .$ 6,126,729.75

Prêts à demande et
à courte échéance,
en Angleterre et
aux Etats-Unis . 51,240,795.02

Dépôts sécurité du Dominion et
du gouvernement provincial..

Obligations, débentures, stocks
de chemin 'de fer et autres

11,149,46o.25

1,000,000.00

790,000.00

57,367,524.77

530,880.74

12,403,169.79

Billets et chèques d'autres ban-
ques ... ... ... ... ... ... 9,443,052.22

'103,699,427.24

Prêts courants et escomptes au
Canada et ailleurs, déduction
faite de la réserve de l'inté-
rêt, et autres actifs... ... ... 128,935,567.24

Prêts aux villes, villages, muni
cipalités, et districts scolaires

Dëts garanties par hypothèque
ou autrement ,.. ... ... ...

Dettes en souffrance non spé.
cialement garanties, (après
avoir pourvu aux pertes pro.
bables) ... ... ... ... ... ...

5,227,905.74

285,281.83

115,037.55
†134,563.792.36

. .f 1
Edifices-de la banque à Montréal et succur-

sales ... ... ... ... ... ... ... ... ... ... 4,00.000.00

Dettes des clients par lettres de crédit (suivant
contrat) ... ... ... ... ... ... ... ... ... 2,523,824.95

$244,787,044.55

H. V. MEREDITH,
Gérant-Général.

Discours du Préident.

M. Meredith, en proposant que le rapport des directeurs

et les comptes tels que lus fussent adoptés et imprimés pour
être distribués aux actionnaires, dit:

Messieurs, - En proposant l'adoption du rapport des di-
recteurs, je rappellerai les changements qui ont ieu au bilan
durant l'année, bilan dont on vous a remis une copie avaht
de parler des conditions générales et financières. La Banque
a 'eu une autre bonne année et ses affaires se sont bien
maintenues. Le capital autorisé reste à $2soooo; le ca-
pital versé, à $i6,oooooo, et la réserve, à $iOoo,ooo. Sur
les recettes nettes 'qui, pour l'année, se montent à.$2,6484o.-
86, -la somme de $243,4o2.86 a été transférée au compte des
Profits et Pertes, portant cette balance à $1,046,217.8o, et il
a été mis de côté pour le) compte de l'édifice de la Banque,
durant l'année, une somme de $485,ooo. Un bonus de i pour
cent a été payé aux actionnaires le ier juin et le ler décem-
bre, en plus du dividende trimestriel de 2% pour cent. .

Les dépôts ne portant pas intérêt restent à peu près sans
changement. Les dépôts portant intérêt sont en augmenta-
tion de $2,500,000. Une partie de ceux-ci est toujours d'une
nature temporairie; mais je suis heureux de dire que, bien
que des sommes considérables aient été retirées pendant l'an-
née, pour des placements aux taux tentants qui ont régné, la
moyenne des dépôts à la Banque d'Epargne s'est bien main-
tenue.

Quant à notre actif, les prêts courants et escomptes au
Canada et ailleurs et le reste de l'actif, au montant de $134,-
x6o,ooo, sont en augmentation de $i5,ooo,o000 due à de nou-
velles affaires et à l'augmentation des besoins légitimes de
nos clients. Les placements en obligations de chemins de fer
et autres s'élèvent à $12,933,ooo. Les édifices de la Banque à
Montréal et dans ses succursales restent à $4,ooo,ooo. Les
prêts à demande et autres en Grande-Bretagne et aux Etats-
Unis sont de $51,240,ooo, contre $55,150,ooo, il y a un an, ré-
duction qui, avec le retrait de $8,ooo,ooo à des corcespondants
étrangers et des agences de la Banque en dehors du Canada,
a été employée pour fournir aux demandes plus grandes de
nos clients canadiens. Nos billets recevables se montent à
$919,308, contre £î,717,ooo à la même date, l'an dernier. A
cette époque, toutefois, ce montant figurait comme passif
co)ntingent au lieu d'être compr'is dans l'état général, comme
à présent.

La revision décennale de l'Acte des Banques qui avait
été retardée, a été enfin terminée à la dernière session du
parlement. La nouvelle mesure peut être caractérisée non
seulement comme préservant les principes fondamentaux des
lois anciennes, mais aussi comme pour servir et sauvegarder
les intérêts du public qui il est à peine besoin de le dire, sont
identiques à ceux de la Banque.

Comme la mesure n'était pas litigieuse, je me crois libre
d'apporter ici mon tribut d'éloges au ministre des finances,
l'Hon. M. White, pour la manière très habile avec laquelle il
a dirigé la revision de l'Acte. Durant toute la discussion du
bill, il fit preuve d'une connaissance approfondie de la ques-
tion et d'un désir très vif de rendre la mesure aussi conforme
que possible aux besoins du public, de la sûreté et de la sta-
bilite des banques.

La Situation Générale.

En ce qui a trait à la situation générale, on peut dire que
l'année' 1913 a été mémorable. En Grande-Bretagne, elle aété troublée et désappointante. Les demandes des pays em-
prunteurs, vieux comme jeunes, ont dé assé les approvision-
nements de capital et il y a eu une difficulté toujours crois-
.sante à obtenir des prêts, quelque sûre que put 'être la ga-
rantie; et lorsqu'on obtenait ces prêts, les taux et les condi-
tions étaient de beaucoup plus onéreux qu'ils ne l'oit été de-
ruis nombre d'années.

C'est un fait bien connu qu'il y a eu plusieurs facteurs
à cette condition de rareté de l'argent: la guerre des Balkans
et les mises d'argent sur le marché qui, à Londres seulement,
ont atteint un total de pas moins de £2,ooo,ooo jusqu'à la-fin d'octobre, sans compter les emprunts-spéciaux et les bil-
lets du Trésor, dont un montant de.pas moins de £54,000,000constituait des émissions canadiennes. Puis il y a eu une
activité commerciale universelle, une augmentation du prix
des nécessités-de la vie en même temps que des troubles poli-tiques graves en France et en Allemagne, de fortes et conti-
nuelles. demandes-d'or. de la part depays aussi importants
que l'Argentine, le Brézil, l'Egyiteet l'Iiiie, de ~iji¯s-
sants besoins pour le commerce domestique en Grande-Bre-
tagne et des accumulations par les banques par actions dans
leurs voûtes privées. En plus de tout cela, la situation était
aggravée par la prolongation de la guerre des Balkans et le
malaise social en Angleterre.
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En France, la situation économique a été moins favo-
rable qu'à l'ordinaire. Les heurts politiques sérieux que j'ai'
mentionnés ont occasionné un retrait de fonds d'Allemagne,
et l'accaparement a été continuel et constant. Une vaste ac-
cumulation de prêts pour fournir des fonds aux Eta"a.Balka-
niques et' pour l'augmentation des 'armements de la mère-
patrie, attend sa mise sur le marché.

En Allemagne, la situation accuse une amélioration mar-
quée dans l'état de-la Reischbank et ,une réduction des acti-w-
vités commerciales excessives de ce pays. Aux Etats-Unis,
les conditions sont excellentes. La politique a affecté les af-
faires et à l'exception du blé, il y a.diminution de récoltes
dans tout le pays. Il y a une disposition apparente à aller
lentement et à ne pas faire de dépôts pour plus qu'il n'en
n'est réellement nécessaire, en sorte qu'aucune tension indue
n'est à prévoir. On entrevoit plutôt une ère d'économie qui
devrait avoir un effet bienfaisant sur la situation en général.
La situation monétaire est devenue plus facile qu'on ne s'y
attendait et la coutumière rareté d'argent à l'automne ne s'est
pas fait sentir' jusqu'ici. La principale cause de cet état de
choses réside, je crois, dans les préparatifs que l'on a faits
de 'bonne heure pour faire face à l'éventualité de la cherté de
l'argent, au ralentissement des affaires en général et au dépôt
des fonds du gouvernement dans.les Banques de l'Ouest et
du Sud, soulageant ainsi les Banques de l'Est d'une partie du
fardeau d'avoir à fournir des fonds pour les récoltes, ce à
quoi, du, reste, elles étaient préparées.

Lei conditions en Grande-Bretagne et à l'étranger ne
tarderont pas à s'améliorer et cette amélioration viendra pro-
bablement de la réduction de l'activité commerciale, rendant
graduellement l'argent plus facile pour fins de placement et
fonds accumulés. Mais la chose se fera nécessairement avec
lenteur.

J'ai cru bon dé faire ces remarques sur les conditions
existantes dans les pays voisins et étrangers attendu qu'elles
ont un effet important sur les conditions qui prévalent ici.

Commerce du Canada.

Les rapports des échanges commerciaux à l'étranger par
le Canada ne sont pas mauvais.

Les importations ont diminué, vu le résultat de la situa-
tion monétaire et de la diminution des prêts provenant de
l'étranger. En octobre, la valeur des importations de mar-
chandises fut de $8,664,ooo de moins que durant le mois cor-
respondant de 1912, tandis que pourles sept mois se termi-
nant au mois d'octobre, le montant des importations nt d&
passa que de $4,300,000 celui de l'an dernier. D'un autre côté,
lo-commerce d exportation a pris de l'expansion et la valeur
des produits domestiques exportés en octobre a établi un
surplus de $23,360,000 sur le mois correspondant de l'an der-
nier, comme les exportations pour les sept mois établissent
un surplus de $49,330,ooo sur les mois correspondants de
1912. Les transactions commerciales du Canada avec l'étran-
ger pour le? sept mois jusqu'à octobre, ont été en équivalent
de $636,o94,ooo contre $582,444,000 l'année précédente, don-
nant un surplus de $53,650,ooo; et au cours de la même pé-
riode le surplus des importations sur l'exportation des pro-
duits domestiques, montre une diminution de $1go,oooooo à

-$r45;o,ooo. Ce courant du commerce avec l'étranger, sem-
ble assuré pour se continuer quelque temps. Comme vpus le
savez, le reste du commerce étranger, durant -ces dernières
années, a-été fortement dirigé hors du Canada. Durant les
six dernières années fiscales, la valeur des importations i sur-
passé de $85o,oooooo celle des exportations, et cette brèche
énorme ouverte a fait dans certains milieux le sujet de criti-
ques acerbes dans le pays. Cependant, on doit se rappeler

- qu'au cours de cette période; le Canada a ob.tenu de la Grande-
Bretagne de fortes sommes pour servir à divers développe-

-ment, euteia nt a été largeusent importé gQus forme de
marchandises qu on a payées au moyen de l'intérêt des prêts
faits à longue échéance. Maintenant, malgré que ces prêts
doivent définitivement se liquider par suite -de la capacité de
production de cette dépense, je dois vous signaler le fait que,
dans l'intervalle, il n'y a qu'à faire 'face au taux d'intérêt. En
d'autres termes, le surplus des importations représentant la
façon suivie de faire des'emprunts a long terme, n'a qu'à éta-
blir la balance pour équilibrèr l'intérêt des emprunts. Ce
n'est pas là, réellement, toute la conclusion à tger sur un
sujet qu'on peut considérer à divers points de vue et dans le-
quel entre quantité de considérations.' Nous ne pouvons ce-
pendant no.usattendre à voir s'élargir indéfiniment cette brè-
che que comporte le déficit entre les importations et les ex-
portations. L'intérêt annuel que nous exigeons sur tous les

prêts faits en Angleterre et à l'étranger est déjà une.'arme
puissante, que fournirait soit les exportations -ou de nouveaux
emprunts.

Tant que les conditions du marché monétaire à l'étran-
ger resteront telles qu'elles le sont actuellementle nouveau
capital viendra moins rapidement vers le Canada.

La récente réduction du tarif américain peut difficilerment
mettre-surles..marchés de ce paysiune plus 'grande -quantité
de produits -canadiens. Plusieurs produits-de la ferme tels
que. les oeufs, le lait, le bétail, entrent maintenant sans payer
de droits de douane sur le sol américain; et il en est ainsi du
bois de charpente, du bois de sciage du poisson, des viandes,
du charbon et de nombre d'articles .que produit le, Canada.
Déjà, nos voisins ont commencé à' approvisionner leurs mar-
chés largement de ces produits et en conséquence. il en est
résulté une hausse des prix. Il n'y-a pas de raison de croire
que nos ventes aux Etats-Unis augmenteront dans' l'avenir.

Les rapports en ce qui concerne l'immigration ont con-
tinué à donner un résultat des plus satisfaisants, en autant
que le chiffre des immigrants' que leur caractère désirable
se trouvent concernés. Les chiffWes pour l'année-se terminant
le 30 septembre 913 donnent un montant total'. de, 436,o5o
âmes, dont 122,230 n6us sont 'enus des Etats-Unis et le reste
des pays d'Europe, principaleient de la Grande-Bretagne.

La valeur des récoltes, cette année, au Canada,' aux prix
actuels, est évaluée à-$5oo,ooo,ooo, ou la valeur approximative
de la récolte de l'an dernier.

Bon Commerce Légitime.

En vue de l'avenir, on n'a ucune raison d'être surpris
que le commerce légitime en général au Canada.continue à
être dans un état satisfaisant. Il n'y a aucun.sipurde dé-
pression dans le cogîimerce, bien qu'un. légère baisse se soit
produite dans certaines branches du commerce. L'économie
a été pratiquée sur une plus haute échelle que depuis long-
temps. L'argent qui nous venait durant les quelques années
passées des Iles Britanniques et de l'étranger, .tant comme
placement que comme spéculation, et qui créa un certain ma-
aise, a été enrayé. :Ceci est attribuable en grande, partie à

la spéculation des terrains dans l'Ouest, laquelle, grâce à une
sage mesure de précaution de l'Acte des Banques, fut limitée
aux individus et n'affecta pas le pays en général d'aucune. fa-
çon appréciable. Malheureusement, certains individus des
deux côtés de l'Atlantique profitèrent de la facilité d'obtenir
de l'argent et de la popularité des garanties canadiennes pour
exploitere-marehé-de-Londres' au moyen de garanties de
nature douteuse, à leurs propres avantages, et quelques-unes
de ces entreprises, vu une capitalisation excessive ou une
administration -incompétente ou ces deux choses, ont échoué,
causant un malaise qui se fit sentir dans certaines entreprises
de nature solide qui nécessitaient de l'argent. Il s'est pro-
duit une dépression dans la spéculation des terrains dans
l'ouest, ce dont je vous ai déjà entretenu. Les dépenses de
municipalités ont été réduites à l'absolue nécessité. On doit
remarquer que le marché américain a soulagé la situation à
Londres et au Canada en achetant durant les prenfiers dix
mois de l'année, pour au moins $29,ooo,ooo de nos obligations
municipales, industrielles, de corporations et d'utilité publique.

Province d'Otarlo.

Si l'on -prend le pays par sections, l'année, en général,
dans la province d'Ontario, a été bonne. Les récoltes ont at-
teint une bonne moyenne et les fermiers sont prospères.

Les industries manuafcturières en général, font une
bonne année et beaucoup- de capital-américain entre dans la
province. Malheureusement, la population--rurae diminue,
tandis que parmi les villeà, Toronto en particulier. ayant ac-
tuellement une population-d' peu prdà 488,oOo, fait voir .une
augmentation de 63,000 âmes.

Province de Québec.

Les conditions en général de la province ont été bonnes.
Les récoltes ont atteint la moyenne. Le foin, la principale
récolte, a été meilleure qu'on le croyait tout d'abord. .Parmi
lés' industiës inuñüTactiires, Te- coton a eu une exc llente
année. D'autres manufacturiers ont difficilement fait aussi
bien." L'année a été bénne pour le bois de construction, tant
sous le rapport de la -demande que du prix et l'on prévoit que
le récent remaniement. des droits des Etats-Unis devrait aug-
menter les profits. On croit qu'il n'est pas probable qu'un
des résultats du remaniement du tarif sera une augmentation
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dans l'ex pédition du bois aux Etats-Unis, au.lieu de l'Angle-
terre et de l'Europe. Les expéditions de bois de pulpe et de
papier ont été considérables tant du Canada que de Terre-
Neuve, Quant à cette industrie, on ferait bien de voir à ce
que la 'production ne dépassât pas la demande.

Provinces Maritimes.

L'état général des affaires, dans les Provinces Maritimes,
l'an dernier, a été uniformément satisfaisant. Les cultiva-
teurs ont tu une année favorable et toutes les récoltes, à part
les frtits, ont dépassé la moyenne.- Laepçhe. a été bonne,
avec prix plus élevés; la coupe du bois fut raisonnable, et les
prix, en somme, satisfaisants. Le rendement des mines de
charbon a-battu tous les records antérieurs; et le tonnage du
fer en gueuse produit fut de 25 pour cent plus considérable
que l'an dernier. Les industries manufacturières en général
ont obtenu un rendement dépassant la moyenne. La cons-
truction des chemins de fer n'a pas été excessive, mais des
sommes considérables doivent être dépensées à des terminus
à St-Jean et à Halifax pour le chemin de fer Intercolonial et
à établir un service de traversée par chemin de fer avec l'Ile
du Prince Edouard.

A Terre-Neuve, les prix élevés obtenus pour le poisson
ont produit une période de'prospérité. La construction d'em-
branchements de lignes de chemin de fer, le développement
des mines de minerai de fer à Belle Isle, et les progrès de
l'industrie de la pulpe et du papier ont amélioré l'état des
affaires.

Provinces du Nord-Ouest.
Bien que les genres d'affaires deviennent de plus en plus

variés, la production du blé et autres céréales est le plus im-
portant.- La. récolte, cette année, a été plus considérable et
meilleure que..jamais, mais le prix est quelque peu inférieur
actuellement à ce qu'il était à pareille date, l'an dernier, Voici
des chiffres comparatifs:

1912
Minots

Blé ........ .... 183,000,000
Avoe...... ... .. ... ... 22,ooo,ooo
Orge ... ... ... ... ... ... 26,000,000
Lin ... ..... ... ... ... ...... 21,000,000

1913
Minots

190 à 195,000,000
240,000,000

28,000,000
15,000,000

et la valeur appproximative de la récolte de 1913 est de $209,-
ooo,ooo, contre $g2,ooo,ooo en 1912.

L'immense augmentation du parcours fait par les compa-
gnies de chemins de fer,' surtout le Pacifique Canadien, en

voies et les terminus, etc., a permis de livrer
cette récot orme pius rapidement que jamais. L'augmen-
tation rapide ela population et l'érection de nouvelles villes
ne se sont pas ralenties. La population des trois provinces
du Nord-Ouest, suivant'le recensement de 191r, était d'envi-
ront r,30o,ooo, et s'élève maintenant à i,6oo,ooo, et les immi-
grants, en général, sont de premier ordre, les deux-tiers étant
de la population rurale.

La méthode de faire les récoltes, dans le Nord-Ouest,
sera, avant longtemps, établie sur une base plus systématique.
Les saisons passées les cultivateurs mettaient leur blé sur le
marché entre le temps de la moisson et la clôtur'e de la navi-
gation sur les Grands Lacs, ce qui produisait plus ou moins
de congestion sur le marché. La construction de plus grands
entrepôtsa améliore cet état de choses, non seulement dans
les ports intérieurs, où le gouvernement, de même que les
corporations particulières et les individus érigent des éléva-
tes dans les principaux centres de la culure du grain. De
cet façon, des marchés locaux seront créés pour les culti-
vateurs.

La cunlture mixteommence à devenir un besoin urgent
dans le Nord-Quest. Je suis heureux toutefois de constater

UKI 4~.ClOItion-sou-c-rappott D'après les chiffres qui
m ont été fournis, depuis 5 s, , il y a eti augmentation de
64o,ooo dans le nombre de chevaux, bêtes à cornes, moutons
et cochons. 'l est regrettable que les rapports des autres
provinces accusent une diminution plutt qu'une augmenta-
tion semblable.

Colombie Anglaise.
La province en général n'a p as été aussi prospère qu'en

92. La pcn e u sämau n a été assez bonne et le produit a
été vendu à des prix asser rémunérateurs. On peut en dire
autant de la pêche au flétan et au hareng, et l'admission gra-
tuite du poissono de la Colombie Anglaise aux Etats-Unis
sera avantageuse au commerce. Les conditions du commerce
dtb*is ont été défavorables. La demande a été faible et lesprix tellement plus bas qu'en s2 tu'on se demande si beau-
coup de- moulins ont fait de l'argent. Le commerce du bois
étranger est également tombé et l'admission en franchise du

tut upisn el'Clmi nlieaxEasUi

bois aux Etats-Unis ne profitera pas --grand'chose, car les
états forestiers de l'autre côté de la frontière peuvent se suf-
fire à eux-mêmes. Les mines ont probablement donné les
résultats les plus satisfaisants de toutes les industries de la
province, leur production ayant augmenté de $9,ooo,ooo sur
celle de l'année précédente. La production minérale totale
dépasse $32,ooo,ooo; le charbon et le cuivre y ont contribué
respectivement pour $9,ooo,ooo et $8,ooo,ooo., Les récoltes ont
été bonnes et les prix satisfaisants. L'industrie des fruits
dans les districts d'Okanagan et autres a été plus profitable.
La construction des chemins de fer a été très peu active. La
rareté de l'argent qui s'est fait sentir toiite l'année a tué
beaucoup de nouvelles entreprises de toutes sortes, surtout
d'entreprises municipales, et tout fait voir qu'il y aura beau-
coup de gens sans emploi l'hiver prochain.

Mexique.

Au Mexique, le désordre continue toujours et il est im-
possible de dire comment tout cela finira. Mais nous savons
que nos intérêti là-bas sont entre des mains sûres et capables.

Paroles de- Confiance.
Mes dernières paroles sont des paroles de conseil et de

confiance. La prudence nous indique une politique de con-
servatisme. Comme le firmament de la finance en Europe
est toujours nuageux, nous ferions bien de nous hâter lente-
nient. Ce n'est pas le temps de tenter des entreprises spé-
culatives ni de faire de nouveaux dépôts sans savoir s'il y
aura possibilité de les financer, et les marchands et manufac-
turiers devraient éviter autant que possible- les accumulations
de stock. L'excellente récolte, surtout dans le Nord-Ouest,
devrait aider à liquider les dettes et à améliorer la situation,
niais il semble probable que nous devrons nous arrêter un
peu dans les merveilledx progrès d'expansion qui se faisaient
sentir depuis dix ans. D'un autre côté, la situation commer-
ciale du Canada repose sur des bases solides. Le commerce
en général, comme je l'ai dit, va bien. Nos immenses res-
sources naturelles ont été à peine égratignées. L'immigra-
tion est considérable, la construction des chemins de fer est
active, on ouvre constamment de nouveaux territoires où l'on
trouve de nouvelles sources de richesse, la confiance des ca-
pitalistes anglais et étrangers en notre pays n'est nullement
abattue. Une halte temporaire ne peut que refaire l'énergie
du Canada pour le faire avancer ensuite encore plus rapide-
ment d.ans'la voie du progrès.

M. R. B. Angus seconda la motion d'adoption du rapport,
motion qui fut adoptée à l'unanimité.

Le président déclara que, d'aprèles clauses du nouvel
Acte des Banques, il serait nécessaire que l'assemblée nom-
mât trois auditeurs.

Ont 'été mis en nomination, M. George Hyde, C.A., de
Montréal; M. J. Maxtone Graham, C.A., d'Edinbourg, et
M. James Hutchison, C.A., de Montréal.

Il fut proposé par M. J. B. Learmont, secondé par le Dr
H. B. Yates, que des remerciements fussent adressés au pré-
sident et aux directeurs pour leur attention aux intérêts de
la Banque.

. M. R. B. Angus, parlant au nom du président et des di-
recteurs, exprima leur appréciation de ces remerciements.

M. David Morrice proposa que les remerciements de l'as-
semblée s'étendissent au gérant-général, à l'assistant-gérant-
général, aux surintendants, gérants et autres officiers de la
Banque pour leurs services pendant l'année. Cette motion
fut adoptée à l'unanimité.

M. William H. Evans, secondé par M. Charles Chaput,
fit la motion suivante: les actionnaires apprennent avec re-'
gret là démission de M. R. B. Angus, comme président de la
Banque et désirent lui exprimer combien-ils apprécient ses
longs et loyaux s-rvices aux intérêts de la Banque. Les, ac-
tionnaires espèrent toutefois que M. Artgus coopérerá avec
les. autres directeurs pendant de nombreuses années encore.

M. Braithwaite remercia, au nom du personnel, les ac-
tionnaires de la façon aimable dont ils appréciaient ses ser-
vices..

Elbetion des Directeurs.
Le résultat de ces élections a été le sylvant: MM. R. B.

Angus; D. Forbes Angus, A. Baumgarten, Huntly R. Drum-
nond, C. B. Gordon, E. B. Greenshields, C. R., Hosmér, Sir
William C. Macdonald, Hon. Robert Mackay MM. Wm.
Macmaster, H. V. Merédith, D. Morrice, Sir Thomas Shaugh-
nessy, K.C.V.O.; Très Hon. Lord Strathcona et Mont-Royal,
G.C.M.G., G.C.V.O.

A une assemblée subséquente des directeurs, les officiers
suivants ont été élus président honoraire, Lord Strathcona et
Mont-Royal; président, M. H. V. Meredith.

...
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IINFORMÂ-TIIONS FINÂNCIB;>rE

Actioi Ordiare et Action Privilégiées

§AMOUR$
Banque de Monréal ......................
Banque de Québec ........ .. .. .

fanque de Toronto...................
Banque Miolon.............................
Dtique Nationale ...... -...................
Danque'desMarchandodu Cmnada ..................
lnque Provinciale........................

hanque-Union du Canada......0.................
flanque canadienne du Commerce .................
Blanque toyaedanada.........................
Banquad HocheIa .... ........................
Blanque d'Ottawa ... l.................... ....
nque Impériale du Canada.................. ....

Bank ofBritish North America.............. ......
lm 11MN 01mu u
Canadien Paciie E.slway (Ordinaires)......
Duluth8&S. & A. Railway (Ordinairea)..........

.do do do (Préférentielles)...........
Mlnn. St. Paul & 800 Rallway (Ordinaires) ..........

. do do do (Préférentilles) .......
IRAMWAYS RLKMTI@URS
Detroit United lalway ..................
Duluth Superlor Traction.........................
Ballfaz lectrlc away .................. .

Ravina, Ilectric Rallway (Ordinaires) ............
do do do (Préférentielles)........ ...

[llinch Traction (Ordinaire...*......... .
do do (Préférentelles)...............

utxlcan Lihght & Power (Ordinaires) ................
do do do (Prfflrentiellea)...........

Kontreal Street Railway).........................
Porto Rico I.alway .......... a...................
? nebec Rallway, Ll1ght & Power ............. ....
t. John E.ailway............ a................

Brazillan.......................................
roledo Railway & Itght ....................... :toronto Rallway...............................
!rl.Clty Eailway &lght <Ordinaires)...............

do-- do---do- -Préférentilles) ............
--rwin City Rapld Transit (Ordinaires) ...............

do do do (Préférentielles) ............
Winnipeg Electria Street l.allway..............

VALEURS IRDUMTISLLEUB
Canadien Car & Poundry (Ordinaires) .. .............

do do do (Préférentielles)............
Canada Cernent (Ordiuars.........

do do rfdetee)...... ..
Canadien Converttes..............................
Dominion SteelCo ................... e.........
Dominion Textile Co. <Ordnaru) ..................

do do (Préférentielle ...............
tAeo teWo@MligC.(l ie)..........

de do do (Pr6entlellesà)....
Montrea Cottona Ltd (Ordinais) ..............

do do -dU(PrMrentien ...............
Sova Scotta Steel & Coal (Ordinafre.. .....

do do do (Pr6fErentlelli;is) ::
Ogilvie FlourMlle CO. (rnies............

do do do (PM, 4renll.............
?enumans, Llmlted (Ordnares)....................

do do (Préférentilles) .................
DI VERS
Bell Telephoue Co .................. ........
Vackay Comtanles (Ordinaires)....................

ddo CIO6enlles.......
MontreaLlght, seat &Power ..........

liontreal Telegraph.......................
Ottawa Li1gat, lReat & Power Co...............

-Richu u Otario Navigation Co........ ...
Shawinigan Water &Power Co............
mince
Crown Reserve ..................... ...........
InternationalCoal Xining (Ordinairns)..............

40 . 4 <p.1uta1......

1 Capltapayé 1

$16,ooo-oco0
2,727.850
5,995,400

659800000
4900000
52000,000

1#,000,000

îîj6o.000

4.866b66

18o,ooo,0001
12,000,00
10,000,000

20, 832,000
10,416,000

12#5009000
3,500,000
194004000
7,500,00
5,00000
,9,56.4,000
5,000,6o

13,58S,000
2,400,000

10,000,000
-3,000,00
910:050 0

200,000
80,000,000

12000,
8.000,000

9,00,000

2000,000

1000,000

65,000,000

51001000
1,859,030
2100M00

17,5000

65,000,000

1.,0300
~2,100,000
2,00,000
2,10Ê,6001
6,ooooo

195001000

20,000,000

12,500,000

/2 ,000

1,511,500
3,132,000

1,999,957

liserve

$16,ooo,00
x. 6.96à

*6,ocoo

1,550,
6,Si1,0

575,0
3,300,00

12,- 000
12,5 000
3,000.00
4,499.80
7,000.00

-2t920,000

Dibentures
l46,283,497

t1,887.00
2,500,00

6ooooo

4s207,000

8 6M

6,000,000

139257e000

..... ......

3500,0w

5#,0001

,44,000

.... ... ....

100,000
730,Ss

...... ......1:.....

$190.00
100.00
100.00
100.00
100.00
100.00
100.00
100.00
100.00
50.00

100.00
100.00
100.00
100.00
100.00

100.00
100.00
100.00
100.00
100.00

100.00
100.00
100.00
100.00
100.00

.100.00
100.00
100.00
100.00
100.00
100.00

--- 0r.00
100.00
100.00
100:00
100.00
100.00
100o-.w-
100.00
100.00
100.00

100.00
100.00
100.00
100.00
100.00
100.00
100.00
100.00
100.00

100.00
100.00

... .... ...
100.00

-100.00

100.00
100.00

100.00-
50.00

100.00
100.00

100.00
100.00

100.00

100.00

1.00
100.00
100.00

7o%
14%

10%
6î%
8%
60%

12%
9%

12%,
12%
8%

10%

7%

7%

6%

.6W
4%7-

loi
*....

6%
6%

-6%-
6,Ç
7%

Io%

8%

4%
4%
6%

7%
6%

8%
7%

4%
zo%

8%
loi,

60%

139
773'
64

209

159
106j(

1I30

1.65
4

'39%C
7834
64%

193
164
îo8>4
133

1.70
4
7_

Tà« dlà cet-
rwý-d« Actions
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Si Nous Pouvions Vous
Faire Visiter les Usines
de la Canada Paint Co.
Vous pourriez apprécier immédiatement pourquoi il y a une raison à ce
que vous vendiez et que vous recommandiez les produits de la Canada
Paint Co.

Quelques-unes des marques de la Canada Paint Co., en peintures mélan-
gées- prêtes à l'usage, vernis, teintures, émaux, etc., sont sur le marché
oanadlen depuis près d'un demi siècleet nous sommes bien et favorable.
ment connus d'un bout à l'autre de la Puissance du Canada.

En plus de oette réputation, -nous avons les complètes facilités de fabrioa-
tion, qui aujourd'hul, sont plus modernes et effloaces que jamais auparavant.

ou n- dementanoru-nos facilités à Winnipeg, et avec notre usine
de Toronto et notre usine .principale de Montréal, nous sommes prête à-
vous fournir des produits satisfaisants à des prix aussi satisfaisants.
A nos mines de Red Mill, Qué., nous obtenons les plus purs oxides de
peinture, non seulement d'Amérique, maliprobablement de l'univers, car

11 n'y a pas de dépôts d'oxide pour fins de peinture nulle part qui puissent
égaler ceux de Red Mill.

N'aohetez pas votre aprovisionnement du printemps sans oonsulter le
représentant de la CANADA PAINT CO. Une carte pqstale ne vous mettra
dans aucune obligation d'aoheter, mais vous fera recevoir la visite cour-
toise de notre représentant.

THE CANADA PAINT CO
LINITED

PAINT-VARNISH & DRY COLOD MAKER5-LINSEED OIL CRU31ER
ACTOPIE & OffICES MONTREAL-TOPONTO &

WINNIPEG"'OXIDEItUNE5-PRED >ILL-QUEBEC

EN ECRIVANT AUX ANNONCEURS, CITEZ "LE PRIX COURANT".
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MANWUACýutmîtàR Dit

zigez toujours la Marque de Commerce « C1ENDRON."9
DEMANDEZ LE OATALOOUEC DEMRE.

TUE GENDRON MFG. CO., Ltd,
TORONTO, ýCanada.

La1iâratte "Favorite
de MAXWELL,

(Avec levier codé)
Sest connue et em-

Ployée depuis près de
trente ans. On vend
au aCanada plus de "Pa-

-~vorite' 'que de barattes
de toutes les auti es

smarques combinées.
Le baril est du meilleur

Schérne inipo té, avec
Scercles en plaqué d'a
Sluminium, les coussi-

neta sont à rouleaux
Sexceptionnel Le ni e-n-t.

grauds,grande facilité
de fonctionnement et

Strès-durable.
In Une caractéristique

-écale,,c'est le levier

Scodé. Onp put ajuser
la poinéea centre,à droite ou. à gauche,
comme il est le. plus

SDemandez le catalogue
Sillustré des spécialités

faciles à vendre de.

DAVID' -MAX WELL & SONS
Sri MARYS.8 ONT.

Agence, à Montréal 446-448 Rue ST.PAUL.

To]

A.O.

Feutre et Papier
N'IMPORTIS QUýRLLE QUAETXT

Toiture gýdoUdZEO <oodag> prteo à pmur. 2 e3 .
Papier@ de Constuilo. Feutre à Double etàTpse
Produits du Goudron. Papier à Tapimer. 0t à T=re

Papier -d-'mbauage Brun et MauiIe.
Fabricants dus Feutre GIoudronné

"BLAOK, DIAMOND"
Alex; McA ur & Co., Limited

82,UXM GIL. MONTREÂLJ
ieiiuaàwmr de Frtre pour Toitures: Rues du Havre et 1Loua

haPpeJoliette. Qui.

* La ligne qidonne

unebone réputation

-Les détaillants avisés -de toutes les parties de
la Puissance trouvent satisfaction et profit à
tenir

LES VERNIS ET SPECIALITES
DE VERNIS INTERNATIONAL

C'est la marque qui depuis plus de quarante
ans a arboré le drapeau dans tous les "ays du
monde - ces vernis ont l'approbation des
marchands, architectes, peintres et décorateurs
les plus judicieux et les plus en vue. Chaque
bidon est garanti contenir une bonne mesure,
impériale.

EN ECRIVANT AUX ANNONCICURS, CITIEZ «LE PRIX COURANT».

TORONTO - WINNIPEG
Manufacture canadienne des.Vernis de première.quýalité.

NEW YORK CHKIAGO LONDRES
ERLIN BRUhXELLES MELBOURENE
La plusgande usine du monde et la première qui ait

ébli des éaons dégnitifs de qualité.

les. Gal vanisées

Jamais 68a1um emm qualté.

LESLIE à 00.5 LIMITED.
MONTREAL

---- - - - - - - - - - - - - - - -
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Ferronnerie, Quincaillerie, Peinture
Matériaux de Construction, Etc.

LA LOI RELATIVE A LA VENTE
DES ARMES A FEU

La première poursuite, en vertu de la
nouvelle loi sur les "deadly weapon", a
été engagé par les autorités policières de
Montréal, par suite d'un renseignement
fourni par un représentant du "Star" qui.
il y. a une dizaine de jours, a acheté un
revolver chez Abraham Galley. Si rue
Craig Ouest. Galley a comparu devant
le tribunal, deux chefs d'accusation
avaient été relevés contre lui: il était ac-
cusé d'abord d'avoir vendu une- arme à
feu à un acheteur qui n'était pas porteur
d'ur permis lui donnant le droit d'en
acheter une; il était de plus accusé de
n'avoir pas gardé les renseignements re-
latifs à cette arme, qui auraient permis
de l'identifier, en cas de besoin, en toute
occasion.

Malgré la publicité donnée à la loi fé-
dérale amendée, l'action prise par un ré-
dacteur appartenant au "Star" de Mont-
réal prouve qu'il n'est pas encore diffi-
cile dýacheter une arme très dangereuse
chez ,un brocanteur de Montréal. Il faut
reconnaître en toute justice que plusieurs
marchands ont refusé -de vendre une ar-
me de ce genre, et ont demandé si la
personne qui voulait acheter avait un
permis.

Les trois premiers marchands, tous
trois rue Craig Ouest, chez lesquels se
présenta le rédacteur du "Star", lui mon-
trèrent des revolvers et diverses autres
armes, mais lui demandèrent d'exhiber
son permis. Le quatrième, Galley, ne po-
sa aucune question de ce genre, et après
avoir vendu au rédacteur du "Star" un
vieux revolver, bull-do; du calibre 32,
fit même quelques difficultés pour don-
ner un reçu à son client. Ce reçu portait
que le 20 novembre A. Galley avait ven-
du un re'volver pour la somme de $450.

Le lendemain matin, le revolver et le
reçu furent présentés au Chef des Détec-
tives, M. Charentier, et à l'Inspecteur
McLaughlin. is-résolurent aussitôt d'en-
gager une poursuite contre le marchand,
et le chef Charpentier donna instructions
à son secrétaire de rédiger une plainte
en bonne et due forme,'puis il la signa.
De plus, comme ce n'était pas un mem-
bre de la force constabulaire qui avait
constaté le fait, le rédacteur du "Star"
signa deux dépositions dans lçsquelles il
passait çn revue les faits de la cause,
tant pour la "vente" que pour ' "omis-

sion de l'inscription sur les livres".
Puis on prèta serment devant le re-

corder Setnple.
Le rédacteur du "Star" visita deux ou

trois autres boutiques et dans l'une d'el-
les on lui offrit' un joli revolver automa-
tique d'un modèle nouveau, mais comme
le marchand en demandait $io, l'achat
fut remis à plus tard.

VISITE A HAMILTON

Un des plus intéressants*événements,
par rapport à la convention de la Cana-
dia nWholesale Hardware Association,
cette année, a été l'excursion faite à Ha-
milton le 17 octobre, sous les auspices
de la Steel Company of Canada, Ltd.

Au, banquet de la veille, M. Hobson,
vice-président et gérant-général de la
Compagnie, ivita les convives à l'accom-
pagner pour visiter l'usine d'Hamilton.

Environ 30 des convives acceptèrent
cette invitation et quand ils arrivèrent à
la gare le lendemain matin, ils trouvè-
rent un wagon réservé pour eux, qui les
transporta à destination.

A l'arrivée à Hamilton, le groupeàfut
escorté à travers l'usine à loupes, l'usine
à lopins, l'usie à tiges et à barreaux.
Cette usine qui n'est exploitée que de-
puis- le printemps dernier, est le dernier
mot du genre. Toutes les machines sont
mues par la force électrique.

On visita ensuite les six fourneaux à
foyer ouvert, o.. l'on assista avec inté-
rêt à la fonte de lopins de 4,200 livres.
Puis on visita les bureaux commerciaux
de la Compagnie ; on-seulement on per-
mit aux invités de visiter les bureaux,
mais on les laissa étudier l'admirable
système mis en pratique pour la comp-
tabilité

Des automobiles conduisirent ensuite-
les invités à l'établissement de la Cana-
da Screw Company (une des compa-
gnies subsidiaires de la Steel Company
of Canada), où on leur fournit l'occa-
sion d'étudier -l'intéressarit procédé au
moyen duquel des tiges de fer sont con-
verties en fil de fer, clous, vis et verrous.

Ce n'était pas là to ~ ce. que réservait
la Steel Company anada à ses in-
vités.

De l'usine de la Caada Screw Com-
pane ils furent 'conduits en automobiles

jusqu'au Club Hamilton, où ils prirent
part à un très-joli déjeuner. M. Hobson
présidait aux toasts. On prononça des
discours au cours desquels on adressa
des remerciements sincères à M. Hob-
son en particulier et à la Steel Company
e gééral.

"Aujourd'hui, j'ai beaucoup appris,"
remarqua l'un des marchands de ferron-
neries vers la fin du jour. - "Moi aussi,"
lui répliquèrent ceux qui se trouvaient
près de lui. Et cela était sûrement la vé-
rité.

BENEFICES - CREDIT - CONCUR.

RENCE.

Trois grands problèmes commerciaux.

Les entreprises commerciales sem-
Ment avoir pour but final un seul objet:
les profits nets.

,e pêcheur jette son hameçon, espé-
rant qu'il viendra en contact avec quel-
que poisson; l'agriculteur jette ses se-
mences dans le but d'avoir une bonne
récolte; les emplois publies- sont le-but
poursuivi dans les luttes politiques, et de
mème le profit net est ce qui détermine
l'organisation d'une institution commer-
ciale.

Il est vrai qu'il y a nombre d'autres
bénéfices qu'on retire d'entreprises com-
merciales bien conduites,' mais ils sont
d'un caractère indirect ou collatéral tan-
dis que la perception de bénéfices nets
est le principal objet de l'activité com-
merciale.

Dans presque toutes les entreprises
commerciales il faut lutter contre ,"e
concurrence libre et ouverte. Ceci dé-
termine une tendance vers la réductiôn
de la marge de bénéfice, tuais en même
temps, les concurrents, dans leurs vigou-
reux efforts pour faire de-nouvelles af-
faires, adoptent de nouveaux expédients
pour la vente des. marchandises; tout
cela tend à augmenter le coût de la
vente.

Le grand problème, par suite, dans
toute maison commerciale est d'assurer
les bénéfices nets, en face d'une marge
décroissante de profit faisant contraste
avec une augmentation des frais.

(A suivre)
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4snaurez. e un n eniul. avec., la' fou.r-naise"ICA qevu vndr
Que vous installiez les fournaises '<HECLA!" que vous vendez ou que,

vos clients s'en occupent'eux-inèmes; vous n'avez pas à avoir peur que yo8.
cliente soient mécontents et vous blAment.

Installer une HECLA est si simple et si facile, surtout quand vous
avez en mains les, plana que noua sommes toujours préte à-voua préparer

v:gratuitement, qu'il est presque certain que ce travail sera fait comme il»faut.
Installée convenablement, î'HECLA vous donnera'une chaleur plus

hygiénique, plus salubre, par tonne de charbon brûlé, -quune personne ne
peut en obtenir au moyen, d'une fournaise à eau chaude, à vapeur ou d'une

£ autre 1ournaise. Le foyer> encerclé £'acier, HECLÂ fournit une très bonne
chaleur. Les joints en acier fondu rendent impossible la diffusion, dans.
"air de la maison, du gaz ou de la poussière ou des cendres.. La grande
bouilloire .circulaire maintient.de l'humidité dans l'air, agréable à respirer.

L'HECLÂ "Wtla fýournaise la plus satisfaisante'pour vos ventes, car
cetelle u donnera le plus de satisfaction à vos clienti.

CLARE, BROSN & COM Ae , Li'mited.
PRESTON, ONTARIO.

Reapr6montant pour la provIns. de. Qu6és J. Et. JAMIEKSONý, Lonnoivllle, Q.6.

IQ- V ab & -~~w~w - w- pour-voir ce-
v ernis a plancher.

Le fameux "Liquid Granite" de 'Berry Brothers estT ltlon depis ; des générations. Rl résaiste un à te lespurdes épreuves de

dué td ééirto.Il i un bon aspect, une. bonne durabilité et est le' produit d'une
~~ erience d55ans. Cenetpstn e natqe vous payez que

ce u'o, vusvend qui déeme la valeur d'un vernis,
-Le '<.Liquiid--Granite". est unvri dues remarqual ..ouplse

Svous àhee le "4Liquid Gat"deBryBohsvous SainyEZ& guouue av@ 'iu pru-ý
duit dàe ýqualité--pourquoi faire des essais avec duelque -chose quù'on PMTEND aussài bon ?

1 .858
WALKERVILI;4

BERRY BROTJfIRS
Les plus grands manufma~turiers de vernis du monde eptier.

iI -M M

1913

ONTARIO
. S.

SN ECRIVANT AUX AWNONCEURS, CITEZ.<-LE PRIX COURANT".

~!fIkI I ~V %P qýf
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Aucun changement au marché de la
ferronnerie au cours de cette semaine;
les prix se .maintiennent fermes. et la
rentrée -de l'argent se fait assez bien.
L'activité des affaires est satisfaisante
sans être remarquable.

Nous cotons:
* PLOMBERIE

'Tuyaux de plomb
Les prix sont de 7.50 moins S% pour

Luyaux en plomb et de paoo pour tuyaux
-oz l,,uitîlj cumnposition moins So.

Tuyaux de renvoi en font et acces-
. .soir«

4 100 lieds îog. oo
Les escomptes sont les suivants:
Tuyaux noirs: j pouce et I pouce, 63

à.65 p.c.; i pouce, 69 p.c.; i à 3 Pouce s,
74 pC.; à1 à 4 Pouces, 721 P.C.

Tuyaux galvanisés: i et i pouce, 50 p
c.; i Pouce, 59 P.C.; à à 3 pouces,94 P.c.;
3-1/3 à 4 Pouces, 62-1/3 P.C.

.Tuyaux on acier
2 pouces zoo pieds 9.6o
2* pouces zOO pieds 12.25
3 Pouces zoo pieds 13.30
31 Pouces zoo pieds îS.55
4 pouces. zoo pieds 19.80

For-blanc Charcoal
Nous cotons: 1 c. 14 X 20 4.65

16-20 3.65 .3.29 '3.65 q 3.33
Lts prix de la marque Cumet sont plu-

tôt à ia hausse.
Tôla4 Noires "Canada".

5a Feuilles2
6Feuillds2:

75 Feuilles 2.90
Très petite demande.
Moins fort: $575 à $6.oo.

Apollo
ioi oz=28 Anglais 4.35
28 G.=26 Anglais 4.10
26 G. 3.5
a4 G. 3.0
a2 G. j.60
16 à 2o G. . 3.43

Lcà escomptes as1ur 'les prix de la lis'e K.Exr Fer-blanc' en 4ull M oins d'uneC caisse, 25c de plus par
àunt: tuyaux légers, 6o%; tuyaux mfoyens' .Et par X et par coe 1.0 ioo livres.

ct xtr-frts os,,et accessoires léges suivant qualité. 28 G. Américain équivaut à 26 G. An-
moyens et extra-forts 70%. (Caisse de-ia feuilles, zo8 Ibo. net) glais.

-Tuyaux u f« Au coke - Lydbrook ou épid Petite tôle 18 X 24 52 feuilles 4.45
Nous cotons, prix de la. liste: [C5 z4 x 2o, base bte 45 Petite tôle 18 x 24s 60 feuilles 4.70

Yzo-pieds 6.00 (Caisse de 112 feuilles, io8 lbo. net Soudure
10Au Charbon-Terne-Dean Ou égal Les prix sont plus élevés de ic par lb.1o0 piedi 6.00 TC.2 à 28- bte 7.4o Nous cotons: barre demi et~ demi, ga-

'4zoo pieds 8. 50 (Caise.dia feuilles, 216 lbo. net) rantie, 26 yac; do., 24j/4c. "Wiping", mé-
14 zoo pieds 15 (Caisse de e60l 8. ii)pur

i 100 pieds 17.0 XX, 14 x 60, gauge 26 IL.o7 a i pu lihla
1 4 zoo pid23o Feuilfes étamées QUINCAILLERIE -

14iopieds 2 0Boulons et noix
2 zoo'pieds 37.00 72 x 30 gauge 24, 100 Ib.. 8.50 Très ferme et à la hausse.

2%zoo pieds 58.50 72 x 30 gauge 2&, zoo lbo. 9.00 Nous cotons:
3 i00 pieds 76.5o Tôles galvanisées u"Canaw Boulons à voitures Norway ($3.oo) 50

4 lob pieds 109:00 Nosctn:5 eils 47;et 10 p.c. 6
34zoo pieds 92 00 Nosctn:60fules 45 Boulons à voitures carrés ($2.40) 60et

Tuyaux evaia feuilles, $5.0o. Tôls ies 10 P.C.
Nous -tonc. prix de liste: nfwBoulons à voitures ($i.oo): grandeurs. i

4 zoo0 pieds 6o.co Feuilles: - et moindes. 6o et là P.C.; 7/16 et au-
% oo pieds 6.co 22 à 24 12-65 dessus, 5234 et 1234 p.c.

34 zoo pieds 8.so 6 -2-75 -Boulons-.à machine, I pce et .au-dessous
4o4 1 àid ~~~ 1 2.85 65 et i0 p.c.
1zopieds 17.00 Tlsalnsésu ' -- xoo-lbguvr .

1 4zoo pieds 23.00 Nous cotons à la caisse: Fleur Boulons à machineb 7/16 pce et au-des.
1%zoo pieds 27.50 Gorbals Queens de sus, 6o p.c.

2 10o. pieds 37.00 Best Best Cornet Head 'Lis Bou~lons à lisse, i et plus petits, 6o et-
2%4 zoopieds 58.50 28 G. 4.40 3,.95 4.40 4.20 6-2% P.C.
3- zoo pieds 76 6G 42 35 ;0 39 Boulons à lisse, 7/16 et plus gros, 50 et

.334 mo pieds 92.00n 22 à 24 G 3.75 3.45 33 . "345 12;4 P.C.

LesCartouce omno Crown"

- ONT DES CHARGES PAFITE&S £' POUDRE NOIRE.
Une amorce facilement inf& mmable, à feu certain, 'assure la, rapide et complète ignition de la poudre

qui est de la plus haute qualité. On n'emploie que des bourres on feutre supérieur, fermement adaptées et
seulemen t le meilleur plomb de ch ams. Des matériaux coniiplèteiment éprouvés, et des méthodes pratiqus our
la charge, permettent deè p oduire des cartouchés de qualité. de tir uniforme et dont les résultats sont sûrs.

Fariuésau ýCadaprde Sportsmen Canadiens.

EN;RIAT AUX:ANNONCEURS, CTZ'LE PRIX COURANT".

t,

(erronnerie) Marché die 'Montréal

- Vo. clim ent-cmnaiment W la rgcue.
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Ilest
Avantagveux
de Ve1ndre

ls--sont -soutenus par
la-sorte'de co opération
qui assure .non seule-
ment de bonnes ventes
et de bons profits pour
le marchand,mais de la
satisfaction réell e 'à ses
clients. Laissez-nous
vous le prouver. .

Mai'tinSenour
Company, Limit.d.

HALl FAX,

WINNIPEG.

Noix par bottes de zoo l^.
Nous cotons:

Noix carrés 4c la lb. de la liste
Boulons à charrue, 55et 10 P.C.

La broche barbefle est cotée $2.321
les zoo livres à Montréal.

Crampes à clôtues.
Fer poli:$25
Fer galvanisé 2.85

Broches pour poûlaillers
-X 20 X3 4.10
1x30x36 4*75
1 3 32 x 5.00
IX 22 X 3"6.30

L'escbtmpte, est de 50 et 10 p.c. sur la
liste.
8 X20 X2e" 34
1x22 x36" ' 7evsO

Broche galvanisée, etc.f
Nous cotons:

No 9 les 1oo lb.. 2.30
No 12 les zoo Ibo. 2.45
NO 13 les zoo, Ibo. 2.55

Poli brûlé:
No Io 'les zoo lbo. 2.35
No o à 9 les zoolIbs. 2.35
No il les zoo Ibo. 2.42
NO 12 les zoo lbo. 2.6o
NO 13 les 1o0 lb,.' 2:70"
No 14 les zoo lbs. 2.80
No î'.ç les 10o lb.. 2.8.Ç
No 16 les zoo lbs. 3.00
Brûlé. p. tuyaux zoo Ibm. No 18 3.85
Brûlé. p. tuyaux zoIm. No IÇP 4.70
Extra pour broche huilée, ioc p. zoo lb..

Broche à foin
La demande est faible.
Nous cotons net:
Marché très ferme.
NO 1.1. $2.25; NO 14, $&30, et NO 15.

$2.4o. Broche à foin eni acier coupé dm.
longueur, escompte' 25 P.C. sur la liste.

plaques d'lacier
39 pouce 100 livres 2.40
3/16 pouce 1oo livres 2.70

4 -Zinc eta feuilles-
Le marché est ferme.
Nous cotons: $7.50 à $7.75 les zoo lbs.

Coudes pour tuyaux
Nous cotons à la doz.: coudes ronds

ordinaires 7.4 feuilles, $z.io; 6o feuilles,
Sî1.35. et polis, 60 feuilles, $1.60.-_

Broche zboustiqualre
Forte demande.
Nous cotons: bro>che noire, $1.55 par

ru'uleau de zoo pics.
Pourboits ~Broquettes
Pou bite àfraises 75 et 121 P.C.

Pour boites à fromage 85e 0P.C.
Avalises 8oe0 alpc

A tapis, bleues y'pP.C.
A tapis,. étamées u4 5ýP.C.
A tapis, en barils 40 p.c.
Coupéeq bleues, en doz. 75 et 12l P.C.
Couipées ý,lîiiéi et i pe-

-- autur, 0 éoP.C.
Swceden, coupées, bleues

et ornées, en doz. 75 P.C.
A chaussures, en doz. 50 P.C.
A chaussures, en uqts i lb. 6o et 10 p.

Nous Cloua de broche-
Noscotons: $2.30 prix de base, f.o.b.,

Montréal. Mous coupés
Nous cotons : prix de base,. $2.So f. o.

b., Montréal.*
Clous à Chevet

Nous cotons par boîte: No 7. Saga:
No B. $2.7s; No 9, $2.6o; No io, $.so.
avec escompte de --Io p.c.

Fers à cheval
Nous cotons f.o.b., à Montréal:

Neverslip crampons, j le cent -3.8o
et plus et plus
Nos No i
grand Petit

Fers ordinaires et
pesants,'#le qrt 3.90 4.15

Nvrlpcrampons 1/16, le cent2
evrlpCraipons Jlecent 2

NeVerslip Crampons 9/16 ,, le Cent~ 2.80
Neverslip crampons 5/16, le. cent 2.00O
Neverslip Crampons s, le cent 2.20

.Fer à neige, le qrt 4.15 4.46
New Light Pattern, le qrt 4.35 4.60
Fer "Toe ' Welght» No i à 4 6.75
Featherweiçht Ne o à j.5.75
Fers assortis -de plus d une grandeur au

baril, ioc à 25c extra par baril.
* Chaînes enfer

Très ferme.
On cýote -par zoo. lbs.:

3/16 No 6 10.00.
3/16 exacl S 8.50
3/16 fuil S 7.00.
J'exact 3 6.50
i 6.So

1/16 4.40
3.90,

7/16 3.80
à 3.70,
0/16 3.60

1- 3.40-
I 3:30
I 3.30
s 3.30

'Vis à bois
Les escomptes à la liste s

Tète plate, acier 85 io ei
Tête ronde, acier 8o io. é
Tête plate, cuivre 75 10 e
Tête ronde, cuivre 7o i0 e
Tête plate, bronze 7o i0 e
Tête ronde, bronxze 65 zo e'

Fanaux
Nous cotons--

Ordinaires
Daàhboard C. B.
No 2

Peints. Soc extra -par doz.
Toirdeuse à linge

Nous cotons:
Royal Canadian
Colonial
Safety
E. Z. E.
Rapid
Parago
Bicyclen

Moins escompte de 2o p.c.
-mande.

ont
t 71
i 71
t 71
t 71
t 71
t 71

doz.
doz.
doz.
doz.

8.50
4.75
9.00
7.00

doz. 47.75
do:. 52.75
do:. 56.25
doZ. 51-75
doz. 46.75.
doz. 54.00
doz 6o.!bo

Fore de..

munitions
L'escompte sur les cartouches cana-

diennes est de 30 et zw pour cent La
demande »est très active.

Plomb de chasse
Nous cotons net:

Ordinaire zoo Ibs. io.oo
Chilled zoo lbs. 10. 40
Buck and Seal zoo Ibo. io.8o

METAUX
Antimoine

Le marché est à la baisse, $9.25 à $9.50.
- Po0nte

Nous cotonos:
Carron Soft
Clarence NO 3

Fer en baffe
Faible.
Nours cotonls:

24,50
21.00
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i, er marcizýnd base ioo Abs .3.1
1tei torge base i00 Abs. a.àu
F'er film base 1oo Abs. 3.4u
,Fer pour fers à cheval

base zoo Ibo. 2.4o
Feuillard mince ii à a pcu. base. 3.20
Feuillard épais No zo base a.25

Acier en barre
Faible.
Nous cotons ne% 3o jours:>

Acier doux base zoo Ibs. o.0o 2.2-5
Acier à rivets base zoo Ibs. 2. io .25
Acier à lisse base zoo lbo. 0.0 2 .35
Acier à bandage base zoo Abs. 0.00 2.25
Acier à machine base zoo Abs. 0.00 2.25
Acier à pince baue zoo Abs. 0.00 2.95
Acier à ressorts base zoo Abs. à.75 3. zo

Cuivre en lingots
Le marché est faible.
Nous Cotons: $17-75 à $18.oo les îoo

ibs. Le cuivre en feuilles est coté à 27c
la livre.

' Etain en lingots
Nous cotons: $45.oo les zoo livres.

livres..
Ce métal se fait de p.lus en p lus rare

sur les marchés primaires et les expé-
ditions diminuent.

Plomb en lingots
Plus fort: $6.oo à $6.25.

Zinc en lingots
La demande est faible.
Nous cotois:- $6.ts à $650o les zoo li-

vres.
HUILES, PEINTURES ET VI-

TRERIE-
Huile de lin

Forte demande et prix fermes.

Nous cotons au gallon, prix n'ets: hui-
le bouillie 63c, huile crue 6e_.

Huile de loup-marin

Nous cotons au gallon-'
Huile extra raffinée c

Essence de térébenthine

Ferme.
Nous cotons 67c le gallon par quantité

de 5 gallons et 72C le gallon par baril.

Blahe de plomb

Forte demande.
Blanc de plomb pur
Blanc de plomb No z
Eflanc de plomb No a
Blanc de plomb NO 3
Blanc de plomb NO 4

Pltch
Nous cotons:

Goudron pur, zoo Ibs.
Goudron liquide, brI

8.a5
7.60
7.40
6.95

0.70 o.80
0.00 4.00

Peintures préparées

Nous cotons:

Gallon
Demi-gallon
Quart, le gallon
En boites de ilM.

1.45

1.50

1.55
0.10

1.90

1.98
1.73
0.11

Verres à Vitres
Les prix sont très fermes. Forte de-

mande.
Nous Coton§: Star, su-dessous de â6

pouces uni: So pieds, $z.85; 1oo pieds,
$3.4o; 26 à 4o, 50 pieds, $zoo; zoo pieds,
$3.60; 41 à 50, zoo pieds, $400; Si à 6%,
i00 pieds, $425; 61 à 70, zoo pieds, $.o
71 à 8o, '00 pieds, $500o.

Double Diamond, zoo pieds: o à o&
$5.00; 26 à 40, $5.45; 41 à 50, $6.25;. 51 à
"4X $&75~; 61 à 70, $7.à5; 71 à 8o, $12.So;
bl à 85, $7.75; 86 à 90, $8.30; 91 à- 95-
$10.00.

Vert de Parie pur
Forte demande.

l3arilb à pétrole
Drum de 50 à '00 Ibs.
Drum de as Ibs.
Boites de papier, 1 lb.
Boîtes de ter-blanc, z IL
Boites papier, J lb.
Boites fer-blanc, J lb.

0.00
0.00
0.00
0.00
0.00
0.00
0.00

Cible. et cordâtes

I Best Manilla
British Manilla

'sisal
lathyarn timple
Lathyarn double
jute
Coton
Corde à châssis

base IL
base lb.
base lb.
buie lb.
base IL
base IL
base lb.
base lb.

0.00
0.00
0.00
0.00
0.00
0.00
0.00

_ivous avez souci de vos arbres, vous ne.pouvez vous dispenser
d'un secOateuér "R JL RrI("

- Cette cisaille à élaguer, dont on se rert à
deux mains, coupe une branche d'arbre,
verte, d'une épaisseur de deux pouces.

Un coussinet à billes en rend le fonction-
nement facile et prévient l'usure.

Remarquez la force co.mposée du levier et
notez aussi l'entaille dans la lame près du
boulon du pivot. Ces caractéristiques ex-
clusives déterminent une puissante cou-
pure très longue, de telle sorte que les
branches ne sont pas abîmées ou écrasées,

-~ mais coupées bien nettement. Par suite
les arbres- guérissent vite.

* Si 'votre -marchand en gros ne tient pas
en magasin cette cisaille à élaguer, écri-

____________________________vez-nous pour connaître nos prix..

TrAYLO R.FORBES COMPANY Limited,
24OeRUe Cfaig Ouest, MONTR1EALO

ILj

0.19

.301

0.231.
0.23J
0.24Î

0.17
0.13

0.12
0.12
o. 1a1
0.11
0.25
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NOS voyageurs, sont motuellemont oen route pourN.vous 'visiter ; Ils vous offriront les dernières
nouveautés de l'année.

RESERVEZ quelques minutes d'exaUmen à -le .ursRéohaintillons, oe ne sera pas'du temps perdu
pour vous.
L EUR ooleotion dertioles est ausLopàeu

possible et présente. un* assortiment des plus
variés.

~uSprix ont été établis aveo soin, vous ne poue
M vez manquerde. les trouver avantageux et nous
espérons que voÛS .voudrez. bien. nous don ner la
faveur de vos ordres, que nous remplirons à votre
entière satlsauotion. ,

MHE B E-R .& myRIE
IMPORTATEURS*

rronnerle,, QIlnelll, _Peintur
tVer nis,' Hui les- Vres Mtrau

de Constructi'o n, etc.

297 et 299, rue St-Paul, UmMONTREAL.

EN ECRIVANT AUX 1ANNO 1NCEURlS, CITErZ %LE PRIX 'COURANT»,
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Papiers de Constrution
Très ferme. '
Noms cotons:

jaune et noir, pesant
j4aune ordiaie le rouleau

Noir -ordaie le rouleau
Goudronné, lis îoia
Papier à tapis, les 100 Ibe.
Papier, à couy., roul., 2 plis
Papier à couv., roui., 3 pi
Papier surprise, roui., 1 i bs.

0.00.
0.00
0.00
0.00
0.00
0.00
0.00
0.00

Charulfir <couzg.ts) No 8«0
li Pouce
li pouce
2 poces

r,,sur char
ai pouces
2i pouces
3 ponces

I

NO@ 800 t 83
-~ 1 pouce

ii pouce
1.80 11 pouce
0.35 -11 Pouce
0-43 2 pouces
225 àk-p0ucoi
2:6o 21 pouces
0.75 ai pouces
0.95 3 pouces
0.40 3Î Pouces

4 Pouces
Même escompte que pour

e.67 charnières <racier POIL
.. 75
0.81
8.10

0:92
1.07
1.30

FERRAILLES

Cuivreè fort-et fil de cuivre c
Cuivre mince et fonds en

cuivre -

0:32
037

0.48
0.59

0.95
1.07
1.49
a. 12

Laiton
Laiton
Laiton
Plomb
Zinc

rouge fort
jaune fort
mince

fer -forgé No 1
Fer fondu et débris de

machines No i
Plaques de poile
Fontes et Aciers malléables
Pièces d'acier

0.00 0.10
0.00 0.08
0.00 0.06
O.oa 0.031
0.00 0.03

LA tome.
0.00 18.50

0.00 î6.oe-
0.00 tg1.0
0.00 9.00
0.00 5.00

La 5k-
Tots e Vieilles claques .0.006*0.00

PLATRE
Plâtre mêlé de sable, f.o.b., au char 5.5o

La lb. Plâtre dur (Hard Wall), f. o. b., ms
1.00 0.11 tonnes et 1lu 10.50

Plâtre pur (rlaster Paris), en bia-
1.00 0.09 rUls, sur char, *686

LA. CONSTRUCTION
Durant la semaine terminée le 2 dé-

cembre 1913, la ville a émis 54 permis de
construire au coùt total de $224.475 pour
les nouvelles constructions et de $io,91o
pour les réparations.

Les chiffres ci-dessous en indiqu~ent la.
répartition par quartier et donnent -le'
coût approximatif de chaque construc-
tion, moins les détails des permis au-
dessous de $î,ooo.

Quartiers: Coût.
Laurier........... 23,000

Duvernay ... ... ... ... ...
St-Louis........
Notre-Dame de Grâces.
Emard........
Hochelaga.........
St-Denis........
Rosemont.........
Delorimier.... ... ... .....
Bordeaux........
St-André........
St-Paul........

300
11,500

Nouveaux permis.

i60,275 Rue Bernard, quartier Laurier; i mai-
10,000 son, 2 magasins, 6 logements, 4 étages,
12,100 2e classe; coût prob., $8, ooa. Proprié-
14,7oo taire, J. A. Joly, i2o5 St-Viateur..
52,000 Avenue -du Parc, quartier Laurier; i
12,500 maison, 8 logements. 4 étages, 2e classe;
î,ooo coût prob.,$xi5,ooo. Propriétaire, J. A.

7oo Joly. i2o5 St-Viateur.
2,000 Rue Demontigny, quartier St-Louis; i

_____ maison, 1 magasin, i logement, 2 étages,
$300,075 2e classe; coût prob., $2,oo0. Propriétai-

xpo illerie
Convention de Quincaillerie

A O'FrAWA, DU 16 AU- 21 FEVRIER 1914
La plus grande Exposition de Qulnoallile jamais tenue on Amériqne

Messieurs les Marchands,
~Le prix réduitiklu voyage de Montréal à Ottawa et retour.. y compris la chambre

d'hôtel 'pendant cinq jours- à l'un des deux beaux hôtels Château Laurier ou le
Nouveau Russellî sera de, 0845;; ceci solde les frais du vyg le trtu.e el
chambre pendantcinq-jours à l'hôteL Le tarif réduit S'applique à toutes les stations
de départ.

Ecrivez pour avoir tous renseignements. Faites-le aujourd'hui même.

F. M. TOBIN,
Woodstock,

8ecrétaire'de l'Association
des Exposants de Quincaillerie.

J. A. B" àUD)RY,
80,, rue .8t.Denis, Montréal,

Secrétaire de l'Association
des Marchands-Détaileurs.

Il, . EN ECRIVANT AUX ANNONCEUR%, CITEZ "LE PRIX COURANT.
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re, Ahobn Lehner, 6o avenue Souvenir.
Rue Marcil, quartier Notre-Dame de

Grâces; i maisôn, 3 logements, 3 étages,
Y3 classe; coût prob., $4,500. Propriétai-
re, Siméon Plante, 682 St-André.

Rue Girouard, quartier Notre-Dame de
Gyrâces; -a maisons, 4-logements, 2 éta-
ges, 3c classe; coût prob., $11,oo. Pro-
priétaire, S. A., DeRepentigny, 63 G.-E.
C2rtier.

Rue Hampton, quartier Notre-Dame
de Grâces; 2 maisons, 2 magasins, 2 lo-
gements, 2 étages, 2e classe; coût prob.,
$7.0wo. Propriétaire, Félix Dans.ereau,
1211 Ontario Est.

Avenue Regcnt. quartier Notre-Dame
(le Grâces; 2 maisons, 4 logements, 2 éta-
ges, 3e classe; coût prob., $iz,ooo. Pro-
priétaire, Thomas Hannab, YouVille.

Rue Meirose, quartier Notre-Dame de

Grâces; 2 maisons, 4 logements, 2 éta-
ges, 3e classe; coût prob., $6,;Zo Pro-
priétaire, Bourgeois et -Gagné, 1882 No-
tre-Dame' Ouest.

Avenue Melrose, quartier Notre-Dame
de Grâces; 3 maisonsi, 6iQgementS, 2 éta-
ges.,3e classe; coût prob. $iS,ooo. Pro-
priétaires, Hand & Pick, ý09 avenue Bel-
mont.

Deuxième Avenue, qu artier Emard; 2
maisons, 6 logements, 3 étages, 3e tias-
se; coût prob., $4.00. Propriétaire, Wil-
frid Laurin, 22o Eadie.

l<ue Nicolet, 'quartier Hochelaga; 3
maisons, 9 logements, 3 étages, 3e clas-
se; coût prob.,' $8Awo.; Propriétaire, Wil-
frid Maillé, 2228 St-Hubert.

Rue St-Hubert, quartier St-Denis; i
mai'son, 2 logements, 3 etages, 3e classe;

coût prob., $3,500. Propriétaire, Arthur
Lapointe, 1635 Chateaubriand.

Sixième -Avenue, quartier Rosemont;
i maison, -5 logements, 3 étages, 3e clas-
se; coût prob., $koo. Propriétaire, Félix
Pepin, L267 des Erables.,

Rue ganguinet, quartier St-Louis; z
maisons, 7 1ogeetts4-,-étages-2e'clas-
se; coût prob., $9,*5oo. Propriétaire, Jos.
Art. Godin, 269 St-Denis.

Avenue Oxford, quartier Notre-Dame
de Grâces; 3 maisons, 3 logements, i éta-
ges 3e classe; coût prob., $p>ooo. Pro-
pri4taire, Henry Gaffnty, 204 St-Jacques.

Rue Marie-Anne Est, quartier Delori-
mier; i maison, 3 étages, 3e classe; coût
prob., $4,soo. Propriétaire, Ferdinand
Langevin, iogg Delorimier.

Rue Bordeaux, quartier Delorimier; 2
maisons, 6. logements, 3 étages, 3e clas-

La Carabine "Bayard" à aChien et Détt Au tomatiques

Décharge puissante. Ligne élégante. Simplicité de mécanime. Pièces intechangeables.
trois pouces de sapin. Pèse 4 livreg. Peut ftredéjuontée rapidement, rien qu'avec un tournevis.

CORIVEZ POUR -AVOIR UNE EROOHURE DESCRIPTIVE..

McGILL CUTLERY -CO., (REGPD)

c

m mis P. O.-Box 580, Montreai

La progresision iln)oininon ovre un marché plua vaate et nos mar-
chandaeç sont les mieux établies dams leur ligne. C'est une bonne raison
pour tenir les

-- on les demandera. Ile donnero nt satisfaction. Ils sont faits au Canada
Ili annonceront tout votre stock.

CATALOGUE SUR DEMANDE.

loiIeoOi
EN 1ECRI-VANT AUX. ANNONCÊURs, CITEZ. ",LE PRIX COURATn.

NOUS 11ANtJYACTURONS
Due

fiarde.Fen et flarde.-
Cendres à 1'Eprenove

des Mticelles
Notre ligne est complète et de la

plus haute qualité_. -
DEMANDEZ NOTRE. CATALOGUE SPEgiL.

CANÂIDA WnIRE ÂND) IRON GOODS COé
HamIlton, Ont.

Représentant pour l'Kat :JAS. 13, PRAEKuCS
. 0. Box 42 i. Henri. MONTREAL, P.Q.

.4ouemanufactutous toutes moi tes de Toile Métallique et d'ouvrages
Généraux en F'il Métallque.

'Ckrcle M de aff W toutes be Fmruss

C'stotegani de précilsion, etde durée-maxima. Chaque
Fore use MORRO Ê-Wýfdf bHcaffoën tanadie n ne et es t garan tie.

UUmes î INOERSOLIL, Onlarlo.

Traverse

%;
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LES ANNONCES
PAR AFFICHE

Fontfappel à 3,000,000 de oonsommateurs
TOUS LES JOURS

Les affiches parlent un langage universel, et c'est le seul moyen de
faire impression sur l'esprit des enfants, des étrangers et des
milliers d'acheteurs, qui n'ont pas le temps de lire les journaux ou
autres annonces imprimées.
Nous vousdonnerons le summum de l'annonceattrayante-ineffaçabLe
et productrice pour-chaque dolier qu'elle vous coûte. Demandez
les estimés et schemis à

AIIMS,Gérant,£Canadian Poster Co.
Edifice Dominion Express, Montréal.

Plus de 75% de la publicité canadienne est faite par nous. Quoi !
Bovril, Baby's Own Soap, Fruitatives, Na-Dru-Co., Montserrat,
Players Cigaretttes, Magi and Adanac, Etc., sont affichés par nous
à l'année.

- N' EC1VÀ'T-AUK ANNONCEURS, CITEZ "IE PRIX COURAN'".

Vol.XLVI - No 49.
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se; coût prab., $4500. Propriétaire, Jos.
Caron, 2053 Bordeaux.

Rue Bayer, quartier St-Denis; i mai-
son. 5 logements, 3 étages, 3e classe;
coût prob., $4000o. Propriétaire,- Damne
A. Gauthier, 2i64A St-Denia.

Neuvième Avenue, quartier Rosemonlt;'
8 maisons, 24 logements, 3 étaçes, 3e
classe; coût prob., $24,ooo. Propriétaire,
J. E. Robin, 589 Neuvième Avenue.

Rue Nicolet, quartier.' Hachelaga,
maison, 2.logements, 2 étage$c asse;
coût prob., $i,6oo. Propriétaires, Trem-
blay & Brassard, 192 Nicolet.

Rue Delaroche, quartier St-Denis; i
maison, i logement 2 étages, 3e classe;
coût prob., $2,4oo. -propriétaire, Onésime
Filion, 2824 St-Hubert.

Rue Valais, quartier Hochelaga; i
maison, 3 lagements, 2 étages, 3e classe;
coût -prob., W,Soo. Propriétaire, Rodol-
phe Mangeau. 47$ Nicolet.

Rue Messier, quartier Delorimier; a
maisons, 6 logements, 3 tages, 3e clas-
se; coût prob., $3,500. Prtprétaires, La-
voie & Lavoie, 58 2 Wellington.

Troisième Avenue, quartier Rosemont;
2 maisons, 6 logements, 3 étages, >3e clas-
se; coût prob., S4oo. Propriétaire, Eu-
gène Noêl, 229 Hloît.

Rue Jeann e d'Arc, qutartier,-Rosemont,-
i maison, 3 logements 2 étages, S3e clas-
se; coût prob., $2,0o0. ýrcipriétaire, P. X*
Meloche, 2t»7 Masson.

Quatrième Avenue, quartier Rose-
mont; Ï maisaon, 1 logement, 2 étages, 3e
classe; coût prob., $3,000. Propriétaire,
A. Lamatche, 1778 Iberville.

Rue Daragon, quartier Emard; 2 mai-
Bons, 4 logements, 2 étages, 3e classe;
coût prob., $a8oo. Propriétaire, Thom.
Ladouteur, i3o Daragon.*

.Rueù Notre-Dame Ouest, quartier Nio-
tre-Dame de Grâces; i maison, 2 loge-
-ments, ; étages, 3e classe; coût prob.,
$2,ooo. Propriétaire,- Geo.-Croneyï-28a7
Notre-Dame Ouest.

Huitième Avenue, quartier Rosemont;
i maison, 5 logements, 3 étages 3e clas-
se; coût prob., $4,ooo. PropriZtaire, A.
Paduaci, 168 Colbrook.

Rue Beaumont. quartier Bordeaux; i
hangar, i étage, 3e classe; coût prob.,
$z,aoo, Propriétaire, Henry J. Hammond,
358 St-Urbain.

Rue St-Patrick, quartier Saint-Paul-, i
hangar, i étage, 2e classe; coût prob.,
$2,ooo. Propriétaire, Dominion Textile
Go., rue St-Jacquea.

Septième Avenue, quartier Rosemont;
2 maisons, 6 logements, 3 étages 3e clas-
se; coût prob., $5,ooo. Propriétaire, P.
Massicotte, z253A Messier..

Avenue 'Prud'homme, quartier Notre-
Dame de Grâces; i maison, 4 logements,
3 étages, 3e classe-cowût prob., $s,ooo.
Propriétaire, Crowly, Bloc Décarie.

Rue Garnier, quartier St-Denis; i mai-
son, 5 logements, 3 Mtages, 3e classe;
coût -prob., -$470o.- ~Propriétaire, -P. Ga--
larneau, 1215 Parthenais.

Rue Clovis. quartier 'Emard; i mai-
sonl, 2 logements, 3 étages, 3e classe;
çoût prob., $3,2w0. Propriétaire, Dqmini-
que Loudie, 277 Orchard.

Première Avenue, quartier Rosemont;
2 maisons, 6 logements, 3 étages, 3e clas-

se; coût prab., $S,ooo. Propiétaire,. Joo.
Perron, 52o Première Avenue. 0

Avenue Marlowe, quartier Notre-Dame
de Grâces; 2 maisons, 2 logements, 2
étages,. 2e classe; coût prob., $9ooo. Pro-
priétaire, A. A. Collet, 117 Première
Avenue, Viauville.

Rues Claremont -et Bulmer,-quartie
Notre-DYame de Grâces; 7 maisons, 9a
logements., 3 éaes, 2e Classe; cout
prob., $84,ao. 1Procriétaire, Montreal
Appartment Co., 15 St-Js.quea,

Réparations.

Rue St-Hubert, quartier St-Denis; 1
maison, 1 magasin, 1 logement, 2 étages,
3e. classe; cout prob., $z,ooo. Proprié-
taire, A. Antonacci, 2157 St-Hubert.

Rue Clarke, quartier Laurier; i mai-
son, i logement, X étage, 3e classe; coût
prob.'..$i,ioo. Propriétaire, Nap. Gagnon,
428 St-André.

Avenue Madison, quartier Notre-Dame-
de Grâces; i maison, i logement, 2 éta-
ges 3e -classe- coût prob, $i,ooo. Pro-
priâtaire, -W. h. Buller, 45o avenue Ma-
dison.

Rue Université, quartier St-Georges;
i maison, i logement i étage, 2e classe;
coût prob., $400oo. Propriétaire, jean
Versailles, -9 St-Jacques.-

Setième Avenue, quartier Rosemont;
1 miaison, alogêmet, éae, 3e clas-
se; coût prob., $x,3ao. Propiéitaire, Geo.
Dufresne, 455 Septième Avenue.

La publicité <'ionnêté» est le plus
court chemin conduisant: au succès.

C'est la raison dé&re de notre, bués -de Resinmnsque de répondre -à' -vos questions. Cela nous
coûte des milliers de dollars -par an-ms les épnes ne vous coûtent rien.

Quand vos clients veulent savoir quelque chose à propos du béton-.-quand ils' demandent qu'on -les.
ide à calculer les proportions d'un ifl ou d'une allée ou même d'un montoir et que vous ne pouvez donner
la réponse " à brûle-pourpoint ", adressez-nous la demande di renseignement ; nous y répondrons com-
plètemenit et promptement.

Ce service de Renseignements est un des secours qui aident à la vente du

'evenu.ê que nous Poron à la vente du Cimenit-Cad nes's -tepas quand le ciment voua
Nousneleonsiéronpas corm VENDU, tant.,que votr, client n 'apsulag n-

nablemient pour en -faire du Si"o et ne l'a pas employé de la façoný qui lui donnea -l plus de matis-
faction. ,Le Ciment Canada est.probableet le produit lemieux-annonc auC-anada. Vous pouvez
en fààiv1Kiign-à fRPfORT-1LE PW-par-ce$es-eVUs tomez Et une fatr cm y rrIve,

* c'est de vous adresser à notre Bureau devRenseignemnents, chaque fois qu'un client a beondade
Adressez toutes les demandes'au

BUREAmU DE RENSEIGNEMENTrs

CANADA CEMENT COMIPANY -LUMITEE.
BURAU E VNTE £MONTREAL.

MONTREALO rORONTrO. WIN941PEG.
ommnez du Ciment au plus@ prooehe Bureau- de Ventes.

CALGARY.

W< ECRIVANTi AUX ANËO»CEURg, ITE ULÉai PRIXk CÔIRAuim.
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LES- 'OUTILS, -DE 'BUOHERON

Les outils Etalons dans toutes les provinces
du Dominion, on Nouvelle Zélande, Aus.
tralie, etc.
Nous manufacturons toutes sortes d'outils
de bûcheron-Légers et de Bonne Durée.

TELEPH. LONGUE DISTANCE, No 87

Demandez notre catalogue et notre liste de prix.

Vendus dans tout le Dominion par tous les
Marchands de ferronnerie en gros et en
détail.

The

C,'O"-PINKCo Limlted)
Manufacturiers d'OUTILS de BUHERON

PEMBROKE ONTARIO
1

FABRIQUJÉS AU CANADA

LE PA I I U unMTAINS PIAR.

De la Gare Windsor pour
r BOSTON. LOWELL, *90o B. m., *8.00 p m.

TORONTO, CHICAGO, *905S a m ,. *i0.c0 p.flm. et
*u i.oo p.m. pour TORONTO-NORD.

OTTAWA, t8.oS BUm., 58 4o arn, s t915 a.m., *9.45
a.m.,4.oo.m 5.45 P.m.. *9 45 P.m.. *10.30 P.m-

SH~BIIOKBet LINNOXVILLE, *8.25 a.M.,
f5Ç30 p Mn, *7.25 p.M.

HALIFAX et MONCTON, *7.25 P.m.
STJO i N. B., *7.25 P.M.

STPAUL. MINNBAPOLIS. *10 30 P.m.
WINNIPEG, VANCOUVERt, *9.45 B.m., -9.45 P M-

la Gze Vger our:Meilleur que le Savon.
QU B 'RC, f9 008a.m.,1 -3017- m- *5>O .00.., *11. 30P. m i
TROIS-RI2VIERES, *9 oo a. m., *i.30 p. m., *5.00 Snap est un savon-ces8t mieux qu'un savon.

p.m.A, F ALLS p e. t GRMRE *9.Le-savon nettoie la surface de la peau, mais
StàiNilG30PN- *5LLS et GRM.,'tR30 9.0 remplit les pores, ce qui finalement endom~ma-

JOIYtz*.8.2o &Mn., f9 00 a.. 5 .. go la chair. Snap nettoie les pores et -ra-
SAINT-rABRIF là, §8.20oa.M., tg 00&.M., ts .40p mLfaci apal lisn rpee o

OTAA 8.oo a ni., *5 45 IPrn mci apal lisn rpee o
SAINTEAA......... ma 6e.

NOMININGU 1, j8-45 a m., iI.45 p.m., t4-00 p-..
()Quotidien. (t) Quotidien, excepté dimanche (5) Di- C'EST MEILLEUR QUUN SAVON.

manche seulement. fij) Samedi seulement. (h)
Samedi e t Diman. he seulement. (k) Vendredi Ayez-en un stock msibtenant et vous verrez
seulement. (j) Mardi et jeudi seulement. que- cela vous rapportera de l'argent.

141m13 MUS8nap Company, Llrited
EDIFIOEL Dominion EXPRESS M NRA
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ACTES 'NCISAU BUREAU

D'ENREGISTREMENT A TROIS-
RIVIERES, PENDANT LA SEMAI-
NE TERMINE LE 2â NOVEM-
BRE* i913

Obligation
Arthur Jacques- à -iAlbertêi Rizioli,

Shawinigan Falls- Mcx. et Phi. <hèàult
à J. O. -Lacoursike Shawinigan Falls;
Moïse Boiavert à* Geo. L Belt Shawii-
gan Falls; -Hormisdas Lampron à Né-
rée Gaguoa Grand'Mère; kJ Nap. Dua-
bois à ro MW rrow..Grand Mère- Céli-
ne Gélinas à Djouis Dupont Ste-MFore;
A. J.-Bte Robert à Vve S. Lachauce,
Trois-Rivières; Alex St-Pierre à J. Ohi-
va Dugré, BauIieui F. X. Vinasse à Ar-
thur Spénard, Trois-Rivières- F X Vi-
nasse à Cie Imp. d'Irnmeubïes,* Trois-
Rivières; Walter R6usseau-à Vve Moise
Héroux, TroWeRlvières- «Dame M. E.
Gervais à Caisse -Popufaire, Trois-Ri-
vières; Théobald Juueau à L Hector
Perron, Shawingan -Falls.

Vente.l
Vve Z. Bertrand à L Z. Bettraud,

Shawinigan Falls; jean J. Brosséau et
al. à Nestor Fatian &Cie, Shawinigan
Heights- Nestor Fagnan & Cje à Onési-
pore ýannShawinigan Heiyts;
-Sawinigan Fall -Realty-Co.-à--Phi ipps

Bros., Shawinigan Heigbta; Shawinigan
Fulls Realty Co. à Léopold Lanctôt
Shawinigan Heights; Olivier Biais à
Frédéric Hould, St-Etieune; Léon Baui-
lard à Alfred Trudel, Graud'Mère; Guil-
laumne Courtois à Louis Caillé, Tos

Rivières; Wilbrod Rousseau. à Lucien
Cormier, Trois-Rivières; Ernest Sauva-
geau ýà Dame J.-Bte Letendre, Trois-Ri-
vières; Northern Reulty Go. à F. X. Ba-
ribeau, Trois-Rivières- Northern Realty
Co. -"t'Maurice *Valiey Cotton Mills,
Trois-Rivières; St-Maurice'Valley Cot-
ton MiUls à Samuel Fontaine, Trois-Ri-
vières; StMaurice Vil1ey Cotton -Milis à
Orner Bouchard, Trois-Rivières; St-
Maurice Valley Cotton -Mills à Ernest
Moreau, Trois-Rivières; Vildorie Géli-
nas à Adélard Lamy, St-Sévère; Cyrille
M. Déchéne à Toussaint Weaner, Pointe
du Lac; J. M. Budeaux à G. N. Duchar-
me, Trois-Rivières; Grégoire Veillette à
Corporation des Trois-Rivières; Edni.
Lafontaine à Corporation des Trois-Ri-
vières; Adoiphe'Allard à Corporation
des Trois-Rivières Frs. Beaudoin à Jos.
Perreut, Trois-Rivières.

Testament
Anne Dorion à Alide Alarie, Yamachi-

che; Elmire Fournier à Toussaint Wea-
ner, Pointe du Lue.

Mariages;
Frédéric 4Ùould à Régina Aubry, Ste-

Flore; J.-Bte Poliquin à Marie-Louise
Germain, Trois-Rivières; Antonio Ju-
neau à Clara Frigôn, Shawinigan Falls;
Adolphe Thibodeau à Victoria Desaul-
niers, Shawinigan Pal s;-Alph-Normand-
à-"KNolind-i Trois-Rivières;
André Sauvageau à Amarilda Paquin
Trois-Rivières. '

Hypothèque
Johnny Boivin j L V. Jourdain et

Fra. Gélinus, Trois-Rivières.

jugements

J.-Bte Loranger à Wilfrid Poisson,
Trois-Rivières.

Donation

Vve- Eus. Comeau à Nap. -Duf resue.
Pointue.-du Lac.

Transporte

Théode Beaudry à A. Nobert et Frs.
Lapointe, Trois- Rivières; Arthur Beau-
dry à A. Nobert et Frs. Lapointe, Trois
Rivières; Frs. Lapointe à Johnny Boi-
vie, Trois-Rivières.

Garantie

Frs. Lupointe à Johnny Boivin, .Trois-
Rivières.

jugements

Hubert Panneton vs Dame Adolphe
Villemure, Trois-Rivières,-$io.oo; 3.-Bte
Loranger vs E. N. Beaudryi. Trois-Ri-
vières, $2o.42; Joo. Lambert vs Albert
Gélinas, Trois-Rivières, * $'4.9; Orner
Brousseau vs Jos. Gagné, La Tuque,
$3o.oo; A. J. Gravel vs Geo.- Lacroix,
£ap-Madelein,"-$.6o;-AJ.-Gravel vs
Cyprien Lacroix, ,Cap Madeleine, $2.4o;

'A. J. Grave! vs Noèl Robert, Ca pMade-
leine, $2.40; Alfred Bélanger vs J os. Gu
liras, Grand'Mère,-$6s.oo; Jos. Duval vs
Gea. St-Pierre et Laz. Lapointe, Trois-
Rivières, $14.00; Léon Denoncourt vs
Jos. Labarre, Trois-Rivières, $9.îg.

MN ECRIVANT AUX ANNONiCEURS, CITU;Z "LE 'PRIX COURANT».

Service et 'satisfaction sansprel
peuvent être obtenus on se servant des i1&À '

Fieuilles Galvanisées' %w V,

K~i CPLe KEYSTONE.
doublées en -oulvre et à l'épreuve de la rouille.

4daptéesa sécialement pour tous ouvrages en feuilles métallique& exposées à l'air.

Ce qu'il y a de mieux pour les

VENTILATEURS CONDUITS VOMTS
TOITURES GOUTTIIRES

Nous fabriqu-ons aussi des feuilles "KEYSTONE" d'acier no* , doublé en cuivre.
-Demandez notre brochure illustrée."

United'States Steel Products Company
NEW -YomK U. S. A.

Agents de vente *po;ur l'Est du Canada

B.80 l .ie. ÏIOMPSON* AND COMPANY, LIMITEDO
EdlflPo rasotion, onra. .Edffie eïde la Traders BahÀk, Toronto.
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Ventes par-les Shérifs

Semaine du 30 novembre au 6 décembie
District de Chicoutimi

-The Hudson Bay Knitting Co. vÉ
Gédéon -Aergeron.

îo Tout le lopin de terre ou emplace-
ment formé du lot No 736 aux plan et
livre de renvoi officiels du cadastre pour
la ville de Chicoutimi.

20 Un terrain formé du lot 735 au
même cadastre officiel de la ville dc
Chicoutimi, contenant une superficie
d'environ 6242 pieds; ,

3° Un terrain form'ant partie du No*
715 au même cadastre de la ville de Chi-
coutimi.

Vente au bureau du shérif, le premier
décembre, a io heures a.m.

District de Montréal
-Sa Majesté le Roi vs Sergy Kusniak.
Un lot de terre connu sous le No 416

de la subdivision du lot officiel No 166
sur tes plan et livre de renvoi officiels
du village incorporé d'Hochelaga.

Vente au bureau du shérif, le 4 dé-
cembre prochain à ro heures a.m.
S-Wiliam .lie Wilson et al. vs Ho-

sanna Quienty.
Quatre lots de terre situés dans la

paroisse de la Longtue-Pointe, connus et
désignés sous les Nos 270, 271, 272, 273
de la subdivision officielle du lot No.
417'aux plan et livre de renvoi officiels'
de la paroisse de la Longue-Pointe;

Six lots de. terre situés dans la parois-
se de la Longue-Pointe, connus et dési-
gnés sous les Nos 289, zgo, 291, 292, 286,
287 et 288 de la subdivision officielle du
lot No 417 aux plan et livre de renvoi
officiels de la paroisse de la Longue-
Pointe;

Un lot de terre situé dans la paroisse
de la Longue-Pointe, connu et désigné
sous le No 307 de la subdivision offi-
cielle du lot No 417 aux plan et livre de
renvoi officiels. de la paroisse de la Lon-
gue-Pointe; -

Cinq lots de terre situés dans la pa-
roisse de la Longue-Pointe, connus et
désignés sous les Nos 353, 354, 355, 356
et 357 de la subdivision officielle du lot
417 aux plan et livre de renvoi officiels
de la paroisse de la Longue-Pointe;

Onze lots de terre situés dans la pa-
roisse de la Longue-Pointe, connus et
désignés sous les Nos 259, 360, 361, 362,
363, 364, 365, 366, 367, 368; 369 de la sub-
division officielle du lotNo 417;

Dix lots de terre situes dans la pa-
roisse de la Longue-Pointe, connus et
désignés sous les Nos 373, 372, 374, 376,
377, 378, 379, 380, 381 et 382 de la subdi-
vision officielle du lot No 417;

Un lot de terre situé dans la paroisse
de la Longue-Pointe, connu et désigné
sous le No 308 de la subdivision officiel-
le du lot No.417,asx plan et livre, de
renvoi officiels dé la. paroisse de:la Lon-gue-Pointe;

Un lot de terre situé dans la paroisse
de la Longue-Pointe, connu et désigné
sous le No 197 de la subdivision offi-
cielle du lot No 417 aux plan et livre de
renvoi officiels de la paroisse de la Lon-
gue-Pointe; i

Trois lots de terre situés dans la pa-
roisuP de la Longue-Pointe, connus et
désir-ge sous les Nos 301. 394 et 395 de
la subdivision officelle du lot No 417;

Six lots de terre situés dans la parois-
se de la Longue-Pointe, connus et dési-
gnés sous les Nos 410, 411, 412, 413, 414
et 415 de la subdivision officielle du lot
NO 417 aux plan et livre de renvoi offi-
ciels de la paroisse de la Longue-Pointe;

Cinq lots de terre situés dans la pa-
roisse de la Ldngue-Pointe, connus et
désignés tous les'ýNos 429, 430t 431, 42
et 433 de la suldivision officielle du lot
NO 417 aux plan et livre de renvoi offi-
ciels de la paroisse de la Longue-Pointe;

'rois lqts de terre situés dans la pa-
roisse de la Lqngue-Pointe, connus et
designes sous les Nos 44o, 4i et 442 de
la subdivision officielle du lot No 417
aux plan et livre de renvoi officiels de
la paroisse de la Longue-Pointe;.

Douze lots de terre situés dans.la pa-
roisse de la Longue-Pointe, connus et
désignés sous les Nos 448, 449. 450, 451,
452, 453, 454, 455, 456. 457, 458 et 459 de
la subdivision officielle du lot No 417
aux plan et livre de renvoi officiels de
la paroisse de la Longue-Pointe;

Les lots connus et désignés sous les
Nos 97B et 98Xrde la subdivision offi-
cielle du uartier St-Louis, dans la Cité
de Montréal.

Vente au bureau du shérif, le 4 dé-
cembre prochain, à il heures a.m.

District de Québec
-Joseph Carrier vs Dame Emélie Le-

may.
Le lot No 351 du cadastre officiel

pour le quartier Notre-Dame de la ville
de Lévis.

Vente à la porte de l'église de la pa-
roisse de Notre-Dame de la Victoire,
comté de Lévis, le 5 décembre prochain,
à ro heures a.m.

District du Saguenay
-Fidèle Blouin et Pierre Blouin vs

F. X. Gagnon, de la Baie St-Paul. .
T Le ots Nos 6 R

SEMAINE DU 6 AU 13 DEC. 1913..
District de Bedford.

The Canadian Fairbanks Company,
Limited. vs Anpelme Brodeur.

Un morceau de terre situé dans le can-
ton de Stukely; partie du lot No 26 du
cadastre du canton Stukely, district de
Bedford. avec boutique, etc.

Vente au bureau d'enregistrgment ducomté de Bedford. dans la ville de Wa-
terloo,-e 9 décembre 1913, à i heure p.m.

District de Montréil
F. M. Lavoie vs Norbert Allard.
, Un emplacement sur le côté est de

l'avenue Outremont, en la ville d'Outre-
mont.

2 Un lot de terre dans le quartier Ste-
Marie, à Montréal.

Vente au bureau du député shérif, à
Montréal, le rl décembre 1913 à sI heu-
res a.m.

Dame Ella Barry vs Walter J. Bram-
ley et William Bramley.

Un lot de 'terre désigné comme lot
(141) du village incorporé d'Hochelaga,
avec les bâtisses sus-érigées.

Vente au bureau du député shérif, àMontréal. le xi décembre 1913, à dix
heures a.m.

Onésime Martineau et Joseph Marti-
neau vs Joseph Ethier.

Un lot de terre situé dans le quartier
Laurier de la ville de Montréal.

Vente au bureau du député shérif de
Montréal. le 12 décembre 1913, à dix
heures a.m.

Dame Pilon vs Rosanna Quienty.
i° Un lot de terre sur la rue St-Denis,

à Montréal.
2° Deux lots de terre désignés sous les

Nos 1489 et 1490 du lot No îo.
Vente au buredt du député shérif de

Montréal, le il décembre 1913, à 3 heu-
res p.m.

District de Roberval.
5 , i"i 57, 5 , g, , ,

62, 63 du cadastre officiel de la paroisse La Cie de Conserves, Inc., d'Hébert-
de St-Urbain, rang Tremblay; ville. vs Flavien Gauvreau.

2° Partie sud-ouest du lot No i du A.-Toute cette partie de terrain com-
cadastre de St-Hilarion, 4e rang, et par- prenant la partie nord des lots de terre
tie ouest des lots Nos i et 2A du dit connus sous les Nos 5-A et 4-B.
cadastre, avec les batisses sus-éirigées, B. - Un autre terrain situé au même
circonstances et dépendances. lieu et faisant partie des lots Nos 5-A

Vente à la porte de l'église de St- Ur- et 4-B.
bain, le 6 décembre, à ro heures a.m.. , Vente à la porte de l'église de la pa-
bain, lets décitsrde St-Hilarionsà aheroisse de St-Wilbrod (Hébertville Sta-les lots décrits de St-Hilarion, à 3 leu- tion), le 9 décembre 113, à i heure p.m.res p.ni1., le même jour, à la porte de l'é- La'Banque Provinciale d.u Canada vsglise de St-Hilarion. Elzéar Boivin.

District de St-Hyacinthe Un terrain ou emplacement situé dans
-Honoré Dansereau vs Samuel Gé- le village de St-Bruno.-Hoas né DVente à la porte de l'église de la pa-linas. .roisse de St-Bruno, Lac St-Jean, le 9 dé-0 Un terrain situé en la paroisse de cembre 1913. à 3 heures p.m.St-Jule sur le 7e rang, faisant partie du Edmond Dechesne vs Fortunat Ber-lot de terre No 403 du cadastre officiel geron.

de St-Jude; Un lot de terre ou emplacement dans
2° Un terrain situé en la paroisse de la paroisse de St-Louis de Métabet-

St-Jude étant le reste des lots 964 et chouan (Chambord), désigné sous le No

bâtisses y.rigées~ Vente a porte e gise e a pa-
° Un terrain ais en la paroisse' de :oisse de St-Louis de Métabetchouan

St-Jude, connu et désigné aux plan et (Chambord), le io décembre 1913, à 3livre de renvoi officiels de la dite pa- heures p.m.
roisse de St-Ju4e. comme étant une par- District de Chicoutimi.
tie du lot No 966;

40 Un terrain situé dans la paroisse Arthur Deschesne vs Conrad Gagnon.
de St-Jude, étant la moitié nord-est du La juste demie nord du lot de terre
lot No 966 du cadastre officiel de St- maintenant connu et- désigné sous le
Jude. No 8.

Vente à la porte &e l'église de la pa- Vente à la*porte de l'église de la pa-
roisse de St-Jude, le 2 décembre pro- roisse de Notre-Dame d'Hébertville, le
chain, à io heures a.m. 9 décembre 1913, à Ko heures a.in.
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Il y a plus de cent ans, les ALES et le PORTER de W. DOW

& CO., étaient les types d'excellence au Canada et, aujourd'hui, ils maintiennent

toujours leur position ; leur qualité et leur valeur n'ont pas changé.

ALES &
d.e

PORTER
DOW.

Malgré le coût plus élevé de la production, la qualité est toujours la

meilleure. Aucun procédé n'est employé pour diminuer le prix du brassage.

Les produits de DOW sont toujours à un plein degré de maturation.

La demande po~r les produits de DOW est énorme.

En avez-vous un bon stoE-en mains ?

The National Breweries, Lmited.
Successeure de W. DOW & CO.,

n ONTREAL.
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L'OPTION LOCALE EST UNE INJUSTICE

Dans la propagande pour l'abolition du commerce des
liqueurs enivrantes au Canada, il est un point important qui
a échappé à la plus grande partie des théoriciens. C'est celui
qui veut que le plus petit pourcentagè de la population paye
pour le plus'grand nombre. Les partisans de la prohibition
sont très ardents dans leur désir de faire disparaitre le trafic
des liqueurs, mais ceux qui, seraient appelés à en supporter
le fardeau ne compte que pour quelques milliers, et la perte
de plusieurs millions de dollars retomberait sur eux. On n'a
pas pris en considération la perte du capital et des moyens
de subsistance. Les chefs du mouvement de prohibition
savent-bien-que-si-une localité-devait-offrir une compensation
pour les pertes -subies, les contribuables différeraient d'opi-
nion avec eux lorsque viendrait le moment de faire des res- a
trictions. La fermeture d'un certain nombre d'hôtels équi-
vaut à la perte de milliers de dollars pour les hôteliers affec-
tés. Les voteurs qui font disparaitre le commerce n'ont rien
à perdre, et ne perdent riew Une licence a une certaine va-
leur commerciale, tout comme la clientèle de n'importe quel
magasin, et celui qui l'a achetée, comme il aurait acheté un
fonds de commerce ordinaire, est forcé de par la volonté de
la majorité de ses concitoyens de forfaire son capital, lequel,
d'après un système équitable de compensation, pourrait être
reporté à un autre genre de commerce. Supposons un exem-
ple: Le Canada produit une grande partie de l'arsenic que
notis employons. Supposons qu'une société se formerait dans
le but de supprimer l'usage de ce poison. sous prétexte que
la préparation de l'arsenic est très nuisible à ceux qui y-tra-
vaillent, et que certains médeciis déclareraient qu'une autre

-drogue étant aussi efficace, la production de l'arsenic devrait
être restreinte; et supposons que se rendant aux désiré de
ces réformateurs le gouvernement décidât de fermer un cer-
tain nombre de mines. Quelle est la petsonne raisonnable
qui voudrait forcer les propriétaires des mines ainsi fermées
à forfaire leurs placements sans recevoir de compensation.
Une telle proposition soulèverait l'indignation dans tout le
pays; comme question de fait, c'est cependant précisément ce
que les avocats de la prohibition proposent de faire. L'homme
qui asstunw-.e..Gentrôle d'un hôtel, débourse son argent pour
la licence qui accompagne cet hôtel, et sans laquelle, l'expé-
ieuce-l'a-dénontr-il--estimpossible-de conduire-une hôtel-
lerie à des taux raisonnables. L'option locale est adoptée, la
prépondérance des votes étant enregistrée par des personnes
inspirées uniquement par leur hostilité envers le commerce
des liqueurs, et n'ayant jamais considéré la question avec
plius de largeur de vue et l'acheteur de la clientèle de l'hôtel
est-forcé de perdre son argent. L'hôtelier paie pour les théo-
ries des abstentionnistes. La fermeture de l'hôtel ne leur
coûte rien. Ceux qui s'opposent à la compensation plaident
qu'une licence n'est renouvelable que d'année en année, et
que celui qui achète un hôtel et sa licence sait parfaitement
qu'il peut être rayé par un vote défavorable de la part de la
.localté qu'il -i'd ert. Il serait manifestement injuste que
,ceci fut le cas. Un homme achète un-hôtel et sa licence dans

le but de tenir un commerce strictement légal. Qu'on puisse
le rendre illégal dans l'espace de quelques mois est absolu-
ment absurde. Le prix payé est basé sur les rendements an-
térieurs du placement, et il serait facile de déterminer le
chiffre de la compensation à être payée par une municipalité
qui déciderait contre la vente des boissons enivrantes dans
ses limites.

LES MAUX RECONNUS?

Le *Globe", de Toronto, dans un de ses articles édito-
riaux prétentieux et illogique supportant la politique de son
chef dans Ontario, dit: "Il n'y a aucune raison logique à ce
eu'un mal reconnu soit autorisé à se répandre dans une ville
ou dans un canton lorsqu'il est exclu d'un autre. Dans toute
municipalité il y a au moins une minorité de gens qui crai-
gnent le danger et se révoltent contre le mal causé par le
trafic des liqueurs, et c'est absolument injuste et inhumain
de les laisser dans de telles conditions sociales." Primo, le
commerce des liqueurs n'est pas un "mal reconnu". Il y a
des maux reconnus qui s'y rattachent comme dans tout autre
commerce, mais le commerce en lui-même n'en est pas un.
Il est déclaré comme non désirable par la majorité dans cer-
tains endroits, et regardé comme désirable dans d'autres;
pourquoi les électeurs d'une municipalité dicteraient-ils leur
conduite aux électeurs d'une autre, ou que les vues d'une
minorité prévaudraient sur les désirs de la majorité? Dans
un autre article éditorial, le "Globe" fait l'étonnante et ma-
nifestement fausse déclaration suivante: "Il est injuste et
c'est une menace perpétuelle à ce que le commerce d'hôtel
doive supporter le blâme des buvettes dégradantes et para-
sites. Quelques-uns des meilleurs hôteliers de Toronto se-
raient reconnaissants si le commerce entier des liqueurs était
supprimé de la licence d'hôtel." Ceci est une si grande faus-
seté, qu'elle ne vaut même pas la peine d'être réfutée. La
buvette est une des productrices du revenu d'un hôtel; de
fait, sans elle, un hôtel ne pourrait être tenu que par une
hausse considérable des prix sur le public voyageur, et de
dire qu'un homme qui a placé de l'argent dans un hôtel se-
rait heureux si un de ses moyens de revenu qu'il a acheté
était'supprime, c*'ëst à quot M. Roosevelt -a -répondu par un
court et- vilain mot. Aussi bien dire que quelques-uns des
meilleurs avocats et médecins seraient heureu-xd'avoir une
loi qui couperaient leurs revenus en réduisant les prix de
leurs consultations dans de certaines limites. Si cette sorte
d'insanité doit être employée par un journal réputé pour
supporter la cause qu'il a épousée, cette cause doit plutôt
être dans une mauvaise voie.

Le quatorzième Congrès International sur l'Alcoolisme,
tenu récemment à Milan, Italie, a décidé d'établir trois insti-
tutions internationales - un bureau pour combattre l'al-
coolisme, une fédération' pour la protection des races indi-

'Vins et Liqueurs,
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gènes et une fédération de médecins cpposés à la prescrip-
tion de liqueurs dans les cas médicaux. Le système Gothen-
burg, par lequel le contrôle exclusif du commerce est donné
à'une compagnie licenciée par la' ville, avec tous les 'profits
de plus de cinq pour cent pris par la ville, fut dénoncé. Un
rapport sommaire du procès-verbal dit: "L'importance éco-
nomique du commerce des liqueurs, qui st ýitale pour les
pays vinicoles tels-quelItaliclaEance etl'Espagne.-ou
pour les 'pays où l'on fait usage d'alcool,. tels que les pays
Scandinaves, l'Allenagne et le Royaume-Uni, fut discutée.
Le député Ottavi, un des principaux experts italiens dans les
plantations de la vigne, discuta le problème au point de vue
des vignerons, tandis que le Dr Hartwig, un délégué alle-
mand, le discuta au point de vue des.producteurs de bière, et
le Dr Seppala, de Finlande, à celui des distillateurs de liqueurs.
Tous furent d'accord qu'une bonne législation devrait être
passée pour la suppression de l'alcoolisme sans mettre en
danger la condition économique des différentes nations con-
cernées.

•
* •

La suppression de l'alcoolisme, autremen't dit de l'ivro-
gnerie, est une chose toute différente de la suppression de la
fabrication et de la vente des liqueurs, laquelle les extré-
mistes voudraient voir mettre en force. La fabrication des
liqueurs spiritueuses fut admise comme vitale à la-condition
économique de certains pays, mais il serait très possible d'en
modifier l'excès. La suppression est une chosepresque im-
possible, quoique l'éducation pourrait considérablement ré-
duire la production sans aucun danger.

NOTES L,ÇALES.

Tout récemment,-la police a fait une descente dans uh
magasin de cigares et bonbons, situé au No 668 de la rtit
Notre-Dame Ouest, et tenu par un ex-constable.' La police
avait été prévenue que l'individu en -question vendait des
boissons alcooliques sansetre nmsi de la licenc"equise ei.
paeil cas. 'En'entrant ýdaas li zaison, les policiers aperçu'
rent cinq ou six personines occuliées à boire dans une pièce
retirée. L'ex-constable faisait lui-même le service. Il n'y
eut pas d'arrestation parce'qulfa îolice'n'avait pas-de man-
dat; mais on fit la saisie de toute la boisson qui se trouvait
dans la maison.

Il se:Çible que la .loi devrait être amendée de façon à
donner à la police plein pouvoir de faire des arrestations
dans des cas comme celui-ci.

La vente dé boissons 'sans licence est une offense à la
loi tout comme le vol. Les'moyens de la punir devraient
donc être mis à la disposition des officiers de police, sans
qu'il soit besoin de maûdats spéciaux. Ce serait là un moyen
de sauvegarder la moralité, et une protection plus' efficace
pour. ceux qui font honnêtement le commerce -de-l'alcool,
mais sur qui retombent les -ennuis causés par les irresponsa-
bles, ceux qui trafiquent sans licence et qui se -moquent des
autorités et de la loi. -Il nous semble y avoir dans le code
une lacune qu'il importe de combler au 'plus tôt. Que ,le
législateurs complètent la loi' écrite existante, et appliquent
les remèdes selow le degré-du-mal.

. *
* * un' annonce que la .direction du Kîitz-Carlton, à Mont-

La société de tempérance d'Angleterre en est une qui réal, vient de réduire le prix des'liqueurs à cônsommersur
tend réellement à réduire les vices de l'intempérance, et ses place. jusqu'ici, celui. qui. éprouvait le besoin de prendre un
buts et fins sont modérés d toute façon. Les buts de la verre, devait se le payer seul, car le prix d'une tournée était
société sont soulignés dans u e lettre publiée par le secré- de nature à effrayer même les plus braves. Aujourd'hui, il
taire, comme il suit: n'en coûte pasplus cher au Ritz qu'ailleurs,-si l'on en croit

î Créer une opinion rublique saine et raisonnable sur la nouvelle liste de prix affichée dans l'hôtel.
le sujet de tempérance. *

2° Encourager le développement de la maison publique Le juge Lafontaine est de retour du Congrès Interna-
au point de vue d'en faire le meilleur endroit pour les besoins tional, tenu à Milan. Il est d'2ir-Aue-la prohibition com-
sociaux actuels du peuple et d'aider à la suppression de plète devrait être appliquée à toutes les provinces du Do-
toutes les entraves législatives et administratives pour tel minion, comme le seul moyen effectif d'épurer le trafic des
développement. liqueurs. Il a dit récemment que de nombreux sujets avaient

3° Encourager l'honnêteté, la justice et le bon sens pour été discutés au congrès et que plusieurs résolutions ont été
résoudre le problème de l'intempérance. agréées. Parmi ceux-là, les suivants: l'importance économi-

4° Examiner les méthodes pour une plus grande réduc- que lu commerce des liqueurs; l'activité des représentants
tion de l'ivrognerie. de ce commerce çontre te mouvement de tempérance. Le

5° Aider, là où il le faut, les agences existantes à la suj ýui a soulevé le plus d'intérêt, est celui des subsides
conversion des ivrognes. payés aux journaux et revues, et la-publication de certains

6° Èiscourager les enquêtes sur les effets physiologiques articles signés de différents noms'dans des organes anti-
des parties composant les breuvages alcooliques. . alcooliques. Aussi, le'boycott" de.toutes publications an-

7° S'assurer de ce qui a été fait pour l'encouragement nonçant la vente des liqueurs, ou même mentionnant le nom
de la tempérance dans les autres pays. du marchand de. liqueurs. Le juge dit que les délégués des

8° Aider tous les efforts faits. pour obtenir la salubrité Etats-Unis prédisent que d'ici îg2o il devra y avoir prohibi-
des breuvages. tion totale de l'autre côté de la frontière. Au congrès, l'opi-

Dans une lettre à un journal de Londres, le secrétaire nion générale était favorable à la prohibition totale, mais-on
montre que la société est loin d'être d'accord avec les extré- n'a pas jugé à propos de passer de résolutions à cet effet à
mistes. Il -dit: -'Le terrain -g-n-- par -la proi bition ou -- cause-de- la ittowpatuledcransaycomla--
suppression'des liqueurs, ou en tout cas la sévérité de son France, l'Espagne et l'Italie, où la' pri i prohibition -à len-
renforcement durant l'année écoulée, est démontrée par contre de problèmes économiques de la plus- haute impor-
la suppression de 18,ooo\ buvettes. mEn dépit de cette tance. Le pochain congrès sera tenu en 9ue à Wathing-
limitation, il y a -eu une auglntation dq consommation de ton, D.C., les délégués américains ayant ore s e e
7,00,00 de gallons de whisky et de 1,000,0ét de gallons de $isoooo pour défrayer les dépenses des délégués européens.
bière. Vu 'ces résultats, il est difficile de voir quels bénéfices 5** %..
les abolitionnistes retirent de leurs efforts incessants -à faire M. Lawrence A.'Wilson, de Montréal,-qui voyage en
les autres se conformer à leurs étroits préjugés. Sils vou- Europe depuis quelques -mois, était de passage àeprésenta
laient borner leur zèle à améliorer les conditions de la vente,e tout dernièrement.
rendant les buvettes utiles et sgréables, comme les meilleursd
genrésade cafés, ils obtiendraient probablemrent de meilleurs M. R.-N. Robertson, de Glasgow, Ecosse, directeur du
résulWs pratiques, et, ils obtiendraient de la 'coopération là service d'exportation pour la Gaelic Old SmugglierWhiskey,
où ils' ne rencontrent qu det l'hostilité et de la méfiance. a quitté Montréel pour les Provinces Maritimes.
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Il vient de se former une nouvelle association sous le

nom de "Société Culinaire de Montréal". Cette société se
compose des cuisiniers et chefs des meilleurs hôtels de la
ville. lis se sont organisés dans*le but dé-fournir aux pro-
priétaires d'hôtels des chefs qualifiés, et d'empêcher l'enva-
hissement par les étrangers qui nous arrivent ignorants des
moeurs et des usages du Canada,' et qui manquent de toutes
autres qualifications. Les membres sont très désireux d'amé;-
liorer le service des hôtels en général, afin que les proprié-
taires sachent où trouver. le personnel dont ils pouUont
avÔir besoin.

Maintenant que les accusations contre la Compagnie
Frisco sont t 'ombées à l'eau, le Conseil, de Ville a décidé de
payer au capitaine Trempi une pension de $66o, soit la mioitié
du salaire d'un capitaine de police. C'Ües*t la.pratique géné-
rale, mais la décisiWn avait« été'suspendue dans le cas du ca-
pitaine Trempe à cause de l'affaire Frisco.

On sait que. le capfiainie était accusé de se servir de sa
position pour avancer les affaires de la compagnie Frisco.
L'accusation a été retirée, et le -capitaine a maintenant droit
a, sa pension. Il a démissionné comme policier il y a déjà
qiuelques semaines.

HOTELIERS QUI SONT EN REGLE

LÉcu Comniiuslres proclament les noms de ceux qui ont
obtenu leurs permis pour la vente des boissons al-

cooliques. - Une requête de J. H. Roberts

La -Commission des Licences, siégeant le semaine der-
nière, a expédié beaucoup de beiogne. Cependant, les Com-
missaires Choquet et Bazin se sont conteqtés de proclamer
les noms des hôteliers contre qui aucune pflair.te n'a été pol'-
te. L'absence du reco, der Weir les a empêchés de pousser
plus loin leur travail.

M. John H.. Robe ts, dé la Dominion Alliance, assistait
à la séance. De concert avec lui, les Commissaires ont fixé à
mercredi prochain la date de la prochaine séance. C'est alors
seulement que l'on considérera les objections apportées par
M. Roberts contre le renouveellemcnt de certaines licences.
Les hôteliers devront se rendre avec leurs avocats et leurs
témoit.s pour se défendre des accusations portées contre eux
par la Dominion Alliance.

Interrogé par 'le président de, la Commission, à savoir,
s'il serait prêt pour cette date. M. Roberts a demandé aux
Commissaires s'il ne serait pas possible, vu l'objection légale
qu'il soumect, de ne faire qq'une seule preuve, et d'entendre
ensuite toutes les défenses se rapportant au même délit. La
Commission a acquiescé à sa demande.

Voici la liste des hôteliers ayant obtenu leurs permis
pont- l'année 1914, pour la vente en détail desboissons alcoo-
liquet.

Hôtels et -restaurants

V. Lcmnay, 89 St-Jacques; J. A. Tar.guay, 50 Square jac-
qucs-Cartier; P. Vandelac, fi Square Jacques-Cartier; D.
Gauthier, 725 Commissaires ; E. Tarte, 354 Notre-Dame 0.;

-A. Leroux, 213 Craîg Est; J. V.igneau, 1320 Mont-Royal; P.
Cazelais, 0-46 Notre-Dame Ouest;' Marleau & Lapierre, 1183
M ont-Royal; M. Quenneville, 7 or-Dame -Ouest; M.
Hayes,' îag Craig Ouest; P. Scullion. 256 des Seigr.etrs; R.
Knox, 33 Centre; A. W. Cussack, 6 McGill College; J. Ca-
hill. 2o4 St-Antoine: Tremblay et Leduc, 520o Ontario Est;
E. Fortier. i î6o St-Germiain; E. St-Pierre. 494 Daniel; C.

Nurberger, 95' Craig Ouest; M. Crépeau, i8î Ste-Catherine
Est; W. Beauregard, 1701 St-Laurent;,G. Payette, 63 'St-
Jacques; W. E. Courville, 333 St-Jacques; J. Krausman, 8o
St-Jacques; Château Dupéré, 4774 Notre-Dame Est; E. Beau-
domn, i i Craig Ouest; A., H. Gingras,. 17.Craig Est;. A. For-
tier, 23 Mont-Royal Est; D. Slabstsky, 439 St-Paul; S. -Hal-
pein, 139 Commissaires;'E. Pilon, 1905 St-Jacques; McMahon
FrZres, 1031 St-jacques; J. Delisle, 725 Notre-Dame Est; J.
Côté, Chemin du Sault; O. Séguin, 1451 St-jacqueq; J. Groý
leau, 470 Craig Est; T. Bouffie, 1151 St-Laurent;, M.- Lerouxc,
'1709 St-Jacques; A. Baillarge'og,'256 Ste-Catherine Est; A.
Devoyeau, 344 St-Laurent; TP. Lalbnde, 461 Wellington; M.
Rivet, 2o8z Ste-Catherine Est; 'T...Ethier, 151 Amherst; W.
Chénier,. 1702_St-Laurent,-V. Gagùê, 73 Villeneuve; J. Gos-
selin, 1437 Ste-Catherine 'tst;, Big ras et Lessard, 52 Inspec-
teurs; Lipton Hotel Co., â13'St-Jptcques; W. Girard, 271, NO-
tre-Dame Ouest; T. J, 'Gallaglieï, -'91 Notre-Dam'e Ouest; 'L.
*J. A. Dupras, 95 Monit-ýoyal 'Est; .M. Morin, 17fl Ste-Cathe-
rine Est; W. Delcourt,ý 1523 Ste-Citherine Est; E. Delisle, 24
Lagauchetière Est; A. Laalmç, 841 Frontenac;'J. P. A. Le-
roux, 67 Notre-Dame Est.; Freeman's Limited, iiS St-Fran-
çois-Xavier; Freeman's Limited, z82 St-Jacques; R. Cheva-
lier Fils. 1286 St-Denis; M'.Campbell, 119 St-Antoine; C. Gi-
rard, 3o7 -St-Jacqups; F. -Di'anud, îi» Craig Ouest; G. Brop->
seau, i 155 St-Jaèques; P. Millaire,' 477 &t-Laurent; J. Lareau,
26o Ste-Catherine Est; P. Ryan, 127 .Windsor; D. Ri~dtWa
ioj St-Paul; M. Trudeau, 170o4 Notre-D.amne .Ouest; A. Bour-
deau, 167 -Hadleyw-A. -taurin, -25-NoteDame 'Ouest; -'J.
Thouin, 2095 _Ontario Est; M. Théoret, 2712 Notre-Damne
Ouest; Queen's Hotel, 59S St-Jacques; Pigeon & Frère, 2195
Papineau; M. Geoffray, Si Berri;ý J. E. Poupart, 91 St-Paul;
M. Lefebvre, î6ý,'St-Laurent; F.. X. Brazeau, z392 Notre-
Dame Ouest; Millord Frère, 513 Ste-Catherine 'Est; J. H.
Laing, îo Laurier Ouest; A. Charest, 84 St-Jacques; H. B.
Fuerst, 4.8 St-Laur»ent; H. Boisbriand, 52. Ste-Catherine 'Est;
W. Methot, 4o0 Ontario Est; A. Lavigne, 602 Demontigny
Est; N. Chamberland, 47 St-Laurent; J. O. Conner, 53 St-
Paul; J. Gendron, 11o6 kachel; R. Boutin, 95 Common; E. J.
Moineau, 305 St-Laurent; È. Vidricaire, 737 Notre-Dame Est;
E. Campion, 251 Laurier Est; C. Gauthier, 1103 St-Laurent;
C. Charbonneau, 4082 Notre-Dame; Occidental, 74 Lagau-
chetière Ouest; A. Boucbard, 13 Ste-Catherine Ouest; M. A.
Power, 348 Notre-Dame Ouest; P. Blackburn, 45 Bonsecours;
C. Aronson, z2o St-Laurent; M. Grenier, 93 Ste-Emélie; L
Gauthier, 1972 St-Jacques; L. H. Binette, 215 Commissaires;
F. japhe . 3o4 St-Laurent; O. Martin, 207 J.-Neilson; D. .J.
Ouimet, -49o Notre-Dame Ouest; C. Spector, 457 St-Laurent;
D. Lachapelle, 602 Notre-Dame Ouest; O. Tessier, z»9 Dé-
carie; A. J. Bowden, 217 Notre-Dame Ouest; L. Payette, 147
St-Paul; Gaudreau et Conneville, iiso Principal; T. Beau-
champ, 854 Ste-Catherine Est; J. V aliquette, 24o Dorchester
Est; A. N. Mount, 138 1 Ste-Catherine Est; N. Mathieu, 357
St-Louis; Corona Hotel, 453 Guy; .Schetagne et Théoret, 85
Commissaires; J. Péoine, 852 Ontario Est; M. Clease, 61
Bleury; O. Gibeau, .1537, Notre-Dame Ouest; J. A. Goulet,
2035 St-L aurent; V. Théoret, 673 -St-Laure nt -; J. Durand, 38s
St-Lauresit"-Suirétte' et Lavigne, 265 Craig Ouest; 'E. La-
tour, i59 John Neilson; P. St;Vincent, 1399 St-Laurent; W
Allen. 345 Wellington; F. Rickette, 46 St-Vincent; E. Pepin,
1271 Ontario Est; Martin Frères, 15 Square Jacques-Cartier;
J. Godbout, 265 Roy Est; L Boucher, 175o Notre-Dame O.;
G. F. Péladeau, 562 Ste-Catherine Est; C. Fitzpatrick, 121
Craig Est; H. Piché, 7o8 Notre-Dame- Ouest; L. Power, 172
Dorchester Ouest; L. St-Germain. 205o Notre-Dame Ouest;
R. Hayes. 47 Craig Ouest; L. Marioni, 10 Papineau; Drury,
t6!/2 Osborn: C. Coleman, 346 Bleury; D. Crépin, 675 St-
Jacques.
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LE CAPE PARISIEN A GAIN DE CAUSE cause a été entendue lundi dernier devant le', reécorder Geof-
- frion et a, été renvoyée faute de preuves suffisà?ntes. L'accusa-

Au mois de juillet dernier, une plainte 'était portéecon- tîon,ie reposait que sur de simples hypothèses, et les directeurs
tre le Café Parisien, rue Ste-Catherine, i*pour. vente de i- '- de Iétabllssement ont prouvé que la loi des licences était ob-
queurs alcooliques en dehors. deq heures '~keinares. La seriée 'èbez'.,e=,.

a, à à '0

DANS LA PARTIE NORD DE MONTRK .AL.
Çi le nord de la ville a fait de rapidesrogrès comme district rési.deintiel, le développement commercia

a été également remarquable.a
Le magasin montré dans la vignette ci-dessus est tout aussi moderne que ceux du centre de là ville.

C'est 1' "Eden Cigar Store", tenu par M. Wilfrid Fortrn, -77_AvengueLurier'Ouest, sur, laquelle rue se trou-

Il iit évident que N. Fortin a reconnu la marque de cigarettes la plus populaire et la mieux aimée,car la "3weet Caporal" est trêsà en vue au-dessus et au-dessous -des vitrines, de même que dans I"talage de
es vitrines

Vol. XLVI -7 No.49.
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NOS PRIX COURANTS
Ljeaprix indiqués le sont d'après les derniers rens~eignements fournis par les agent& ou manufacturiers.

ABSINTHE'
Peruod Fls (13). .*..
Gunp. Pcrsod (14)

AMERS

La cau
.... 4.50

AmearPicon (x2)........1100
Leveri'.& Shudel Orange (1z4) 9.:00

Robet't Porter & Co., London, Eng. (z4)
Bulldog brand Bass's Ale, p. cs.,

12 qts. .. . ... ....... 2.55
Bulldoç, brand, Bass'saep.1

1.65

.. IGARREAUX
Teyqpa :4

Bigarreaux au' Marasquin. 9.00 10.50
ýfÔURGOGNE .S BLANCS

Ëouchard Père & Fils (r2)
bout. J bout.

C~iabtis..........8.00. 9.00
ChaNts, 1889...... 11.75

F. Chauvenet ('5)'
Mointrachet (mar. Guiche) 20.00 10.00
ïCihml Supérieur....7.25 8.25

Duof uPr is ut St-Georges,
Fra4e (14).

"Chab1is,» P. CS., 12 qts....9.00
'ýMeursault," p. cs., 12 qts. 14. 50
"aoe Vougeot" 'p. Cg., 12 qts. 21.00

BOURGOGNE 1OUSSEUX
Bouchard, Père.& FPU (ia)

Bourgogne Mousseaux . 1.0i6.So
Beaune........17.00 18.50
Nuits ... .. .9.0 20.5e
Chambertin.......2-1.5o z4.ax

BOURGOGNES ROUGES
Bouchard', Père & Fils (12)

Mâconî . .. . .6.50 7.50
beaujolais.......8.00 9.00
Beaunc..........9.00 10.00

"il ............ 7.00 8.00
Pommard........ ...1. 11.00
Nuits.........12.00 13.00
Chambertin........6.ýo 17'.5o
Clos de Vougeot....22.00 23.00-

F. Chauvenet . (iS)
Clos-de-Vougeot....25.50 26.50
Chamibertin........8.5o 19.50o
Romanée.......18.50o 19.50
Corton. (Clos-du-Roi). .~So î6.5o
Nuits.........13.00 14.00
Volnay........12.50 13.50
Pommard....... .1 .5.
Beaune........ .1.0 11.50
Moulin-à-Vent. Mâcon vieux

Supérieur.......9.00 10.00
Beaujolais<...... 7.00 8.ooMâcnn fi)(Choix.....6-50 7.50-

Dufouleur -Père & Fils, Nulit, .Géôiges,
.FranceO (14)

"Macon," p. ce., z2 qts.....7.50
"Beaujolais," p. ce., 12 qts. 8o
"Moulin à Vent," p. cs., 12 qts. 8.50
"Beaune," p. cs., 12 qts.....9.50
"Nuits," P. es., 12 qts.....11.00
"Volnay,' P. CS., 12-qtS.....11.50
"Pommard," p. çs., 12 qts. 12.00
"fCofton," p. -CS., 12 qts. ..... 145
"Chambertin," p. CO., 12 qts. .. : 1.50
"Clos Vougeot," p. ce., 12 qts. 21.00

F. Chauvenet-Sparkling
Red Cap.......22.00 24.00
Pink Cap,:.......22.00 24.00
White Cap,.......200 24.O'

CHAMPAGNES
Deuts & Gelderman (14) Bout..j Bout
Extra sec, Vintage 1904. 3.3.00 35.00

Brut, Vintage 1904.. -.~ - 33.00 35.00O
(iratien & Mfyer (14) Bt t

Caisses. on paniers......12.00 4.00
V. Ponunery, -Fils & Cie ('a)

Sec, ou Extra Sec....31.00 33.00
Brut (vin naturel).....33.00 35.00
G. RouSet & Cie (14)
Extra sec, Vintage 1904. 18.00 20.00o

.1 CLARETS
Bordeaux Claret Co. ('4)

Côtes........3.50 4.50
Bon Paysan......3.60 4.60
Bon Bourgeois .. .... ... 4.00 5.00
St-JuIlien.... .. .. .. 4.50 5.50
Château Brûlé......5.oo 6.00
St-Estèphe....... . 0o 8.oo
Pontet -Canet...... 9.00 o0. 0

Natha nitj Joâhnston & Fils (12)
Ordinaire .. .... .... ... 4.25 5.25
Chàteàu Chamfieuri.....4.25 5.25
,S.t-Loûbès .. .... ..... 5.25. 6.25
"~Club"......... .55 Ï'50
Méëdoc...........75 6.75
-Margaux........6.00 7.00
St-julien o.o . .0 7.00
St-Estèpbe.......7.00 8.00
Château Dauzac .. .... .. 9.4o 10.50
Pontet Canet. .. .. .... 11.00 12 .00
Margaux Supérieur.....11.00 12.00
Château Beaucaillou .. .o .1.0 6.oo
Château Léoville ...... 19.00 2o.00
Château Larose .. .. .. .. 1g.00 20.0
Chiteýq» Margaux .... ... 21.00 22.00
Château Lafitte .... .. .. 22.00 23.00

COCKTAILS
Cook & Bernheimer Co. (14) La est

Manhattan, Martini, Tom Gin,
Vermouth, Gin, Whiskey, Ame-
rican............9.50

COGNACS
Boutelleau Fils & Cie# Cognac,

France (14)
"Colombe au Rameau d'Or,"

Cs., 12 qts..........9.50
"Colombe au Rameau d'Or," p.

CS., 24 demi bouteilles .... ... 10.00
"Colombe au Rameau d'Or," p.

cs., 32 fis..........10.50
"Doctor's Special," p. cs., 12

bouteilles...........12.00
"V.O. 1875;" p. CS., 12 bouteilles. 13.50
"V.S.O.P.,' 1858, p. CS., 12 bou-

teilles......-- . 18.00
"V.V.S.O.P.," 1820, p. Ce., 12

bouteilles......... 30.00
los. Bremon & Cie, Cognac, France (14)

Par caisse de 12 pits....6.5o
Par-caisse de 24- fsk. ... 7.50
Par caisse de 48 demi flasks .. 8.5o

M. Carlat & Cie, Cognac, -France (14)
"Trois Etoiles," p. CS., 12 boutU. 8.00
"Trois Etoiles," p. es.. 24 demi

bouteilles.... ........ 9.00
Cognac City Distillers' Association,

Cognac, France (14)
"Trois Etoiles," vieux brandy,

p. cs., ia bouteilles .... .-.... 9.50
"Trois Etoiles." vieux brandy,

p. CS., 24 demi bouteilles .. - - 10.00
"Trois Etoiles," vieux brandy,

P. Cg., 32 flasks .. ... .. ..... 10.50
"Cachet d'Or," p. cs., 12 longues

hnuteilles......... Tto

"Doctor's Friend," p. cs., z2 bou-
teilles.........10.50

"V.O.," vieux brandy fin,,p. et.,
12 bouteilles........2.00

"V.S.O.P.," vieux brandy, fin, p.
ce. 12 bouteilles .... ....... z5*.oo

"X.X.O.," vendange 187s, (long
cou), p. c., 12 bouteilles.'.. 24.00

"Spécial Réserve," vieux de 50
ans, p. ce... a bouteilles . 36.00

Jimenez &Lamothe (14)
... ... .Bout. 11.00

1865 Liqueur... .... Bout 18.00
En. fûts..... .... 50 à 4 .75

GINS
Greenlees & Co., London, Eng. (14)

"London Dry," p. cg., 12 bout. ..- 7.58
"Old Tom," p. cs., 12 bouteilles. 1,5o
"Old Tom" and "London Dry,"
.lé g-allon, en baril, depuis .. 2.50

Burnett ('5)
London Dry . . . .7..50

Old Tom.......... .5

Blankenhewm & 'Nolet'. Dlstillerderli,
Rotterdam, Hollande (14)

"Key Brand," caisses rouges, 15
grandes bouteilles .. ...... - 1.50

"Key Brand," caisses vertes, 12 Il
bouteilles moyennes .... ... 5.50

"Key, Brand," caisses violettes,
24 petites bouteilles...-... .. 6.00

"Old Geneva Afrikander, 24
ý4 jars en pierre .. ....... 13-00

"Old Geneva Afrikander,", 12
jars en pierre.......12.00

LIQUEURS FRANÇAISES
Béedictine (is) Ltr. J Ltr.

12 litres.. .... .... ...20.00 21.00
Marie Brizard & Roger (z2)

Anisette.........13.50
Curaçao, Orange ou Blanc ... î.5
Marasquin.........13.00
Kummel, Superfin .. .... ... 12.00
Kummel Cristallisé......12.50
Green Peppermint.......13.00
Lréme de Menthe, Blanche. .. 13.00
Cherry Cordial.. .... ....... 12.50
Chierry Brandy-..-......12.50
BIackbery Brandy......12.50
Kirsch............5.50
B'itter Triple...........12.00
l.i<tiiîeurç assorties.......13.00
Crème de. Menthe Verte ... 13.00
Crème de Moka.......13.00
Crème de Cassis........13.00
Crème de Noyrau........13.00
Eau-de-vie de Dantzik .... ... 13.00
Orange Bitters.... .... ..... 9.50
Punch au Kirsh .... .... ... 11.00
Peach Brandy.........1.00
Cie de 12 bout., bout. de, 26 oz. 11.50
Cse dte 12 bout., bout de 35 Oz. 14.00

Levert & Schudel, "Real Dutch" (14)
Anisette, p. cs., 12 bouteilles ..- 13.50
Apricot Brandy, p. cs., îz bout. 15.00
Peach Brandy, p. cs., 12 bout. .. 15.00
Crème de Menthe, blanche ou

verte, t2 grandes carafes ron-
des............6-56

Crème de Menthe, blanche ou
verte, 12 grandes carafes car-
rées .~. . . . 16.50

Crème de Menthe, blanche ou
verte, 12 bouteilles pyramides. 13.50

Crème de Cassis, p. ce., 12 bout. 13.50
rème de Cacao. p. es., 12 bout 13-50
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turacao, blanc, orange ou tpaz,
par 12 cruches......13.50

-Kummel, Dutch ou'Russe, 12.
cruches..........13.50

Kirschwasser, par va bouteilles. 13.50
Maraschino, par 12 bouteilles ... 13.50

H. Odewahn (14)
Cherry B~randy.......2.00

C. Terrand (1I4
La petite Chýartreuse.. . .18.00 19.00

Lawrence A. Wilson Ca., Montréal (14)
Wiison's Blackberry Brandy, p.
*Caisse.........10.50

"Royal Crown," vieux Biackbér-
ry Brandy Anglais, p. cc... .. 9.00

"Hungaran" blackberry brabdy,
P. CS.... . . . 9.00

M08SELLE
Kock, Lauteren & Co. (za)

Zeltinger.......8.00 9.00
Brauenzerg 750 .50
Pisport i. &. 9 9.50
Scharzbergîg.. .. 40
Moselle MIbuseux.-.....t8o 19.50

H. Sichel S6hne (14)
mosenl Mouseu

Muscatel ou Extra Dr... 17.50o 19g.0

OU> TOM &DRY GINS
Gardon (qa)

Landan Dry.........75
Old Tom............50
Sloe-Gin ,. , .,.. *,. .2

Greenle,. & Ca. (14)
Old Tom.........7.50
Sloe...........8.30
London Dry.........650
Au gallon......25 3.00

OPORTO
1. W. Burmester, Oporto, Portugal (14)

":Royal Port,"-p. cm., 12 bout. -. 6.00
"Cruzado," p. cs., 12 bouteilles. 8.00
"Newfoundland Style," p. Cs., 12
ùbouteilles .... .... .... ... 11.00
'Rich Doro"p.c., 12 bout. 12.00
"Toreadr, p c 12 î bouteilles. 13.00"Blue Lrusted, p. CS., 12 bout. 1.4.00.

"Bu abel Royal," P. CS., 12
bouteilles........18.00

White port, "Trois Couronnes,"
p. cs., 12 bouteilles .... .. ... 2.50

W ite port, "Perles d'Or," p. es.,
12 bouteilles.........9.50

Au gail.
1 Grappe........2.00 à 2.2
Diamant r.:. . .2.50 à 2.L0
2 grappes........2.75 à 2 .85
3 grap>pes.......3.00 à.3.10
4 gr:appes.......3.60 à 3.75
4 Diiamants.......3.35 à 3. 50
3 cpuronnes.......4.60 à 4.75

Gonzalez Byass (14) ...... ... Au gaiL
T. Port Wine.... ... 2.50
Tawny........3.00 à 3.25
Ruby Dry......4.00 à 4.25

* acKenzie & Co.. Ltd. (12)
Ati gai-on ...... ... 2.25 à 10.00

Sandema&-& Co. (1a) La .cse
Superior Old........ ..1.0

_ "Club"...........8.00
"î8o"........... ..3.0
Au gallon.......2:50 à 15.00

PORTER ANGLAIS
Guinness (14) «Pt Chop.

buil U)og, irand ... . .50 1.60
B~ull Dog Brand Nips.... :i

(14)
Enib. die E. & J. Burke.. 2.6o x.6S.

RHUMS
Marie Brizard & Roger (là) Bt. 4 Bt

Charleston...... .. 5
P. S. Clément ..... .. .. 1o.oo
Jamaîque au gallon .. .. 5.00

SAUMUR MOUSSEUX
-Bt jEt *t

AckermnLuao (là) Bt j Bt
ObDry-Royal'......15.75 16-75
'à Bout paniers. i dioz,

paquets de 4 paniers -. 18.00
6 AVTERNES

Union Générale Vinicole. des Charmues
et de- la OGIroud (14)

::Graves", s., l2 bout. ... 6.oo
, Sauternes'. p. -ce.* -z bout . .S
"Baisae", p. câ., z2 bout. .. '.. 8.00
"Haut . Sauternes," p. cms, 12

bout. .. .. .. .. .. .. *.. îa.oo
."Château Yquem,"h p. cm., 12

bout. ... . .. . . .a.
Natanil Jhnston &Fils (la)

Bassac.........6.00 7. 00
Sauternes .. .. .. .. .. ...6. 7.00
Giraves........6.o0 7.00

*Haut Sauternes .... .. .. 11.50 12.5o
Chiteall YqUeM. .. .... 20.00 21.f0

Gouzale,, Byma & Cleb jerez de la Prou-
r-temu Espagne (141>":Royal, o., m2 outeilles .. 6.00

",Favorita,' p. cs., 12 bouteilles. 8.00
"Club," p. cm., 12 bouteilles.. .00.o

*"Cristina," p. cs., 12 bouteilles .. î.oo
"'Fibo," R. cs., 12 bouteilles .. .1.5
'!Amontillado," p. ci., 12 bout. .
":Idoloe!-p--es.. 12 bouteilles.. . .o
"Oloroso," p. CS., 12 bouteilles. 13:00
"Victorioso,' p. cs., 12 bouteilles 14.00
":Jubilee," p. cs., 12 bouteilles .. i5.oo
"Old East India," p. cs., 12 bout 18.00'
"Monarca," p. cs., 12 bouteilles. 18.00

Au gali
Pendon..........2.00
Claro.. ............ 2.50
Giralda..........3.00
Old Brown....... 3.25
leino...........3.75
Amoi llado.........4.00
Vinouje Pasto.......4.00
Oloroso..........4.25
Las Torres.........4:5c
Victorioso.........550
jubile...........6.00

S. Hermiano. ... . . .450

Mackcenzie & Ca., Ltd. (ia
Au gallon .. .. .. .. ... 1 à zo.

Sanderman Buck & Co. (Juiean
Pémartin) (12) La cse

Pale Sec .... .... .. .. .. ... 12.
hMontilla Fino très sec.....2.00
**Club"...........8.00
Selected-Old........3&.00
"JTubjlee".. ......... ..5.0
Au gallon .. .. .. .. .. .So à o.oo

Noilly, Prat. & Co. (îa>.....750
Martini & Rossi (14) ..... 6:5o

VINS DE MARS.A LA
caisse

12 h-n*Marsala Superior.. .. 1.35
Marsala Virgin. .... 2.25 5.50
Marsala S. O. M. .. 2.50 6.00

TARRAGONIO
Carey, Hermanos & Co..

Vin -de messe.....1. 25 à â:oo

VINS .DU RHIN
Kack Lauteren & Ca. (la)

Laubenheim......6.50 7.50
Bodenhe, .. . 8.00 9-.00
Nierstein. 8.50 9.50

Steinein i Boxbut 1.00.o
Liebfraumilch......1350 14.00
Glesenheim.........1600 17.00

Hocher........17.00_18.00
jobin b rg.-2I.00 22.00

Hock Mousset . ... i.al.3s

H. Sichel 8Sohue, Mayence, Allemge
£iLu<heimee, .7.oo 8.00 1

,"Niersteiiner" .. 9.oe010.00
"Hoch:iie?. , . . o.o is

"Rtiesbémee.13-0 14.00'iLiebfraunich" .o 17.o0
"Rauentbaler" .. .... ... 20.00 21.00
"Schloss ýjobannesberg,"' p. cm.,

12 pintes .. . . . 30.00
'Steinwein,", P. CS., 12 pintes .. 12.00

":Zeltinger,"' p. Cà., 12 pintes. .. 7.00
"Brauneberler," p. es., 12 pintes'10.00
"liesporter, P. C., ia pintes .. 10.50
"Mosenblumchen"n p. es., 12 pts. 12.50

"Berncastler," étiquette bleue. iS.oo
"_Piesporter Goldtropfchen," p.'.

CS., 12 -pintes . '. .18.00

"Erdner Treppchen," p. CS., 12
pintes.........2400

"Berneastier Doctor," original,
p>. es..........30.00

VINS TONIQUES
Vin Marlani (14) .. .. 90
Wilson's Invalids' Port*»(14) 9 .9.00

"Red Heait" (15).......9.00
WHISKEYS AMPRICAINS

Cook à Beruheiner (14) La cse
Bouibcin Gold Lion... ... 10.00
Old Valley.. .... Ptes. il .5o
Old'Valley. .... i flasks 16.oo

WHISKEYS CANADIENS
JOL. E. Seagram (î6) La est

"Star" Rye.......Pintes
"Star" Rye ..... Flasks. 32&.
",Star" Rye .... ... Flasks, o4s.
White Wheat.......Pintes.
White Whea.t .. Flasks, 328.
No. "83" Rye.......Pintes.
No. "8'3" Rye .. lasks, 16s.

Hiram Walker & Spis( La cae
Canadian Club, 5 ans d âge, Pts 10.00
-Candian. Club .. .. Flasca, 16s. io.so
Canads*an -Club .-.- i Flaslcs, .32S-l1.00
Imperial.......Pintes 7.75
Imperial......Flasks, i6s. 8.25 -
Imperial .. .. ... Flasks, -32S. 8.50
Baronial.......Pintes 6.2s
Baronial .... .... 32 Flasks 7.00

Clef a la listeý précédente.
Pour trituv!r '.gent dtï mir.-hindi-3eq cotâLei plus ha'at, voyez le nuum&ro après le nom de 1la nua-chandise et comparez

avec le numéro dans 1*. liste suivante:

4. john Hoý& & Ca. 12. Law, Young & Co. 13. -. M. Douglas & Ca.R Ili rM. Al1tpv Ar Sonos '4 L. -A- Wilmnn Co-. y t4 14. MP"gbr Pr- t. d#. . iimted.

Florio & bCUY
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représentation
d'après

IMPERIAL ,TOBACCO COMPANY Effendi (Egyptiefine)-
1 CAAA Llted Liège ou papier.

« F ANDA Lmie&En boites de 10......

CIGARETTES par mine Maspero Frères, cigarettes Nili
,Richmond Stralght Cut No 1, l1.00E boites de 10......
Sweet Caporal. en boites de io .. 8.50 Egyptian De.tl. No s.
Athiete, boites'de Io on pqts I05. 8.50 En -btes de Io à couliseo 2.~

0.1 crut Egyptla Doitius No. 3.
Fa bleid* s à coulisse 500 3.33 6.00 En btes de io à coulisse,'io 30 .9

EnbF ez à co1811sse POo 3.65 7.30 CIGARETTES DE WILI
.Vice Roy (Petits. Cigaes>

En bts de zoù à co"lse 500 4.25 8.50 Three Custi.
Ne* Uight (tout tabac) ios..-. .8Sào

Sub Rosa -(tout--tabac)..-..-.. 8.5o Btes fer blanc herm. de So
Le'Roy. (Petits -Cigares) Btes fer hI. plates fantaisie de li

-En -boites 'de io.........8.50' En cartons de 10.......
Derby en pqts de 6 (6ow) 3.93; los 6.5
*lunb* en btes à coulisse de 1o011.oo Tht Cattloe (GKd-tlPPed).

014 M~ -6 (0o0) 3-78; 1/108. . 6.3o En btes fer blanc plates de 50.
Prince, 7, (700402; los........:5.75 En btes fer blanc plates de 10.

Sw-et Siten4t&7!s, 4p!;_io. G.75 0.4_lak.
Mur&'*(Titjue), bouts en Va- ýEetiV:s fer blanc herm. de 50.

pier. .. . . . . 12.00 En paquets de 10.......
Ressant <Turques)- En bottes à coulisse de zo

SEn boites de îo.......8.5o * Capataxi (Doux).
Mecca -(Turques)-

En boites de I.......8.50 En btes fer blanc herm. de S0.
Mogul (Turqhes) bouts en papier En cartons (avec bouts) de Io.

ou en liège .'. P,..I.... .. 12.00 En cartons de 10 .... ......
Dardanelles (Turques) bouts en Capatan (Moyen).

papier 12.25, en liège ou argent. 12. 50, En btes fer blanc herm. de $0.
Yildiz (Turques) bouts en or, 1os 15 .00% En cartons de io .... .....
Yildiz Magnums, bouts en papier, En cartons de îo (avec bouts).

-en-lièze ou en or, îos. et ioos. 20.00 Wild Woodblne.
Virginia Brights, bte de 6oo, $3.,o50 5.83 En paquets -de - .....
Gloria, 7s (700) 4.02; 105........5.75
High Admirai, los......7.00 CIGARETTES DE LAME]
Guinea Gold..........2.00 BUTLER.
(Otto de Rose, los.........13.00
Bouquet, boites à coulisse, 78. 350;

2.01 .. . . . . .5.75 Garrick Mixture.
Pin Head, btes à coulisse, 6à. 6oo;

3.50...............5.84 En btes fer-blanc herm. de 50.

Piccadilly- -En boites de io rembourrées
En boites de îo.......18.50 Tabacs à cigarettes.
l'ail Mail (Egyptiennes)-B.CNo1 qs1/2bt sI

Boute eji liège seulement. B. C. No , pqts, /2. bits 5 b
Éni boites ce 1.........18.50 Puritan, paqts o/u bots, s /

Pal MaIl -(King Size)- Atites paut oubo its .. ./.....
En boites de Io . . . .25.00 eb e.otsdfrblnJ

iniperial Tobacco Co.'s- DrY, enbîe e e ln
Vanity Fair, pqts, is, btes 5 lbs

Egyptiennes *No i (Plain). Sultans, pqts, i/i2s, btes 5 Ibs
En boites de 1o..........18.00 Gloria, pqts, i/i2s, btes s Ibs..

-jimperial Tobacco Co.'s-
EgÈypieinnes No 2 (Liège ou papier) Southern Straight Cut, paquet
En boites de zo.. ..- 0 -. .îo /îas, btes SAbs.........- --

bnperial A. A.- Sweet Caporal, pqts i/i39, btes
En boîtes plates de 10......4.00 lbs..........

imperjal A. A. x-.0 Houde's Straight Cut No i, pqt
En boites plates de Io.....35.0 î/i2s, boîtes 5 lbs.. .. .. ..

Mon Plaisir- Hae Tuqi), pqts, 1/id
Eu-boites de 20 .. .. .. ....... 10-0 rm Trqi

Dîîke. of Durham- i boites defe bbl.... ..
En boites à coulisse de io... 7.00 lbotsdefrlac

Pedio-' iloude's (Turques)-
.En boites de 10....... ... 00 i/2o pqts. s Ibs. boîtes .

Old Chum Cigarettes~ iinchfeiner (Turques)-
En boites de io.... .. .. .. .So 81 pts. s Ibo. bottes

Osman (Turquie)-
1/16 pqts. s lb boites. ... 11

12.00 Tabacs coupés-à fumer.

Old Chum- L4 lb.
30.00 En boites de fer blanc, î/6s.....95

En boites de fer blanc, i Ilb. .80
En boites de fer blanc i lb. .8o

TO 27.00 Pqts. I/tos boîtes 5 làs. .. 4
En sacs, i/s, boites à Ibo.. P

)0 20.00 Puritan Cut Plug-
Pqts. ils, boites 5 Ibo......85

.8 En boites de fer blanc, J eti Ilb. SS
En boîtes de fer blanc, i/3s.

par M. En boites de fer blanc, s L.
150 ull Drest-

15.0 En bottes de fer blanc, I/à eti lb .95
3 16.00 Meerschaum-

15.00 Pqte. i/ios) boites s lb.
En boites de fer blanc, i lb.

1.0 En sacs z/3, boîtes 5 Ibo. .. ..
20.00 Rltcbie's Smolcint Mixture-

200 Pqts. 1/loi, bolites à lbs... .. o

12.5 Ritchie's Cut Plug-
'0 Pqts. 1/Os, bites s Ibo.... .71

12.50 Unique-
12 .50 Pqts. 1/1 o~, boites 5 ibm......

Pqts. i lb., boites 5 Ibo.....61
12.00 -Pqts. i lb., boites s Ibo ... .. ... 60
12.00 Calabasb Mixture-
12.00 1 lb. boites en fer blanc, cartons

a Ibo..........11
12.00 I lb. boites en fer blanc, cartons
12.00 2 lbs..........1.13

125 lb.* boites en fer blanc, cartons
2.0 2 lbs... .... .. ;... ...... 1.20

125 lb. boites en fer blanc, cartonu
1250 2 lbs..........1.35

RT & .NATIONAL SNUFF CO., LTD.
Landry's Light Snuff-

Barillets ou Jarres
Rose No. 1.........32

par M. Merise.. ...... 32
Rose extra.........36

19.00 Macaba 38
19.00 Scoth (pqts.i lb. et boîtes 5 lbs) 50

La lb.'ý Scoth. en jarres de 5 lbs.....52
là. 1.00 kloude's Dark Snuff-

Naturel..........33
1.00 Rose No. i.... ........ 34

2# Rose & Bean. .......... 34
1.05 Rose Extra.. .... .... ... 36

s .95 Merise...........34
1.20 Pkacaba........ 41
1.00ý Scoth -en--pqts i b. et btes 5 lbs. 50

1.00 Scoth en jarres 5 Ibs. .... .... 52
copenhagen-en boîtes 1/12 lb 90

1.0 Velvet, i/ib bte, cartons, 3 Ibo.. 1.28
H*0 iorseshoe-.Len boîtes de 1/12 lb. Ço

2 Tab4cs américains à fumer. 0 La lb.
1.15 t'ride of Viugînia-
s, /10 lb. boites en fer blanc, car-
1.00 ton$............1.33

la# Oid Enghish Curve Ct- *3.35 1/10 lb. boîtcs ,en fer blanc, car-
1.40 tons 2J Abs. . . . .r3

àI lb. boites en fer blanc (fer-
1.70 meture hermétique) .... ...... 1.40

Rose Leaf (coupé fin à chiquer-
1.1e 1 oz. torquettes, en i lb. drumis.. 1.20
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van Elbba, Cnt Plu.
Ste. fer b. x/to Ili. si lb. cartons. s.i

(Foncé ou aromatique)
Mayo'S Cut Plu&'

Paquets z/io à - bs. tartons. .. .o .

x/j, lb. boites, cartons 3 Ibm. .9
luxedo, Granulated Plug-*

1/1o boites en 1er-blanc, ai lb.
- Cartons**. .*......1

Lucky Strice,-
i btes en fer blanc 3 Ibo. cartons i.?~
1/5 lb. boites en fer blanc, cgr-

*toulu. ~'.
1.* /10 lb.&bbltes Ïet bl

-ton$ 21lbit, 14~, a-

i lb. boite, er b an,.-.

OF 1-~CANAbA* LImtê r;

Tabacs à cblqurï; .i

Bobs, 5 et 12, à la livre. -'.. . 04
'.Pay Rol, baiees 7 VWý'altt4s .78,"0

Ibîack Watchs *i . 0
Currency, -6, '4.et ïUs. *r 'i

~Epre-N y'- xe,p-'z. L~-
Tabacs ire

Shamrock, 2 ds.i o
Pedro,. barres,. i' oz. 0s... .o

'Great West, Cstàci)*'8&.... oà.
Regal Cube Cut, btes fer-blanc, Ms ..
Taxi, -Crimp Cut, btes fer-blanc, zoo. o.

THE B. HOUDE'CO., LTD.,
QUEBEC.

Tabac@ coupés à fumer.
Casino-

pqts Id, boîtes s ibs....

pqti 1/6, boites 5 lbo. p;. . 24
1 pqts i et x lb... .. ..

carillon (à fumer et à chiquer)
p.qtot/xo boites de 5 Ilb.s . 4C

0 Lion Brand-
sa ePapier z/lo, boites s Ibo . 3s

9Trýi-oo-.
boites de xlb... .. . . 3

Rainbow-
15 pqts 1/9, bîtes 'b.. .. 7
i- boites en-fer blan b 73.
S boites YpfabacIb-. 8

sacs 1/5, boItes *de ýs lbs* . >8
8 tremo-. . .. : .

pqts z/14, boites! 5
13 ,ýPifriit. .

6 diotes en ferblanc:.de':- lb ... 25
t4 Tpbacs Saturels,'4pup#,àfu% i~.

* pqt -r:j botes4* 48
Red 1 OSss-.

pqts de 'l'o, boîtes d,*.ill*e è; 4o
/p.Rlde ilb........ 4o

IVisde 1/7, kpîtÇ& ,e 5 lbs. :* ý53
38 eet ~uesnçl- *

19 ' htL'/ *,tlWkd ~'d k

pqts 1/4,; boteudeT sbm .,38

Richelieu- .
.î/îo lb. .. < .. , . . .:4

'Old Style-
i /ib....... ... 7s

59Houde's Speial-
7o Parfumi d'Itiflte' î/10*. ..

78 Senator, î/îo.. ..... 900
Tabac; *àCgaets

Rugby-
ir/o (boites à coulisse), boites

'5 Iýbm... .... .... .. .... ..
p4ts 1/zi, -boites de 5 ..... .. 0d

27 pqts iet ilb.. ..... do

PettBlu
pqts 1/112 et i, boîtes..de* 5 lb.U

et lb.,,s» éaa..»4

ýpqts 4 IL cou étain ....-.

pqtà 1/12, loiteades I. .. . 4
-Petit Poocet-

pqts 1/1, *boltead4e -5 lbs. -A..~S
-Le Petit jaune-.,.

pqts î/ts*, -bbltià de s Ibo...;
Calabresse-

Swpbpd-:.~
boites. à coulisse-/g oie de:

Caria«-
pqts 1/14, boites de lbi.. ýI

*Aij Baba-
pqts,. /î4, ?o1tes -de, 1 U"m

Tabac nimlru :.L.'ra

Bambo&Cu6 ç -"Cu

~boites in' 'WC*sd S<u...?

CIGARETTES n;.

:"Melachrinzo" opsS
PÇrOsseur. Pa oo

'No 8-Mhoce. Boute unis en lasi,
5, zoos.... . .$2o

No çg-Bouts en liège - n 'los, Sos,
100................. &

Non Plus Ultra-Bouts cm liège en
ls, sÇos, icos.......

No 4-Bouts unis en los, 5os, l008 25.0E

4ni.andoz le -Tabac à Fumer

Pavillonà on- Satin dans_ les Paquets.*

*Maàufacturé pT EB.H DECMPANYLIMITEDQUEBEO

* .EN icCiVANT. Aux A"NONEUgS,. CITEZ -LE~ PRIuX. COURANIW.
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Cigares et Tabacs
UNE MALADIE DU TABAC

Ce qu'il faut faire pour combattre le microbe des racines
"Thielavia"

M. Charland, chef de la division des tabacs, a récem-
ment attiré l'attention sur une maladie sérieuse du tabac,
que l'on a ielevée déjà dans certains districts producteurs
de tabac, maladie susceptible de se répandre dans d'autres
districts et de s'aggraver d'année en année là où elle existe
déjà, si l'on ne prend pas immédiatement les précautions
voulues

Cette maladie est due à une excroissance connue scien-
tifiquement sous le nom de "Thielavia". A cause de ses effets,
on l'a encore nommée pourrisseur de racine. Cette excrois-
sance apparait naturellement dans les terres contenant beau-
coup de matières végétales, mais sa faculté de produire la
maladie dépend beaucoup de certains autres facteurs, tels
que l'excès d'humidité, un fumage excessif, ou le manque
d'acidité dans le sol.

Une fois introduite, dans le sol, elle peut persister du-
rant un temps indéfini.

Le contrôle de cette maladie dans les lits de culture,
est de la plus haute importance, puisque l'on présume que la
maladie est surtout répandue par la transplantation des
plants affectés. Les symptômes apparaissant dans le lit en-
semencé dépendent de la sévérité de l'attaque.

Les pousses peuvent être attaquées presque aussitôt
qu'elles sortent de terre, lorsqu'elles retombent sur la sur-
face, tout comme si elles souffraient de manque d'humidité.
Si l'attaque est moins violente, ou si l'irlfection ne se pro-
duit que plus tard, le mal se confine à la racine, produisant
un arrêt de croissance. Si l'on arrache ces plants, on verra
que les racines sont plus ou moins pourries. Si l'attaque est
légère, les extrémités des fibres de la racine sort mortes et
décolorées, tandis que si le cas est plus grave, toutes les ra-
cines, y compris la partie supérieure, sont pourries jusqu'à
la base de la tige. Si on se sert du même sol pour la planta-
tion, après qu'on a constaté l'apparition de la maladie, cha-
que récolte sera affectée davantage; même si l'on change de
lit, il se peut qu'il reste assez d'excroissances adhérentes
aux plants pour donner naissance à une nouvelle infection.
Encore que l'on ferait des lits tout à fait frais, on ne saurait
garantir que leur sol soit complètement dépourvu de bacil-
les. Dans de telles circonstances, le seul procédé absolument
sûr est de stériliser le sol avant d'ensemencer. On peut le
faire soit au moyen de la formaline, soit au moyen de la va-
peur, selon qu'il est plus facil Les lits de semerice doivent
être plutôt minces, évitant de emer trop serré, d'arroser
abondamment et de trop fe er.

Dans les champs, le princi al symptôme est l'apparence
rabougrie, chétive des plants et très rarement la mort. En
examinant le régime des racines, on remarquera les caracté-
ristiques citées plus haut. La maladie s'aggrave d'année en
année, là où le tabac est semé constamment dans la même

terre; elle est plus maligne encore dans les terrains argileux
et insuffisamment égouttés. Elle se propage avec plus de fa-
cilité par l'abus de fertilisateurs, de ceux surtout n'ayant au-
cun caractère acide.

Lorsque des plants infectés sont déposés dans un ter-
rain sain, ils peuvent lutter avec succès contre la maladie;
mais comme un tel procédé ne peut qu'infecter la terre, il
est recommandable de détruire les plants plutôt que de les
planter de nouveau.

D'un autre côté, les plants sains, déposés dans un sol
contaminé, sont exposés à en souffrir beaucoup, et la ré-
colte peut se perdre complètement.

La stérilisation du sol, telle que mentionnée comme dé-
sirable pour les' lits de semence, est trop laborieuse. et dis-
pendieuse dans les champs. Tout ce que l'on peut faire, c'est
d'adopter telles mesures capables de favoriser la résistance
du tabac, et de diminuer le nombre des excroissances nuisi-
bles qui se trouvent actuellement dans le sol. Ces mesures
ont été indiquées par M. Charland.

Pour conclure, je dois dire que le besoin de se rensei-
gner le plus possible ne saurait être trop affirmé, et aux pro-
ducteurs qui souffrent d'inconvénients dans la récolte de leur
tabac, nous conseillons fortement de déraciner des spéci-
mens atteints de symptômes de la maladie, évitant toutefois
de détériorer les racines, et de les envoyer au botaniste du
gouvernement fédéral, à la ferme expérimentale centrale, à
Ottawa, qui les examinera et fera rapport sur la nature de
la maladiS.

Les colis de moins de cinq livres peuvent être expédiés
gratuitement par la poste.

H. T. GUSSON, Botaniste pour le Dominion.

NOUS BUVONS ET FUMONS DE PLUS EN PLUS

Intéressantes statistiques du Revenu de l'Intérieur. - i gal-
lon rrs de spiritueux et 7 gallons ooS de bière par

tète. - a-livres 392 de tabac par personne
Le ministère du Revenu de l'Intérieur, dans son rapport

annuel qui vient d'être publié, annonce que pour le dernier
exercice fiscal son revenu a été de $2i,86o,367 contre $1g,635,-
863 l'année précédente. On peut se faire une idée de l'aug-
mentation du revenu dans cette branche de l'administration
fédérale loi squ'on sait qu'en 19op les recettes n'étaient que
de $r5,323,511.

Voici comment se divise le revenu de l'an, dernier:
Accise ............................. $2,487,918
Licences ..................-........ 529
Poids- et mesures, timbres de loi .......... 171,509
Lumière électrique .................. ,, .74,833
Acide méthylique ...................... 118,077
Autres revenus ...................... 7,501

Total ............................ $2,86o,367

LE PRIX COURANT, Vendredi, 5 Décembre 1913.



UN CIGARE
Qui vous dessillera les yeux.

Les Statistiques montrent que des hommes en proportion considérable ne peuvent
pas distinguer le rouge du vert-ils sont atteints de daltonisme et ne le savent pas.
Presque toujours un sens de difféienciation d'un genre ou d'un autre nous manque.
Le cigare "Conoha Fina" fera voir au fumeur qu'il paie des prix^ridicules
pour des cigares importés, sans obtenir pour cela un article meilleur.

Le "CONCHA FINA" Davis (Havane clair),
Est vendu à raison de 3 pour 25c.

Il s'est acquis une renommée, de l'Atlantique au Pacifique, et sa qualité seule est
le secret de son succès remarquable.

S. DAVIS & SONS, LIMITED, MONTREAIL
Fabricants des fameux "NOBLEMEN", deux pour vingt-cinq cents.

L.es eennaisseurs
FUMENT LA

4.

~>

'PIPE "PETERSON" J- -1-

Tous les marchands de tabac soucieux de leur
réputation devraient avoir cette marque en magasin.

Seule et unique maism au Canada réparant et fabri-
quant les pipes et articles de fumeurs en tous genres.

Propriétaires des

lins MU11 suiES U~N P Sulsdéps(avft (Es ase Cgrt

Seuls dépsies d« Tabacs etCigarettes
Ce la Rie NraCm çte.

T.N NTUDEAU &01umýIE.,' LIîiiltô6.
22 RL'E NOTRE-DAME ObEST. - - MONTREA L.

EN ECRIVANT AUX ANNOPCEURS. CITEZ "LE PRIX COURANT".
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- UN. COIN A PXIR DE MONTREAL
Un endroit en vue-du bas de la ville, est biena celui illustré par la vignette ci-dessus. Il est connu sous

le nom de "Leduc"& BSmy Corner". 'En plus de l'avantage d'être situé carré Chaboillez, près de la gane du
.GQffld Tronc lédifice a vue sur troisrues: Notre-Dams, des Inspecteur* et &t-Maurice.

cette magnifique potsition,- qui-sïe -prête si bien -à- Pannonce extérieure. est utilisée pour l'affichage
d'une grande enseine de la Cigarette "Sweet Caporal'", qui ressort dýautant mieux, -qu'elle. est le soir,
éclairé à l'électricité.

. 1 P Pply (Inl",lDAXTIP
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il ne manquera pas d'intérêt de connaître quelques dé-
tails sur les sources de revenu de ce département.

. Penjact I'anné les spiritueux ont fourni $9,474,142; malt,
$1,864,525; tabac, $9,192,181; cigares. $6o2,269.

Si on compare ces chiffres avec ceux de îg, on colisn--
tate une augmentation générile excepté pour les cigares. A*
cette date le reven était dý $626,059, tandis qu'il n'est. main-
tenant que de $6o2,*6.

Pendant l'année les spiritueux ont fourni $9,474,142; malt,
gallons d'alcool qui pnt exigé 6,637,629 livres de malt; 63,048,-
553 livres de blé-d'Inde; 11,696,490 livres de mais; 3,0e6,65
livres de blé; 62o,594 livres d'avoine et 26,885,456 livres dc
mélasse.

Les distilleries canadiennes pendant l'année ont exporté
333,802 gallons. de whiskey. Voici les importations de ce
produit canadien depuis cinq ans: 1909--311,314 gallons;
i901-361,934 gallons; 1911-273,963 gallons; i912--298,769
gallons, et 19z3-333»82 gallons.

Pendant l'année le' Canada a fabriqué 25,703,480 livres
de tabac,' et n'en a exporté que 4,519 livres. Le reste a été
consumé dans lepayi.'.Dans cette branche de culture et..d'in-
dustrie il'y a 'une augmentation continuelle depuis cinq ans.
Durant ce laps 'de temps les Canadiens ont fumé 107,057,267
livres de tabac. La fiabrication des cigares, cette année, a été
de ID7,762,383 cigares sur lesquels seulement îo,îoo cigares
ont été exportés.

Le Canada a extrait de ses puits 22,485,437 gallons de
Pétrole et 6,880,761 gallons de naphte.,*

Les Canadiens fument plus et consomment plus de spi-

riuu que l'an dernier. Voici la moyenne par tête -de po-
pulation:

Spiritueux, 1.112 gallon; bière, 7.005 gallons; vin, o.ii9
gallon; tabac, 2.392 livres par tête. Voici les droits payés
l'an dernier par tête de population sur ces articles: spiri-
tueux, $1.346; bière, $o.16. .vin, $o.o6i; tabac, $o.686.

De 1869 à 1876 la consommation des spiritueux en Ca-
nada était plus élevée que cette année,-mais la consommation
actuelle est la plus considérable enregistrée par tête de po-
pulation depuig 1877, à l'exception de r885 alors que la con-
sommation a a tteint 1.126 gallon par tête.

Leis dépens-es du Département du Revenu de l'In.térieur
pendant les douze mois ont été de $î,2o2,393.

Pendant 1912-13 les quatre distilleries de la province de
Québec (Joliette, Montréal, Québec et St-Hyacinthe) ont eu.
un rendement de i,065,923 gallons; les sept distilleries d'On-
tario 6,219,936 gallons, et la distillerie de Vancouver, 148,683
gallons.

L'inspection des produits alimentaires a coûté $21,983,
dont la plus grande partie est onsacrée aux dépenses d'ana-
lyse.

-Voici comment se divise les recettes du Revenu de l'In-
térieur par provinces: Ontario, $6,327,103.97; Québec, $Il,-
756,022.74; Nouveau-Brunswick, $2Z1,553-75; 'Noueelle-Ecos-
se, $1 14,750.31; le du Prince-Edouard, $13,,053.80; Manitoba,
$î,sgo,ss8,t8; Alberta, $695,î72.o8; Saskatchewan, $316,529-17;
Colombie Anglaise, $1,oz6,835.8o; Yukon, $6, 363.89.

EXPORTATION DE CIGARES DE LA HAVANE

La -Havane, 22 novembre 1913.
Leschffessuvantspis aux rapports fcies-dç la

douane cubaine, montrent le nombre de cigares expédiés via
le 'Port de La Havane, dans toutes les parties du monde' du-
rant la première quinzaine de novembre, avec le total' des
expéditions depuis le ier janvier, et les comparaisons appro-
priées:..... . .

-Cigares 1
Etats-Unis................1,911,145
Grande-Bretagne et Irlande . . . .1#12&,730

Allemagne.................457#375
-Ciada..................414,250
Chili....... .. .. .. a......... 89
Australie....................5610oo
Rélpublique Argentine« ' . .. - 8,0
Italie ............... ........ 82,500
lies Canaries....' . . , 23,,. :a,50
Afrique Espagnole............ i8,0oo
Uruguay................ 14,500.
Panama............... ~ îs
Espagne.................11,909
Brésil............. .. 1116
Beig:que.................. ,000
Etats-Unis de Colombie.............7,500
Bermudes.................
Costa Rica................... 0o
Gibraltar..................800

Total du ier au iS novembre i913 .... .. ........ 4,74o,135
Total du ier au iS novembre'1912.......7,567,459

Diminution pour la première quinzaine de novem-s
bre 1913...................2,827.V24

Total du ier janvier au iS novembre 1913 ~.*- 155,370,991
Total du ier janvier au iS novembre 1912.. .- .. 152,457,045

Augmentation en 1913 ' . .2,913,046

Diminution par pays durant la première quinzaine de
,novembre 191,', par 'rapport à. la période correspondante de
1912:

Cigares
Etats-Unis 1 .22... ... ...

Grande-Bretagne.. 1,151,222
Canada.....-.--- . . . .. 197,252
Afrique Espagnole.............164,ooo
République Argentine........... îsi,6oo
Aflemagne................133,702
Pays Bas................32,525
Afrique Française.............30,000

Augmentation proportiofinelle par pays -pour les mêmes
dates:

Cigares.d
Australie....... . .. . .. î8o
Chili................
Italie......................82,500

LE TABAC COMME ME&DEC.INE

Autreiois, le tabac était esén en usage .dans la, médecine,
et même de nos jours, on s'en sert-commùe- tle

Le génféral -Ckaprnan rpot ifùtý-ùù u<r guéri
d'une entorse, simplemnent par l'application d'un cataplasme
de feuilles de tabac.'-

Le tabac humide est.un, 4es meillervrs. moyen~s imagina-
bles pour se guérir.de m -iorsurds' d'Sipsectes vénêix Une
feuille de tabac ordinaire,'bien- m'quilféeet' apeliqtué6 sur 'la
morsure, fit dýisiparaitre la aol'eur-rapidement- et ehilêve-
l'inflammation.

Quels que soient les effets physiques, une bonne palette
de tabac à chiquer calme certainement les nerfs. Cest- dine
des raisons pour lesquelles tant de chiiqueurs eâpIeut le
tabac "EmpiMre Nav"".
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Rumb

Ces annonces
des milliers

quotidiens

paraîtront dans
de journaux
au Canada

Achetesz e 1prot**ng ve t vo a .Y durant l'hiver.

Avez-vous un suffisant approvisiopnement

-DE-

"K UM F 0 R T S"
pour répondre à la demande de votre clientèle
pour cette ligne populaire qui se vend si bien?

Si vous ne l'avez pas, envoyez votre commande
aujourd'hui à notre plus proche succursale.

Fclaqes &nettre et &
ôtrElgne, om Canadian Consolidated

Rubber Co., Limited

MONTREAL.

28 Succursales par tout le Canada.

LE PRIX COURANT, Veudredi, 5 Décembre 1913.
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La Bière Populaire

MOLSOJ
Est celle que veut le Con-

sommateur; donnez-la lui.

La vente de cette BIERE

excède celle de toutes les

autres marques réunies.

Brassée à Montréal depuis

126 ANS.


